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eLcs compagnies de chemins de fer britanniques prétendent qu'une pénurie de loco-
motives retarde la conversion du transport à son allure normale de paix et des ques-

tions sont posées aux Communes au sujet de l‘exportation des locomotives à l'étran-
ger. On voit ici une locomotive en train d'être placée à bord d'un navire à destina-
tion de Hong-Kong.
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IANO! (Indochine) (PA)
De sources françaises. on

mande que les soldats du Viet.
Nam ont tué quatre soldats
français au cours d’une attaque

à Doson. pelit poste français
hau sud:de Haiphong.

Coat = x
(ALIFAX (PCY -Une réno-, duira en 1945 pourra être écoulé
ji compléte de l'intérieur du'sur les marches domestiques cf
ire-hopital du temps de guerre‘ étrangers, mais en 1948 il y aura

Lady Nelson sera entreprise par, une tendance vers des prix plus
Halifax Shipyards Limited.  ! bas. Voilà ce qu'a déclaré l’hon.

woh : James Gardiner, ministre fédéral
HALIFAX (PC) --_ Amaire|de l'agriculture, à Vouverture de

Bans le port iei depuis juillet der: la conférence agricole à la salle
ner, 1» Token, sous-marin de Sajdu comité des chemins de fer du
Majesce, laisse en gage d'amitié. | Parlement. aujourd'hui.
est parti en {in de semaine pour]
ves Bermu<les, où il

avant de retourner à
Angleterre.

 

temps de paix.

 

  
Te

fera escale} le ministre, “que nous affuiblis-
sa base en! sons notre position en regard du

cor vibuable canadien en basant
nos provisions sur les besoins de
l.\nzleterre et de l'Europe. Nos

pucvisions vis-à-vis le contribuable

SAINT-JEAN P.Q. (PU)-- Ving
personnes ont éfé forcées de quit-!

 

ter leur iogis en tenue de nuit! . ; ; :
quand un incendie, qui a éclaté cinadien doivent être basés sur:
dans le Restaurant du  Louvre,; ‘€S besoins des fermiers et sur,
v'est propagé à l'étage sudériqur. l'es demandes du publie consom-'
Persunne n'a été blessé. mateur canadien”.

moe + Dans une autre partie de son
lICTOY (PC) — Le navire-'

citerne Nipiwan Park, de 2.373 ton-

néaux, qui n'élait que la moitié
d'un navire lorsqu'il fui remorqué

dans le port d'Haitlax il y a
deux ans, après avoir été frappe

Attlee énonce

'son programme
par une torpiile allemande, a nris.

Tout ce que l'agriculture pro-

“II me semble”, dit pilus loin,

 

d'origine japonaise est

LONDRES (PC-cäble)
du aujourd'hui, le Conseil

Japonais du pays sont val

Le jugement rejette

tion qu'avait interjeté le

Canadiens japonais.

aux Japonais nés sujets

mandé d'être rapatriés

l'adoption de la loi des

justifiant le maintien des

Cette prétention, n'a

l'acceptent pas”, déclare

“Un autre point sur lequel

, comptaient les appelunts mérite
“mention:

“D'abord on à dit que les mots
‘de race japonaise’ sont si vagues

= qu'ils sont d'application impossi-

Les prix des produits agricoles vont
ibientôt baisser au pays, dit Gardiner

L'hon. J.-G. Gordiner a ouvert aujourd'hui à Ot-
tawa la conférence fédérale-provinciale sur l’Agri- ‘
culture. — Le retour à l'économie normale dy <ultes que présente l'interpreta-, jes Etats-Unis. pacte négocié ‘à

précisions sur l'avenir des prix
dans agriculture. “Le facteur in-
connu actuellement est le revenu

que recevront les fermiers pour

la plus grande partie de leur pgo-
duction écoulés au Canada. Je
pense qu'on a présumé que tant:
que Je coût de production ne bais-
sera pas pour le fermier, on ne
permettra pas que le revenu du

fermier soil baisse.
M. Gardiner a signalé qu'on de

vra décider dans quel sens it fau!
orionter la production de l'an pro
chain. Avant toul, dit-il, il faut
augmenter Ja production du four-
rage pour les bestiaux car
cela qui détermine l'abondance du
reste: viande ou produits laitiers.
M, Gardinev dit que si l'on opte
vers une plus grande production

‘de viande, cette mesure aura ses
tépercussions dans l’industrie lai-

discours. M. Gardiner donne des! tière car on ne peut mener les
deux de front avez le même ren.‘
dement.
M. Gardiner a parlé de nos pro-

,duits sur le marché extérieur el
it a dit qu'il est nécessaire d'elu-
dier les possibilités nouvelles en

la mer aujourd'hui avec une wou. SUF les Indes ce domaine. ; 35 evan ie
velle proue construite par les ou- M. Gardiner a dit qua ! avonn
vriers de Pictou, port maritime du LONDRES (PA) . Le ;remier les conférences sur l'agriculture

; ministre Attlee a revisé, a la de
- Mande du cabinel les actes que
"lui et les négociateurs ont lin-
tention de poser cette semaine

dans le but d'apruver le program-
me d'indépendance de l'Inde.

Une source de gouvernement
dit que le cabinet a réiteré son
intention de faire de la réunion
e

détroit de Northumberland.

(Suite à la nage onze)

Un navire

de secours
s'est échoué

(Suite à a page douze)

Laski perd
sa poursuite
en'libelle

I'Ass pe const. : i | . .

doit seréunis 1 9doempro4 UNDRES (PC) - Un jury de1s? . - .au A . ar ; . - ; 1: aute Car LI -HALIFAN (PC) —- Des autorites | New Delhi. une séanen “reussie ot nue Cour ne ejete He
navales mandent que le balaveur de | efficace conforméme»* au plan: ortée par Parold I Sk profes-mines Middlesex a échoué dans britannique en ‘ve ue l'ridépon- p pa: 0 .aski. profes

 lite Dead Man, situee a 20 milles dance indienne’
de !lalifax. alors que par une mer BOMBAY (Reuter) Du
houleuse il se portail au secours veaux éclats de violence ze
d'un dragueur désemparé au large produits dans lus secteur.
de l'ile-aux-Sables, située-à 190! de l'est de Bencaie of des
milles à l'est Je Halifax. | vinces unies.

nou-

sont
agités !
Pro-

Deux assassinats parmi les dix-neut
morts violentes en fin de semaine
Meurtre d'un chauffeur de taxi, à Toronto. — Huit
personnes sont mortes dans les accidents de la
route.

Parmi lez dix-nest morts vio- Des accidenix de route ont cau-
tentes rapportées en fin de se-,sé samedi. près de Leamington.maine. on campte le meurtre d'uu!la mort de John Zujehro âgé dechauffeur de taxi à Toronto ei la:70 ans, celle de George Felix, de

secur de science politique à J'Uni-
versité de londres of president
du parti travailliste l'aunée der
niére, contre la Newark Adverti-
sing Company el le rédacteur de
l'hebdonadaire Newark Adverti-
ser,

Le professeur  Laski s'etuit
plaint d'avoir été mal cité au su-
jet d'un discours qu'il pronnonça
à Newark avant les élections ge-

.vérales de juin 1945 en Grande-
Bretagne.

La paille
et la poutre
MOSCOU (PC Par cable) -

icttre anonyme envoyée par ut

Canadien et publiée hier dans
mort dune femme de Sarnia en: Toronto, âgé de 79 an. celle de Temps Nouveau a porté le magaz-
Oufario que la police dit étre le! Mme Harriet Sedman. 65 ans,‘ Ne à croire que la liberté de paro-résultat d'une querelle avec son frappée par un camion en maga- le n'existe pas au Canada,
epoux.\ isinant à London, Ontario. e! cel-

Huit personnes sont mortes d'ae- le du bûücheron.
Dans sa lettre, le correspondant

c'est.

Une,

cidents de la route. Trois furent | vicke, qui mourut à la suite de
Luées en tombant cet des vivres
empoisonnés

=

furent mortelles
pour deux autres. Les quatre au-
tres Morts proviennent dc imésa-
sentures variées.
L'homme assassiné

Reddish, chauffur de taxi âgé
de 53 ans. qui fut tiré par un
bandit « Toronto, samedi soir. ap-
paremment dans une tentative de
vol.
Mme Rita Taylor, âgée de 27!

ans, est décédée samedi soir a
Vhôpital de Sarnia à la suite de
blessures qui lui furent infligées
ar son mari au cours d'une que-
sete.

est Alfred |

 

canadien écrit qu'il desire garder
canonymatl parce que “il est diffi

la collision d'une automobile avee| vile de prévoir quelles mesures te
le taxi qui le transportait à l'ho-| Houvernement (canadien) et la po
pilal pour dc: blessures qu'il! lice désireraient peut-être prendre

Lawrence Rode-.

{avail reçues davs un accident a’ contre moi pour le crime de cor
pun camp de bicherons. ‘ respondre avce une personne aussi

mal considérée dans les cercles
; = 12 officiels que le rédacteur d’un ortlebuyer. âgé de 65 . .s, est décé- o

ae a àhopital de Beaverton, en j Eanede propagande communiste
ntario, a la suite de blessures Le C ; ‘oninineon. ‘ ; Canadien demande l'opiniva

recueslorsqu un train frappa son de l'hebdomadaire sur un discours
° prononcé par sir Andrew Jones.

A la suite d'un accident d'auto. chef de la mission alimentaire de
survenu le ney! novembre.
August

Richard Brown. fermier de Cat-

pays envers ses colonies of
, -Ulièrement l'Afrique.

Lo. part
(Suite a a page douze)

‘

    

Mme ' Grande-Bretagne au Canada, dans! ,van Langon. de Buffalo. iequel il louait la politique de son

|

che que ia presence de forces gou-“ Nations-Unies. affirmant

“ble pour designer talle ou telle
: personne. Îl suffit de dire que.

‘de l'avis de Leurs Scigneuries, ils
ne le sont pas.

“Tout ce que l'on peut dire
c'est qu’un doufe peut exister sur

‘Pinierprétation réelle de la phra-

se et sur son application à telle
ou telle personne. Mais les diffi.

‘tion n'infivme pas la validité des
ordres”.

Le jugement du Conseil privé
ia été rendu par lord Wright àl cabinet.
une brève séance, La cause, ins-

! truite ici le 16 juillet dernier. fut
| discutée alors pendant quatre
| jours devant Je vicomie Simon cet
| quatre autres lords juristes.

(Suite à la page douze)

Plan en sept points

sur la Terre-Sainte
JERUSALEM (PA) — Trois

soldats britanuiques de la 6e divi-
sion de parachutistes ont été tués

,6t un autre gra -ement blessé au-'
jourd'hui quand leur jeep a été.
détruit par une mine sur la rou-
ir de Jérusalem à Jaffa, annonce-
«on officiellement.
Un plan en sept points qu'’au-

raient suggéré des experts du
gouvernement palestinien. visant

ie rétablissement de la paix dans
ia Terre-Sainte bouleversée, fait
le sujet de grandes discussions
aujourd'hui. pendant que la poli-
ce questionne 52 suspects a
suite d'une nitague à ln mitrail-
ieuse contre un poste de police.
principel incident or. Fin de se-
maine,

Le plan pour la Palestine fut
publié par le Mishmar, journal
hebreu socialiste généralement
bien renscigné. qui dit que le gou-
vernement palestin l'a offert com-
me base de discussions futures
parmi les Juifs, les Arabes et les
Britanniques.

Voici les sept points
tion:

Maintien du présent mandat
britannique pour uve période de
quinze ans, alors que l'on pour-
rail prendre une nouvelle déci-
sion: entrée libre de 100,000 Juifs
durant les prochains 18 mois: for-

Suite a la page douze)

Cinq jours en
canot sur une

mer démontée
SYDNEY ( Nouvelle - Ecosse )

(PC) — On n’a appris qu'hier que
le petit cargo côtier Rotundus a Cap Breton, var l’arrivée des six
membres d’équipage qui ont lutte,
daus une barque, contre les vagues.

| Fatigués avrè: leur équipée, les
| rescapés avaient passé trois heures
dans le canot de sauvetage avant
d'atteindre une petite île et con-
tinner leur route, aprés maintes
difficultés, jusqu’à Sydney.

Ahmed Qavam
inflexible

TEHERAN (PA) - Le premier
ministre Ahmed Qavam a dit que
“nous enverrons le nombre nêces-
:saire de soldats dans l'Azerbaïd-
ja, pour surveiller les élections
dans cette province semi-autonome,

; en dépit d'une déclaration du con
scil provincia« dominé par la gau-

vernementa'e- pourrait amenez la
guerre civile,
 

du gouvernement canadien visant l'expulsion

la,

en ques-

coulé au larg de la côte nord du

- Confirmation du verdict de
| la Cour suprême du Canada

L'appel du comité coopératif sur les Canadiens
rejeté. — Les difficultés

d'interprétation n'infirment pas la validité.

— Dahs un jugement ren-

privé déclare que les édits

des
ides.

l'appel contre la déporta-
comité coopératif sur, les

L'appel était contre les ordres d'expulsion impo-
sés aux Canadiens japonais résidant au Canada et

britanniques qui ont de-
au Japon: l'appel avait

l'appui du procureur général de la Saskatchewan.

Le Conseil privé a dit que l'expulsion peut léga-
lement être appliquée aux sujets non canadiens sous

le régime de la loi du Canada. .

Les appelants ont prétendu qu'à la date de

pouvoirs trausitoires d'ur-

gence du Canada, il n'existait plus l'état d'urgence

pouvoirs en question.

pas été recue avec faveur

a la Cour supréme du Canada; Leurs Seigneuries ne

le Conseil privé.

assereee reee

la fière Albion,

vassale militaire
de. l'Oncle Sam ?
i LOMULRES (PA) Le Daily
| Worker, journal communiste bri-

| tannique. dit aujourd'hui que le

- gouvernement acceptera bientôt
un “pacte” militaire de facto avec

l'insu du Parlement”.
“Le plan, admettent des person-

! nages en relations étroites avec le
prévoit qu’en cas

| guerre les Etats-Unis fournixor?

!Jes armes, et lu Grande-Bretagne.
Les soldats”. dit le Daily Worker

! Le Worker ajoute qu'il «à appris

“officiellement” au . War
que l'unification des forces
restres, maritimes et aériennes
prendra effet quand A. V. Alex-
ander deviendra secrétaire de la

J Sy , -
* guerre. sous le régime d’une loi.

| aetuellement devant le
ment.

- “Le général sir William Mor-
i gan, actuellement commandant
(dans Ia Méditerranée. est envoye

“mission militaire à la fin de l'an-
née pour douner suite au projet”.
dit le journal
Te Worker déclare que le pre-

mier ministre King du Canada a
proposé le plan en avril et que
tes discussions visant ‘l'entière
dépendance de la Grande-Breta-
gno à l'égard des Etats-Unis en
ce qui concerne les armes” onl
commencé en mai.
‘Tous les scurets militaires de

la Grande-Bretagne, a-l-on dit of-

ficiellement. ajoute l’article, sont

communiqués aux fétats-Unis”.
Le Worker dit que |- visite de

l'amiral Leahy à Londres il y a

quelques mois, el celle du vicom-

j te Montgomery & Washington.

!
en question. (

“Comme partie de l’accord’

ajoute-t-il, “la Giande-Bretagne a

complètement renversé son attitu-

de en ce qui concerne Ja bombe

atomique”.

Troubles
à Changhai
CHANGHAI (PA) — Quelgu.s

propriétaires de magasin ont |

‘’réouveri avec réticences leurs

portes. aujourd'hui, alors que la

police a reçu l’ordre de faire feu
afin de conjurer toute recrudes-‘

cence des bagarres de fin “ce se-
maine. Au ours de ces incidents.
a. moins ceni personnes ont été

“blessées. Les autorités de la ville
ont cependant nié une rumeur

voulant qu’une douzaine de per-

sonnes aient été Luées.
Le maire a dit aux correspon-

dants rétrangess que les commu-
nistes ‘sont responsables de ces
troubles

Rapprochement
avec Belgrade ?

de.

Office -
ter.’

Parle-,

i Washington comme cael dune;

plus tard. avaien. trait aux plans

Krug, témoin de
la poursuite au
procès de Lewis

Par Marvin ARROWSMITH
WASHINGTON (PA) -- Le gou ; peut-être un denouement tout a

_vernement américain annonce qu'il fail imprévu. Du train où vont

_appelera comme témoin le secré. les choses, bozucoup commencent
taire à l'Intérieur Julius Krug ef à croire qu'il ne reste maintenant ;

, dix autres fonctionnaires au procès ! au
de John L. Lewis,

tinuent de contre-interroger

premier témoin du gouvernemenl. ’ session,
; N. H. Collisson, administrateur des
mines,

 

; du gouvernement, a interrompu le
| contre-interrogatoire
connaître son choix de jurés
sibles.

Bien que, croyait-on. pivsieurs
me:nbres du cabinet.  Jevaient

Vêtre assignés par le rouverne-
ment, seu) M. Krus. des hauts|
‘fonctionnaires du cercle présiden-
tiel. a été nommé parmi les té-

moins, Il avait signé le contrat
que M. Lewis a infirmé, déclen-

portation des Nip
maintenu devant le Conseil

Le banquet donnéDe la b

Le procès dure depuis trois jours; des élections-éclair au début de.
pet les avocats des Mineurs unis con- | 1947

Me John Sonnett, premier avocat . tarder jusqu'en 1943 un nouvei

Llections fédérales
en mars prochain ?

 

pons
privé |

ombe

atomique à
celle du veto

LAKE SUCCESS (PAU Les
Ftais-Un's ont pouié une aceusa

Lion contre la Russie en alfirmant
que le principal but du programe
me du désarmement particl sem

ble être de sa débarrasser de la
bombe atomique. puis de soumet-

à M. St-Laurent
les fait présager

l'impasse politique qui con

fronte le gouvernement fédérai

en raison des difficultés suscilées
par le rajustement économique
d'après-guerre au Canada aura

  

premier ministre Mackenzie!
King qu'une seule solution: faire

tre les problèmes créés par les
presque immédiatement j auires armes au Conseil de Sécu

le après l'ouverture de la prochaine vite ou ils seraient sujets “à la
bombe atomique du veto”.

T1 serait peut-être possible pour Au début de ia journée. on a
le chef du gouvernement de re-+'EDOUssé une tenlative des petits

pays de réJuire les privilèges des
appel au peuple s'il continue de (ind en ce qui concerne le veto:

pour faire | compter sur le gros du vote socia-  : \#semblée génsrale et le Conseil
Po+ !liste au Parlement. Cela l'oblige des ministres ont entrepris la tas

che de punir les egressours de la
dernière guerre et de prévenis
un nouveau confHit

Le sunateu> Connally a elaire-
ment expliqué que les Ftais-Unis

s'opposent à ce qu'on use le veto
dans le régime d'inspection mon-

ra toutefois à l'aire non seulement

de nouvel!os concessions aux Com-
munes au leader CCF, M. M.-J.

Coldwell, mais à donner d'autres
gages au premior ministre socia-.
liste de la Saskatchewan. Agir‘
Ainsi accentucrait toulefois l'irs-
tabilité des libéraux à la Cham- (Suite à la page douze)

chant par là la grève des 400.000 , bre, surtout si — par un coup de
“mineurs de bouille bitumineuse.
il y a 12 jours.

(Suite à ia page douze)
‘

Molotoff doit-il

succéder bientôt

Par El CREAGH
LONDRES (PA) — La

toure le commissaire
‘res Ctrangères Mololoff. dans la
presse dirigée par le gouverne-

en Europe aujourd'hui

(dans le jeu des conjectures sur
‘langues

le choix du sucecesseur du pre-
| mier ministre Staline.

Plusieurs diplomates et d'au-

M Molotoff comme le candidat ie

à Joseph Staline ?
nouvel-;

!le vague de publicité dont on en-:
aux Affai-’

ment soviétique, a délié toutes les.

| plus probable sont portés à se:
raviser. mainienant que les jour-

,naux de Moscou, publiant la nou-

“velle de l'élection du diplomate
russe age Ke 56 ans comme mem-

*bie honoraire de l'Académie des
plus intime de Staline,
, Cette publicilé pour ainsi dire
sans précédent accordée à un
sciences soviétiques, le louent à
profustion  conume adjoint
licutenant de Staline survient

:d ce qu'il appelle la croissanre

le.

moins d'un mois après que Stali-.

ne, âgé de 67 uns et, d'apres cer-
taines rumeurs, en

té, a négligé pour la deuxième
‘année onséeulive de prendre
part aux fêtes nationales de l'an-
niversaire de lu révolution russe.

Quelques spécialistes des affai-
res soviétiques croient que Stali-

| abandonne graduellement ses pou-
| voirs. et que, peul-êétr. Molotoff

se prépare à une promotion.

(Suite à la page douze)

Enfant de dix
ans tué par un
‘autobus, ce matin

Georges-Arthur Crosier. âgé de

Bridge. a été tué instantanément à
Eh. 45, ce matin. chemin Bowesvil-

mauvaise san--

| ne est sur son déclin. ou qu'il,

10 ans, route rurale No 2. Billings,

| le. par un autobus du CARC con-
iduile par Harold J. Bent, 57 ruc
| Freston. Ottawa.

Le jeune Crôsier. accompagné
de plusieurs autres bambins. était
sur le chemin de l’école et mar-
, ehait vers
: ment, d’après le chauffeur de l'au-
i tobus, il se mit à courir sur la
route. immédiatement devant l'au-
tobus qui allait aussi vers l’est.

Le Dé W. T. Shirriff. 282 ruc
| Somerset ouest, fui mandé sur les
lieux. mais. à son arrivée, l'enfant
ctait mort,

Le constable provincial l
Edge enquête. Aucune accusationBUCAREST (PA) Au cours 1
sera portée. ,d'une céré.nenie où la pomne el la

splendeur rappelaient Jes fêtes du
‘temps passé, le premier Parle-
ment roumain d'après-guerre a en-
tendu Sa Majest : le roi Michel dé-
larer que le pays désire entre!0 conspuent Bevin

tenir de meilleures relations avec
2 -Br “tats-U.is NEW-YORK (PC) -

je Lemonarquene et is lat Vi: taire au Foreign Office Ernest Be-chaleureusement; = es
ns ; , . [vin a été hué au Polo Grounds dc

Lee de sont députés | New-York, lorsqu'on annonça aux
| communistes et oclalistes. à d@! 473688 partisat« que lui et sa suite
; claré qu'il espère que la Rou- étaient assiz aerriere le banc des
* manie aura sa place au scin des Giants: le d-plomale anglais as

) luc son sistait à la partie de football entre
pays le mérits après avoir rompu New-York et Los-Angeles. M. Bevin
aver les puissances de l'Axe. , a pris la chose cn riant, dit-on.

Des Newyorkais

l'est quand. soudaine-

Ralph.

Le secre-

 

 

sort — le résultat des prochains
scrutins  complementaires, ceux
de Richelieu-Verchères et d'Hali-!
fax, suit la même courbe que-
ceux de Pontiac. de Parkdale et:
de Portage lu Prairie.

C'est pourquoi on se demande

aujourd'hui si le grand bunque:
politique donné vendredi soir à.
Québec à M. Louis St-Laurent, mi-
nistre des affaires extérieures el
de la justice, ne constitue pas le.

:es E.-U. avraient

de nouveau recours

à la mobilisation
WASHINGTON (PAS Une

décision de l'armée américaine est
Lo attencue ceofte semaine sur la

(Suite a la page douse)  —question de savoir =i l'on reprens
“dra la mobilisation en janvier

’ ‘après un répit de deux mois me-

La Grande-Bretagne, “55.5erienue To
fournirait des

armes aux Hellénes Fm nite79

Les hauts fonctionna \s disent
que les recommandations\sont du
ressort du secrétaire de la Guèr-

ATHENES (Reuter)—Sophocle : äppel au service sélectif pour ob-
Vénizelos, chef du parti répubti-| tenir un contingent le mois pro-
cain libéral £a déclaré aujour-: chain. prétendent, dit-on. que ce'a

a

  

  

re Patierson et du général Hisense
hower, chef de l'état-major de
l'armée américaine.

tres qui n'avaient pas considéré | d'hui que les Grees “collaborent| aurait pour offet d''etiver lenrôe
lement volontair” tout en le com-
plétant.

Les derniers rapports indiquent
que l'enrôlement volontaire s'est
amélioré durant ia Lroisième so
maine de novembre. après un dé-

avec les membres d'une organisa: |
tion appelée le mouvement de ré-:
sistance’ slave de la Macédoine|
pour donner à la Macédoine son!
autonomie”. i

Vénizelos est revenu à Athènes;
aujourd'hui d'une tournée de la, clin graduel dmant plus d'un
Macédoine. dans le nord de ta| mois. Les recrues, y compris des
Grèce. réguliers qui sc sont ensVés deI réclama une réunion se-
crête du Parlement pour diseuter| nouveau ou ont aceepté le terme

; plus long de trois ans, forment un
{ total de 5,006 contre 4444 la se-
{maine précédente

Mais pour le mois tou: entier,
un total d'environ 20.000 seule.
ment est attendu. soit un peu plus

des désordres dans le nord de la
Cece.

Venizelos revéla qu'au nom de’
la population nordique. il a aver |
ti le premier ministre Constantin

pas

i

Tsaldaris samedi soir de ne de la moitié du trtal mersuc) de
quitter lc pays. 37,000 fixe par lé secrétotdaf de

Tsaldavis quitta Athènes pour, la Guerre comme minimum gue
Ts Etats-Unis en avion dimanche. requiert l'armée régulière

(Suite à la page douze) (Suile à ia page douze)

eSans arbre de Noël, il n'y à pas de Noël mais parfois
les sapins ou épinettes sont rares et l'on do:t se contens |
ter de prendre ce que l'on trouve. On voit ici ces deux
demoiselles de Phoenix, Arizona, décorant un cactus
géont, qui sera leur arbre de Noël.    
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Sur l'écran
décembre, 1916.

AU CARTIER

“EASY TO WED”

“Easy to Wed" presenté avce
Van Johnson, Esther Williams ct
Lucille Ball, Kcenan Wynn, Cecil
Kellaway et Carlos Ramirez.

Lorsque Connie, la fille d'un

millionnaire, est l'objet d’une nou-
velle diffamatoire qui la présente
comme une “chipeuse” de maris,
son père poursuit le journal pour
deux millions de dollars. Haggerty,
le journaliste dont la situation est
menacée, monte une histoire à sa
façon et arrange un mariage tem-
poraire entre Van Johnson ct sa
propre fiancee. Lucille Ball. 1}

manoeuvre de façon que Connie

s'éprenne de Van. alors qu'elle
pourra être accusée avec raison
de s'en prendre aux maris
des autres.

Les complications surgissent
lorsque Van s'éprend de Connie

et l’épouse,

AU FRANÇAIS

(lundi, mardi et mercredi)

Lundi, le 2

James Cagney, Ann Sheridan el
Pat O'Brien sont les vedettes de lu

 

production “Tarrid Zosc. Outre
ces trois populaires avti-tes, l’im-
posanic distribution de ‘’Torid Zo-
nc” comprend Andy Devine, Helen

Vinson, Jerome Cowan cl George
Tobias.

“Torrid Zone cst un film plein

d'action qui nous ramèné le popu-
laire James Cagney dans l’une de
ses meilleurcs compositions aux

côtés d’Ann Sheridan, qui a plus de
oomph” que jamais. Le scénario
se déroule au Mexique, dans des
paysages de toute beauté. Cagney
et O'Brien sont évidemment rivaux
et leur rivalité devient intense lors-
qu’ils tombent tous deux amoureux
d’Ann Sheridan, chanteuse dans un
cabaret mexicain.

Pat O?Brien est le gérant d’une

importante affaire d'exportation de
fruits, James Cagney est le chef
de la plantation, et Ann Sheridan
est une jeune intrigante américaine
qui, sous les traits d’une cartoman-
cienne, cherche à exploiter les indi-
gènes. James Cagney, à l'inverse de
ses rôles dans de nombreux films
précédents, joue le rôle d'un hom-
me de confirnce: il sera néan-
moins impliqué dans une affaire
difficile parce qu'entre lui et Ann

Sheridan s'ébauche une idtlle. Cer-
tains passages de ce film nous
montrent des combats entre indige-
nes et blancs, qui ne manqueront
pas de passionner les spectateurs.

-————

Moriz Rosenthal. le derrier sur-
vivant des élèves de Liszt, vient de
mourir à New-York. C'était un
pianiste remarquable. qui donna

con premier récital à l'age de 18
ans.

 

 

 

Aujourd'hui à mercredi

“I'LL TELL THE WORLD"
avec lec Tracy

aussi

“TORRID ZONE”
avec Pat O'Brien   
 

HORAIRE DU
| CINEMA
   
CAPITOL — “Courage of Lassie”:

12 h.. 4 h. 20,5 h. 25, 7 h. 25, 9 h. 25.

Dernière représentalion compléte a 9 h.

LAURIER — “Personality Kid”: 1 h.
4h. 05,7 h. 10, 10 h 15. “Picture of
Dorian Gray”: 2 h. 17, 5 h. 22, 8 h. 27,

PETIT-THEATRE — "A Tree Grows in
Brooklyn”: 6 h., 9 h. 20. Slightly errific”:
5 h., 8 h. 15. Dernière représentation à

8 h. 10.

REGENT — ‘The Cockeyed Miracle”:

1 h. 36, 8 h, 37, 5 h. 38, 7 h, 50, ÿ h. 40.
Dernière représentation à 9 h.

CARTIER — ‘Easy To Wed": 12 h. 30,
# h, 04, 6 h. 18, 9 h. 22. “It Shouldn't
Happen to a Dog”: 1 h. 50, 4 h. 59,
8 h. 08.

CENTRE — “Suspense”: 12 h. 40,
9h 50, 5 h. P5, 7 Oh 152 9 h, 50 Der-

nière représentation .à 9 h.

RIDEAU — “The Postman Always

Rings Twice”.

JIN — “Gallant Journey”: 1 h. 85,

8 ELGN, h. 40, 7 h. 45, 9 h. 30. Der-

nière représentation à 9 h, 10.

IMPERIAL — “St. Francis of Assis “1

2 h. 03, 4 h. 4p, 7 h. 15, 9 h. 45. “Ady n-

tures of Chico”: 1 bh. 05, 8 h. 40, 6 ho 10,

8 h. 45. Dernière représentation à 5 | BEER
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Le choc des idées
——

Le Choc des Idées reviendra sur

les ondes de Radio-Canada, le lun-

di, ? décembre, à 7 h. 30 du soir.

Comme nos auditeurs ont pu le

constater lors de la premiere sal-

son, cette émission est un sunplé-

ment du Réveil Rural, que dirige

M. Armand Bérubé Elle a pour

obiet de les intéresser à tout ce

qui se rattache à la vie rurale, au

moyen d’études en commun. NIsa

«it de discussions par des specla-

listes sur les sujets les plus va-

riés. comme var exemnle, la fer-

tilité du sol. l’organisation parois-

siale, la petite industrie, le mar-

ché domestique ete ... .

Ces animateurs s'intéressent éga-

lement aux pêcheurs. En effet,

trois émissions leur seront consa-

 
 

 

LUNDI, MARDI, MERCREDI!
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C’est un film à voir

 
 

    

 

  
  
   

Commenceaujourd’hui!

Représentation continuelle

tous les jours a partir

de 1 pa...

      

  

 

TOUTE

CETTE
POUR SEMAINE

ADULTES

a I plug; cg FILME LES N Acelamg |

vousESJOUVANTS! ho comme

crées à la fin de cette saison d’étu-
de qui se terminera le 24 mars pro-
chain.
Les spécialistes qui prendront

part à la première séance seront
MM. J.-H Lavoie, chef du service
d'horticulture au Ministère de
l'Agriculture, de Québec et Wil-
liam Houde, agronome.
Le lundi, 9 décembre, I'élude

portera sur le binage. Les spécia-
listes invités a cette tribune seront:
MM. Louis Pasquier. gérant de la
betteraverie de St-Hilaire et Léo-
pold Bourque, du service d’horti-
culture du ministère de l’Agricul-
ture de Québec.
><

Les annonceurs
au poste CBF
Pour répondre aux auditeurs

qui nous le demandent voici la
liste des annonceurs aux postes

du secteur français de Radio-Ca-
nada à Montréal:

Miville Couture, P.-E. Chayer,
Roger Baulu, René Lecavailier,
J.-M. Bailly, Raymond Laplante,

J.-P. Nolet, Jean Morin, Gérard
Berthiaume. ;

tn

A Queens:and, Australie, l'indus-
trie du sucre rapporte annullement
la somme de $32,000,000.

  

 

 

 

AU RIER
Aujourd'hui

“PERSONALITY KID"
avec Anita Louise, Michael

  
Duane

aussi

. “PICTURE OF DORIAN GRAY”
avec George Sanders, Donna Reed

 

 

 

 

THEATRE PARIS
GATINEAU

Aujourd'hui

“LOST IN A HAREM”

avec Bud Abbott, Lou Costello

aussi “Falcon in San Francisco”

avec Tom Conway, Rita Corday

 

 

 

 

2ile
|THEATRE

Aujourd'hui à mercredi

“A TREE GROWS IN BROOKLYN"
avec Dorothy McGuire, James Dunn

aussi

“SLIGTHLY TERRIFIC”
avec Leon Errol

 

 

 

  CARTIERAujourd'hui ct demain

“EASY TO WED”

en couleurs naturelles

avec Van Johnson, Esther Williams,

Lucille Ball  

 
Au micro

Les programmes et les renseignements
radiophoniques que nous publions nous
sont transmis par les postes. S'il arrive
que le programme ne passe pas 8 l'heure
mentionnee ou qu'un renseignement soil
inexact “Le Droit” n'en peut être tenu
responsable.

L'Heure Northern Electric

L'Heure Northern E'ectrie, qui
est diffusée chaque semaine sur
les réseaux français de Radio-
Canada, nous présentera le Qua-
tuor Alouette, comme =invité
d'honneur, le lundi 2 décembre.
Cet ensemble musicale, l’un des
plus célèbres du Canada, a
été ‘formé il y a dix-sept
ans et il n’a depuis subi aucun
changement dans -a composition.

Ces artistes se sont créé une re-
putation trés enviable. au pavs et
à l’étranger, et on les a souvent
surnommés “Les ambassadeurs
de la bonne entente”.

Renommé pour ses admirab'es
interprétations des chansons du
terroir, le Quatuor Alouette nous
fera entendre un arrangement
spécial de quatre populaires chan-
sonnettes françaises,

L’orchestre de concert de qua-
rante musiciens, sous la direction
de Paul Scherman, exécutera
“Fête Bohême” (de Massenet)
“Speak Low” de Weil et un pot-

pourri des melodies de Youmans.
Francois Bertrand nous lira,

avec accompagnement de  musi-
que, un autre chapitre de la sé-
rie “En avant ave” le Canada”,
racontant l'histoire d'une autre
des grandes réalisations canadien-
nes.

Radio-Concerts

canadiens

Radio-Concerts canadiens présen-
fe à ses auditeurs ce soir de 9 h. à
9 It 45 une auire émission en hom-
mage au talent de nos hommes et
femmes célebres et en encourage-
ment a ceux qui suivent leurs ira-
ces.

 

Simone Flibotte

Au concert de ce soir les invités
spéciaux seront Simone Flibotte,
mezzo-soprano montreéalais,, et Ga-
briel Drouin. généalogiste et archi-
viste. Mlle Flibotte, gagnante du
prix du concours des “Singing
Stars of Tomorrow” a su se tailler
rapidement une réputation envia-
ble auprès des auditoirs des salles
de concert aussi bien que des audi-
toires radiophoniques .
Le réalisateur des Radio-Con-

certs canadiens est Paul Leduc.
L'orchestre de 45 musiciens est
sous la direction de Jean Deslau-
riers.

Chefs-d'oeuvre de

la musique

Voici le programme des Chefs-
d’oeuvre de la Musique pour la se-
maine du 2 décembre.
Le mardi, 3 décembre, à 3 h. 30:
Le Chevalier à la Rose (suite),

de Richard Strauss. L'Orchestre
Symphonique de Cincinnati sous la
direction d’Eugéne Goosens.
Le mercredi, 4 décembre, à 3 h. 30:

La Symphonie en Do majeur de
Sibélius. L'orchestre philharmoni-
que de New-York sous la direction
de Sir Thomas Beecham.
Le jeudi, 5 décembre, à 3 h 30:

Tristan et Yseult de Wagner
(extraits du troisième acte). Lau-
ritz Melchior et Herbert Janssen et
lorchestre de l’opéra Colon de
Buenos Aires sous la direction de
Roberto Kinsky.
Le vendredi, 6 décembre, à 3 h. 30:
Le Quatuor No 16 en Fa majeur

de Beethoven. Le Quatuor à cor-
des Lener.

“Le ralliement du rire”

sur les ondes de CKCH

A 8.00 heures ce soir, la cloche
du Riromètre annoncera à tous
les auditeurs que le “Ralliement
du Rire” sera dorénavant entendu
sur les ondes du poste C.K.C.H,
pour divertir les amateurs de
bonnes histoires. L’auditeur dont
l'histoire obtiendra cing cloches,
recevra un magnifique diplôme  

Léon Gaumont et la naissance
de l'industrie cinémalographique

La mort récente de Léon Gau-
mont a, pou! quelques instants,
n’ont pas trop mauvaise mémoire,

sur les débuts du Cinéma et sur les
hommes qui ont permis à l'inven-
tion des frères Lumière de trouver
les voies dans lesquelles elle allait
pouvoir le mieux s'épanoulr et
atteindrc ses diverses fins naturel-
les que nul, d’ailleurs, n'imaginait.
Né en 1895 — le brevet avait été

enregistré le 13 février — le Ciné
matographe L'umière avait fait ses

premiers pas dans la vie le 28

décembre a Paris, en plein Boule-
vard, et immédiatement il avait été
entouré de la plus grande et de la
plus sympathique curiosité. Ayanl
clos sa première journée d'exploita-
tions sur une recette de 35 francs,
la salle du Grand Café, où les séan-
ces de projection avaient lieu, dc
10 heures du matin à 11 heures du
soir, voyait à sa porte. Mais com-
bien étaient-1ls, parm; ceux qui
attendaient là à se douter qu'un
nouvel âge de l'Humanité” venait
de naître ains: que l'écrira, vingt-
cinq ans plus tard, Pierre Scize ?
Comment une telle idée aurait

elle pu prendre corps alors que
les frères Lumière ne voyaient dans
leur inventinn qu’un instrument de
laboratoire permettant d'’enregis-
trer la réalité sous certains aspects
insaisissables jusqu'alors et de la
reproduire aussi souvent qu’il se-
rait nécessaire avec un grossisse-
ment qui ne devrait rien à celui du
microscope ? Pourtant, en depit de
cette opinion vraiment trop modes-
te, le “Cinémalographe Lumière”
faisait son chemin dans le monde,
conquérait l’une après l'autre les
capitales et les grandes villes d’Eu-
rope et d'Amérique et faisait une
consommation de films telle qu’il
était chaque jour un peu plus diffi-
cile de suffire à ses besoins.
Deux hommes — deux Français

— allaient, avant tous autres, de-
viner qu'il y avait de l'argent à
gagner avec le Cinématographe
pour qui était prét a voir en lui,
non plus un instrument de labora-
toire ni une curiosité, mais un com-
merce et une industrie.

Ces deux hommes étaient Charles
Pathé et Léon Gaumont.

Fils d’un commerçant de Vin-
cennes, Charles Pathé avait, pen-
dant deux ans, promené un phono-

graphe et quelques rouleaux de
cire, de foire en foire, et révèle aux
paysans les beautés du “Pere la
Victoire’ et de “la Berceuse de
Jocelyn” — 10 centimes pour en-
tendre un air, 50 pour en entendre
six ! — lorsqu’il pensa que le ci-
nématographe pouvait être plus
productif que le phonographe. Ce
fut donc un appareil de projection
qu’il se mit à installer chaque jour
dans un village différent. Très vite
il réalisa des recettes quotidiennes
de 300 francs. ce qui n’était pas
 

 

qui le fera membre du “Club des
5-cents” et sera créé “Chevalier
du Rire”. Ne manquez pas la
premiére émission de cette popu-
laire demi-heure de franche rigo-
lade, et faites parvenir au poste
C.K.C.H. autant d’histoires que
possible, elles peuvent vous valoir
de beaux prix en argent et peut-
être le fameux diplôme du “Club
des 5-cents”,

Gisèle la Flèche
fait ses débuts

Une petite chanteuse de Winni-
peg qui vint étudier, il y a quatre
ans, au Conservatoire de musique
de Toronto, a fait ses débuts à
la radio récemment dans son pro-
pre programme. Hi s’agit de Gi-
sèle la Flèche, violoniste et
chanteuse. Son nom d'artiste est
Gisèle, qui peut ‘tre entendue
tous les mardis à 7 heures sur
le réseau trans-Canada.

Gisèle vient d’obtenir en pius
sur le réseau national une émis-
sion, le dimanche soir à 8 h. 15.
Elle étudiait le violon au Conser-
vatoire et continue maintenant
grâce a une bourse -La jeune ar-
tiste de 19 ans a chanté dans plu-
sieurs camps militaires an Mani-
toba et en Ontario pendant la
guerre et a donné plusieurs ré-
citals sur les ondes de Radio-
Canada.

Canadian Cavalcade

Au programme “Canadian Ca-
valcade” présenté ce soir à CBO,
de 8 h. a 8 h, 30 par la compagnie
Borden, les auditeurs pourront
entendre le clarinettiste du Happy
Gang et de la Symphonie de To-
ronto, Cliff McKay, les deux co-
médiens Barbara et Bernie Bra-
den et la délicieuse nouvelle chan-
teuse Jean Hayes, de Kitchener,
Ont.

Soyez aux écoutes pour Cana-
dian Cavalcade, ce soir, de 8 h.
à 8 h. 30 sur le réseau Lrans-
Canada de Radio-Canada.

Aer

Haydn disait:‘“Lorsque l'inspira-
tion se rebelle, je vais à la cha-
pelle et je récite quelques Ave; les
idées surgissent aussitôt.

 

 
 

 

avec

Paul Scherman
er

L'ORCHESTRE DE CONCERT

UN RECIT DRAMATIQUE

  
   
   

Northern Electric

Northern Flecrric
EN AVANT AVEC LE CANADA

orrationparFrançois Bertrand
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LE QUATUOR ALOUETTE
Joult d'une renommée internationale

grâce à son interprétation des
chansons du folklore

Canadien-françois les membres de ce
quatuor seront mis en vedette cette

semaine, au cours de

’Ll'Heure Northern Electric”.
40-6-82F

¢

  | LUNDI, 800-830 pm. CKCO, OTTAWA et

CHOV, PEMBROKE
  

 

mal pour une affaire qui étail par-
tie sur un capital initial de 1,000
francs. Encourage par cette reus-
site, Charles Palhé se mit, très vite,
et sans renonce: pour cela au pho-
nographe, à falviquer des appareils
de projection ainsi que de la pelli-
cule negative el positive, puls des

films : petites bandes documentar
res et d'actua:ité qui allaient ren-
dre célèbre la marque de fabrique
qu’il avait adoptée : un coq lançant
son cocorico. Bientôt, ces petites
bandes ne lui -uffirent plus et avec,
d’une part, l’'anpui financier de ses
trois frères et d'autre part, la col-
laboratiun technique de l'ingénieur
Joly et artistique de Ferdinand
Zecca, il se lança dans la produc-
tion de bandes spectaculaires dont
la longueur atteignit bientôt 300,
500 ct 700 mètres. En méme temps,
il faisait édifier à Vincennes et à
Montreuil des studios de prise de
vues, à Belleville des ateliers cons-
truisant tout le matériel de pro-
jection, de dévelopement, de tira-
ge et de coloriage des films et, à
Vincennes et Joinville, des labora-
toires de dévelopement et de tira-
ge des bandes. Puis, pour assurer à
ses productions des débouchés de
plus en plus larges, et pour être
présent à toutes les étapes de la
vie d’un film susceptible de pro-
duire des bénéfices, il acheta des
salles de projection, en créa d’au-
tres, organisant ce que, plus tard,
on devait appeler des “circuits”
et installa, tant en France qu’à
l'étranger, des services de location
et de distribution qui ne s'occu-
paient que des produits de la mai-
son : immense el sérieuse organisa-
tion dont le chiffre d’affaires at-
teignait, en 1911, 47 millions de
francs — des francs or.

Parallèlement à cet effort, Léon
Gaumont en fournissait un de mê-
me nature qui était appelé à con-
naître la même réussite.

Propriétaire d’une maison de
construction d appareils phologra-
phiques déja avantageusement con-
nus, Léon Gaumont était un homme
très différent de Charles Pathé. Il
n’avait pas eu la vie difficile de
celui-ci, mais i? n'avait pas non plus
la hardiesse de son rival et il avait
reçu une formation intellectuelle
plus développée. Pourtant, à cette
différence près qu'au lieu de courir
les champs de foire, il était resté
dans ses ateliers et son magasin,
la courbe de son évolution suit
exactementcelie de son concurrent:
construction d'appareils, produe-
tion de films organisation de tous
les services commerciaux qui pou-
vaient permeftre à la production
industrielle de la maison de devenir
chaque jour plus importante et
 

 

Les hommes qui se lèvent
la nuit perdent souvent
de leur vifalité

Si vous êtes obligé de vous lever 3 fois
ou plus chaque nuit votre sommeil est
brisé et il n'est pas étonnant que vous
vous sentiez plus vieux et déprimé
avant le temps. Ainsi, si’ vous vous
levez la .nuit ou souffrez de faiblesse de
la vessie, de mictions d'raloureuses de
maux de dos, douleurs din: ler jamtes,
nervosité. douleurs rhnmatiemasles veux
pochés, ou de chevilles enflés, ons
devriez essayer Cystex. Généralemert, cèa
la première dose, Cystex agit immetiate-
ment aidant aux reins à éliminer J'axcès
d'acidité et de matières inertes qui peuvent
vous avoir occasionné des malaises, Pour
vous prouver que Cystex peut vous apporter
une aide agréable de ces malaises et de
cette dépression des reins et de la vessie,
procurez-vous Cystex chez votre pharmacien
et essavez-le comme il se doit avec l'en-
tente positive que si vous n'êtes pas «atis-
fait pour une raison ou pour une 2u'le.
votre argent vous sera remis sur la re
mise d’un paquet vide,  

plus rémuneratrice. Même activité,
même réussite : en 1907, la maison
Gaumont deveioppait quotidienne|
ment 100,000 metres de films, pro
duisait chaque mois une vinglaiñe
de bandes dont le prix de revient !
allait de cinq a cinquante frames le:
mètre et le bian de 1913, pour un
capital de 4 millions de francs, ac-
cusait un benefice de 1,563.797
francs.

Mais, et cel là due les deux,
hommes marquant lc mieux ce
qui les distingue l'un de iautre.
Leon Gaumont ne se contente pas)
d'avoir mis sut picd une affaire
considérable <t prospère : 1l se li-
vre à des travaux personnels d'or-
dre technique concernant la prise
de vues en couleurs directes et la
collaboration de l'image et de la!
parole. Si bev que le 7 novembre ;
1902 — le cinema n'avait que sept |
ans! — il présentait à ln Société|
de Photographe l'appareil qu’il a-
vait appelé “Chronophone” et qui,
par une ingenieuse synchronisation

de la projection du film et du de-
roulement du rouleau phonogra-

phique. réaliseit la première tenta-
tive de Cinéma parlant plus d'un
quart de siecle avant l'Amérique.

Ainsi, avant meme que le siécle
qui l'avait vu naître fût arrivé à
son terme, le Cinéma avait trouve
les moyens, nor: seulement de créer
entre les oeuvies auxquelles 11 don-
nait naissance et le public auquel

| devons —

 ces oëuvres étaient destinées, une
chaine régulière aux étapes nette-
ment déterminées : production, lo |
cation — distribution, exploitation, |
mais encore de devenir, autour de
cette chaine, une industrie et un!

commerce importants. Sans dout?
cette métarmorphose  s'était-clia
opérée de façon fort empirique,

chaque jour avportant sa pierre a

l'édifice, mais cet édifice état à
peu près en équilibre ct moins

fragile qu'on pouvait le craindre
puisque, cinquante ans plus lard,

il est encore debout ce qui proue

que les hommes auxquels nous le
les Charles Pathé, les

Leon Gaumon et quelques autres
étaient ur peu plus que des

improvisateur- et qu'ils avaient
compris les promesses et pressenti
les possibilites dont le Cinéma
étail gros dès ses premières heures.

René JEANNE
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La clarté de longue durée
General Electric est une protection réelle pour les
jeunes yeux. Elle resserre aussi les cordons de votre
bourse en vous procurant plus de lumière pour votre qu'assurent les ampoules

 

 
 

 
Vous avez confiance en le médecin…

mais a-f-il confiance en vous!

  
  

tiste aussi

phone?

 

 

Pour des raisons singulières, il
y a des gens qui paient raison-
nablement vite certaines factu-
res mais qui négligent le mé-
decin, le dentiste, l'hôpital et au-

tres professionnels,
Vous

souvenir

crédit est basé

seulement sur la fa-

Etes-vous aussi prompt a ac-
quitter les honoraires du méde-
cin qu’il est prompt à répondre
à votre appel lorsque la maladie
vous frappe? Payez-vous le den-

promptement que
Vous payez les compagnies de
gaz, d'électricité et du télé-

çon que vous acquittez vos paie-

ments mensuels ou vos versc-

ments échelonnés,

vos factures.

£

 
mais toutes

Si les dossiers du Bureau de ‘

Crédit

devez

qu'un
vous
bon

non

révèlent que

payez pas promptement le mé- |

decin, le dentiste ct autres pro-

fessionnels, votre dossier de cré-

dit en porte le poids aux yeux

des créanciers.

re de maintenir un bon dossier

de crédit c’est de payer prompte-

ment TOUTES vos factures — à
la date voulue.

vous ne

La seule maniè-

CREDIT GRANTERS' ASSOCIATION
OTTAWA HULL
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Le velo

Lors de l'organisation des Nations-

Unies a San-Francisco en 1945, de

nombreuses critiques se sont élevées

contre le veto que les grandes puissan-

ces se réservaient au sein du Conseil

de sécurité. Les plus chauds partisans

de cette société internationale, cepen-

dant. ne voulaient pas reconnaître les

dangers que comportaient cette mesu-

re. Mais aujourd’hui ils doivent se

rendre compte que ce privilège rend

inefficace le fonctionnement de cet

organisme international et en menace

même l'existence, La conférence de la

paix tenue à Paris, au cours de l’année,

a suffi à convaincre un groupe de na-

tions que le veto constituait une pierre

d'achoppement à l'établissement et au

progrès des bonnes relations entre les

peuples. ;

Aussi un mouvement s'est-il deve-

loppé dans le but de supprimer ce veto,

à tout le moins d'en restreindre l’exer-

cice. C’est chez les petites nations qu’il

a naturellement pris naissance. Car ce

sont elles qui ont le plus à souffrir de

ce privilège accordé aux grandes. Cuba

ne voudrait rien moins que supprimer

entièrement le veto. Mais les grandes

puissances tiennent à le garder.

Londres et Washington, toutefois,

reconnaissent qu’il faut limiter l'exer-

cice du veto, si le nouvel organisme

international doit fonctionner dans

l'intérêt de la paix du monde. En con-

séquence, la Grande-Bretagne suggère

que les grandes puissances à qui ce

privilège a été accordé consentent à se

consulter, chaque fois que la chose sera

possible, avant, un serutin, si leur una-

nimité est requise pour le fonctionne-

ment efficace du Conseil de sécurité.

Dans le cas où il n'y aurait pas unani-

mité entre les grandes puissances, Lon-

dres propose que les Membres perma-

nents, se souvenant qu'ils agissent au

nom de toutes les Nations-Unies, n’ex-

ercent leur veto que dans les cas jugés

d'importance vitale pour l’ensemble

des Nations-Unies, après avoir expliqué

sur quoi ils se fondent pour dire que

cette condition existe.
D'après la proposition anglaise, ce

serait les seuls cas où les grandes puis-

sances pourraient exercer leur droit de

veto. Les membres permanents du

Conseil de sécurité, d’autre part, de-
vraient consentir à ne pas exercer leur

privilège pour’ bloquer certaines mesu-

res seulement parce que ces mesures ne
vont pas assez loin pour les satisfaire.

La Grande-Bretagne a fait égale-

ment, quelques autres suggestions. C’est

ainsi qu'elle propose qu’un membre

permanent du Conseil de sécurité puis-

se s'abstenir de voter, sans automati-

quement appliquer son veto ou que, si
un membre permanent du Conseil de

sécurité est absent, son absence ne

puisse pas être considérée comme l’ap-
plication du veto.

De l'analyse du projet britannique,

il ressort que Londres veut limiter non

le droit de veto, mais l'exercice de ce
Les Etats-Unis, la Grande-Bre-

tagne et la Russie s'entendent sur un
point. Ces trois pays s'opposent à

l'abolition de ce privilège qu’ils possè-
dent. Mais ils ne s'accordent pas sur

la manière de s'en servir.

En ce qui concerne les Etats-Unis

et la Grande-Bretagne, on a laissé en-
tendre que la principale raison de leur

attitude est que, sans le maintien du

veto pour le présent, la Russie aurait

un prétexte pour se retirer de la So-
ciété des Nations, si elle en décidait
ainsi un jour. On fait remarquer que
c’est à la demande expresse de la Rus-
sie que ce privilège a été accordé aux
grandes puissances, et que, si les Etats-
Unis et la Grande-Bretagne n’y avaient

pas consenti, Moscou n'aurait proba-
blement pas donné son assentiment <à

l’organisation des Nations-Unies en
1945.

Il nous paraît exact d’affirmer que

ce veto a été une des conditions de la
participation de la Russie à la nou-
velle Société des Nations- Mais, en ce
qui concerne la Grande-Bretagne, il est
inexact de prétendre que la Grande-
Bretagne a dû se laisser imposer +»
privilège.

Sir Hartley Shawcross, un des délé-
gués de la Grande-Bretagne à l’assem-
blée des Nations-Unies, en effet, a pro-
noncé quelques paroles significatives à
ce sujet. Il à déclaré, en termes clairs,

que la Grande-Bretagne s'opposailt à
toute revision de la charte des Nations-
"Inies. Après quoi, il s’expliqua en ces

termes: “La réalité simple est que les
grandes nations, chacune d’elles, doi-
vent retenir le droit d'imposer leur veto
ou bien une combinaison d’autres pays,
dont les bulletins de vote possèdent
une puissance supérieure à leur gran-

deur ou à leur influence dans le mon-

de, pourra entraîner les grandes puis-
sances dans des questions vitales pour

elles.” En langage ordinaire, cela veut

dire que la Grande-Bretagne, chaque

fois qu’il y va de ce qu’elle considère ses

intérêts primordiaux, n’entend pas que

les Nations-Unies lui tracent, sa ligne
de conduite. Elle veut limiter la sou-

veraineté absolue des petites puissan-

ces, mais elle tient à conserver la

sienne.

Pour l'heure. la campagne en faveur

de la suppression du veto n'a aucune

chance de succès, Tout au plus peut-

on espérer qu’on limite l’exercice de ce

privilège. Cette limitation sera encore

préférable au régime actuel.

Camille L’'HEUREUX

Un mémoire des Orangisies contre
les écoles séparées

Dans un mémoire qu'elle a présenté

devant la Commission royale sur l’édu-

cation, la Loge orangiste d'Ontario dé-

clare que l’organisation des écoles sé-

parées représente un Etat à l’intérieur

de l'Etat, et demande que l’on ait re-

cours à un plébiscite pour la supprimer:

“Nous croyons, est-il dit dans ce mé-

moire, que la majorité des citoyens ne

veulent pas d’écoles séparées. L’Acte

de l’Amérique britannique du nord est

par trop généreux envers les écoles sé-

parées d’Ontario .. . Nous croyons que

le régime des écoles séparées a été im-

posé aux citoyens d'Ontario contre leur
gré, à cause des conditions politiques

qui existaient de 1841 à 1867. Cet état

de choses crée de la division chez les

citoyens et le temps est venu de réagir.”

L'hostilité des Orangistes envers les

écoles séparées n’est pas nouvelle, pas

plus que leur phobie de tout ce qui est

catholique et français. Et leurs argu-

ments contre l’existence de ces écoles

ne sont pas plus justes que neufs.

Ils font erreur lorsqu'ils prétendent

que le régime des écoles séparées a été
imposé contre le gré des citoyens de

l'Ontario. Dans la lettre qu’ils ont

adressée à la Commission royale, les

évêques ontariens font remarquer que

les premières écoles en Ontario ont été
des écoles confessionnelles, aussi bien

chez les protestants que chez les ca-

tholiques.

Un bref coup d'oeil sur l’histoire

de la question scolaire ontarienne ré-

vèle qu’en 1841 quelque quarante-et-

une pétitions furent présentées aux

gouvernements de l'époque, les priant

d’accorder le droit d’établir un système

d'enseignement religieux dans les éco-

les. Pas moins de trente-neuf de ces

pétitions venaient de corporations pro-

testantes, et deux seulement étaient si-

gnées par nos évèques. En 1863, vingt

pétitions du même genre furent présen-
tées, dont dix-huit étaient d'origine
protestante.

Cela indique clairement qu'à cette

époque, les protestants du Haut et du

Bas Canada, tout comme les catholi-

ques, reconnaissaient la nécessité d’in-

troduire l'enseignement religieux dans

les écoles et d’ouvrir, par conséquent,

des écoles confessionnelles pour les en-

fants des diverses croyances. C’est

pourquoi l’Acte de l'Amérique britanni-

que du nord prévoit que des moyens

éducationnels séparés doivent exister

pour les protestants et les catholiques
de l'Ontario et du Québec.

Le droit d’ouvrir des écoles séparées

est un droit constitutionnel qui a pour

but de protéger les libertés des minori-

tés religieuses, et la majorité. par plé-
biscite ou autrement, ne peut ou ne de-
vrait pas pouvoir y toucher. La maniè-

re dont la majorité respecte les droits

des minorités est la pierre de touche de
la démocratie.

Ch. G.

AU JOUR LE JOUR
M. N.-A. Bordeleau se retire de la

vie municipale après avoir représenté

le quartier Ottawa à .l’hôtel de ville

presque sans interruption depuis 1919.

Ses collègues du comité de la circula-
tion. dont il faisait partie depuis son

élection à l’échevinage, ont tenu à lui

manifester leur estime et leur recon-

naissance, M. Bordeleau emporte avec

lui l’estime et l'amitié de tous. Puisse-

t-il poursuivre encore longtemps, dans

la santé et le repos, une verte vieillesse !

ARGUS

BILLET

Précieux conseils donnés
à des jeunes

A de jeunes agriculteurs. élèves de
l'école moyenne d’agriculture de St-Cé-
saire, M. le chanoine Laroche, curé de
cette localité, a donné des conseils dont
toute la jeunesse devrait faire son pro-

* fit.
“Mettez l'idéal chrétien dans votre

vie”, leur a-t-il laissé comme mot d’or-
dre.

Le conseil est d'un rare prix. Emis

sous cette forme toute claire, 11 se fixe-
ra facilement dans la mémoire. Sur-

tout, il montre un but à des vies qui dé-
butent.

Mettre de l’idéal chrétien dans sa

vie, c’est, dirons-nous, c’est prendre
pour étoile l’Evangile et sa doctrine de
justice et de charité, d’humilité et de
labeur, de douceur et de conftance en
Dieu, de force et de persévérahce, de
courage, toujours . . .

Un idéal chrétien enseigne le vrai
prix de la vie, en la dirigeant vers son
pôle surnalurel. Un idéal chrétien don-
ne de lui-même les moyens d’atteindre

à tous les moyens. Un idéal chrétien
est un secret de relèvement.

Un idéal chrétien est aussi un re-
placeur dans l’équilibre: les choses de
l’ordre humain se laissent par lui en-

traîner dans l’orbite du soleil de la grâ-
ce, et participent à ses émanations.
Un vrai chrétien est un rayonnant —

ce que voudrait être tout homme dans
la beauté de son printemps.

Il faut prêcher cet idéal, il faut sur-

tout le vivre: le spectacle du monde
présent l’erige. C’est ce que rappelait

à ses jeunes auditeurs le prêtre éclairé
qui leur adressait la parole: “Le monde
ne veut plus du plan de Dieu dans l’ins-

tauration de la paix sur ia terre, bien
plus par perversion que mar manque
d'intelligence, a-t-il poursuivi. Car, au

fond, tous admettent les vrais princi-
pes, le droit de propriété. les droits in-
violables de la personne humaine de

la famille et de l’Eglise; mais la cor-

ruption a tellement rongé le coeur des

hommes qu’ils voudraient organiser

leur vie en marge de ces réalités uni-
verselles.”

Les malheureuses suites d’une telle
attitude, nous les connaissons: la ja-
lousie entre les peuples, la jalousie
entre les classes sociales, le désordre
‘et le gâchis, dont nous sommes les té-

moins de bon ou de mauvais gré, nous

les montrent à chaque heure du jour.
C’est qu'on oublie qu’il est impossible

qu’un monde qui rejette Dieu par un

acte officiel de ses gouvernants puisse
avoir une paix basée sur la justice. De
plus, dans le domaine du travail. com-

ment voulez-vous aussi qu’un ouvrier

sans foi puisse être honnête et respec-

ter les droits du patron? Il tournera
dans un cercle vicieur: grève et aug-

mentation du coût de la vie.”

Il est un péril plus grand encore: ce
serait en rejetant définitivement tout
idéal chrétien, de succomber à lu pro-

pagande communiste, à son idéologie

antireligieuse et antisociale. Or, serait-

il impossible de trouver certains de nos

jeunes. manifestement travaillés par

les doctrines de Moscou? N’ayani pas

fait l’expérience suffisante de leurs tra-
ditions religieuses et nationales, des

adolescents subissent la séduction du

mirage. Certes, leur nombre est petit.

Mais de leurs rangs, le communisme @

déjà conquis des chefs. Et ces consta-

tations, un laïque capable de raisonner

sa foi, en éprouve une grande crainte.

Voilà pourquoi toute occasion esi bon-

ne aujourd'hui pour aller aux jeunes et

démasquer le plus puissant et le plus
audacieux des ennemis de l’idéal chré-

tien.
Les jeunes doivent être informés sur

les méthodes de nos adversaires. Ils
n’ont pas le droit dignor-r qu’ils au-

ront à combattre vigoureusement pour

la défense du foyer catholique et fran-

çais. Commentaire que nous nous per-

mettons, pour rappeler avec. l'orateur
que pour détruire la religion chez les
peuples chrétiens, Moscou commence

par la corruption de la famille, en niant

au père l'autorité qui lui vient du ciel.

Et de toutes les familles les plus expo-
sées à d’incessantes et habiles attaques,

il faut citer, avec les familles ouvrières,

les familles rurales.
“La famille rurale est encore celle

sur laguelle l'Eglise compte le plus pour

sauver l’ordre social. Mais il faut que

nos populations rurales fassent aiten-

lion à la propagande viciée dont se ser-

vent les adversaires pour faire avancer

leurs idées subversives et erronées. Il

se distribue des revues renroduisant par

des illustrations, des personnes dans

des attitudes de prières et à côté de ces

images, il y a une prose animée du poi-
son soviétique. Les propagandisies de

cette doctrine glissent leurs idées entre

deux images pieuses. Sachez démas-
quer ces loups déguisés en agneaux.”

Puis, avec un regard sur son audi-

totre de jeunes étudiants en agricultu-
re, M. le chanoine Laroche conclut par

des paroles, d'application pratique pour
la jeunesse en général:

“Pendant que vous êtes ici, profitez

bien de tout. Formez-vous avec des

principes solides de religion et aussi des

principes touchant votre profession. Il

faut que notre classe agricole devien-

ne la classe enviée et qu’on la regarde

avec admiration. Pour cela, permettez-

moi de vous donner ce conseil. Voulez-

vous aimer et faire aimer votre profes-

sion? Mettez l’idéal chrétien dans votre

vie de cultivateur: “soyez parfaits com-
me votre Père céleste est parfait”” Ap-
pliquez cette formule en tout ce que vo-
tre profession vous demande et vous ne

pouvez faire autrement que de devenir

une haute compétence dans votre ligne,

de vivre heureux, tout en assurant vo-
tre salut, et à contribuer au bonheur de
tous. N’oubliez pas Uhonnéteté avant
tout el que cette honnéteté est le fruit
de la religion. La vérité suit l’honnête-
té et ce sont les catholiques qui sont les
plus en mesure de la faire rayonner à

travers le monde. Soyez toujours à la

hauteur de cette mission.”

VIATOR

EPHEMERIDES DU “DROIT”

IL Y À VINGT ANS
Le 2 décembre 1946

 

En Ontario, le gouvernement’ conservateur,

dirigé par M, Howard Ferguson, est maintenu
au pouvoir. Six députés franco-ontariens sont

élus: MM. Albert Pinard dans Ottawa-est; Au-

rélien Bélanger dans Russell; Edmond Proulx
dans Prescott, Théodore Legault dans Stur-

geon Falls; Harry Morel dans Nipissing, et le

Dr Paul Poisson dans Essex-nord, L'électorat
ontarien rejette le régime de la prohibition et
accepte la régie provinciale des liqueurs.

Ne prêtez pas d'argent, donnez-en: le bien-

fait ne fers qu'un ingrat le service fers un

sanemi - XXIXXX

x x x
C'est rendre nos petites actions fort gran-

des que de les faire avec un grand désir de
plaire à Dieu. S. François de Sales

 

En feuilletant Ë

les journaux
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LE DEVOIR. x A peine le co-

mité politique de l'Assemblée gê-

nérale a-t-il tranché le conflit sur

le recensement des troupes, que

recommence à propos du désarme-

ment le jeu de position qui s'est

déroulé pendant

 

Nouvelle le débat précé-
dent. Dans les

manoeuvre .
—_— deux cas c'est la

soviétique Russie qui a pris
l'initiative, Elle a

demandé que les Nations Unies

fassent rapport des effectifs mi-

Jitaires postés : l'étranger. ailleurs

que chez ler anciens ennemis.

Après maintes manoeuvres de lu

part des trois grandes puissances.

les Etats-Unis ont fini par de-

mander que le recensement soit

complet, et comporte toutes les

armées des Nations Unies, chez elles

comme à l'étranger, y compris les

polices soviétiques qui opèrent

dans la zone russe. »

Les articles de ce projet avaient

été approuvés mercredi; hier le

comité a adopté le texte dans

son entier. Mais l'U.R.S.S. et

six autres pays ont voté contre la

résolution. M. Molotov, qui vou-

lait d'abord limiter cet inventaire

au point qu’il ne serait appliqué

qu’aux Etats-Unis et à l’Angle-

terre, trouve maintenant que le re-

censement de toutes les armées

est insuffisant; il voudrait qu'on v

donne aussi des informations sur

les armements. Quand la rés:-

lution viendra devant l’Assemblée

générale, les Soviets la combat-

tront en invoquant la même raison.

C’est aussi la Russie qui a pro-

posé une .ésolution en vue d’une

limitation générale des arme-

ments. C’était une riposte au pro-

gramme de Washington pour le

contrôle des armes atomiques, mais

C'était en même temps quelque

chose d’assez vague. Lorsque les

Etats-Unis ont demandé d'étendre

le recensement des troupes aux

effectifs que les Nations Unies ont

chez elles, M. Molotov a répondu

que cela pourrait mieux se rat-

tacher au débat sur le désarmement.

Plus tard il a formulé vne nou-

velle exigence: que des renseigne-

menis sur Jes armes atomiques

soient fournis comme condition

préliminaire à toute conférence

sur le désarmement. C’était re-

venir au débat soulevé par le

projet Baruch. Or hier, M. Mo-

lotov a fait une déclaration qui

à première vue paraît sensation-

nelle, mais qui cependant ‘ne

change absolument rien au pro-

blème des armements. I! a accepté

l'établissement d'un conrtôle inter-

national et d’un système d’ins-

pection pour vérifier les dimi-

nutions d’armements, et assurer

le respect d’une interdiction éven-

tuelle des armes atomiques.

Paul SAURIOL.

% x %

LE FICARO, Paris — Il est

faux qu’il ait collaboré avec les

oustachis et qu’i! les ait aidés.

Il ne cessa au contraire de

s'opposer à eux, de protester

contre  l'embrigadement de la

jeunesse croate

et, publiquement,

dans sa ca-

thédraie, contre

l'exécution des

otages et la per-

sécution des Juifs. En 1942, il

sauvait la vie de deux commu-

nistes: Vlado et Volda Kures. IL

dénonça les conversions forcées

imposées aux orthodoxes surbes

par de misérables aveugles. À

cause de ses protestations, la po-

lice le surveillait dans son palais

où il fut à plusieurs reprises con-

signé. I] désavoua plusieurs prêtres

qui, venus d’autres diocèses, colla-

boraient. malgré ses ordres, avec

les oustachis, Et il est vra! qu’une

Mgr Stépinac

est innocent

-neté par

partie de la presse catholique

échappait a son influence (ainsi

d’ailleurs que les ‘croisés blancs”

ennemis de Vito). au point que

certaines des instructions de l'ar-

chevêque durent paraître dans des

tracts clandestins. On voit com-

ment il a pu être facile. à ceux

qui voulaient le perure. de

brouiller les cartes et de le

charger des crimrs d'autrui. Mais

s'il avait été ce traitre que les

juges viennent de condamner au

bagne. tous les étudiants de

Zagreb, au nombre de quatre malle.

cussent-ils. cette année, suivi lu

retraite pascale qui fut clôturee

par leur archevêque? Cent mille

Croates l'auraient-ils suivi, pieds

nus, au sanctuaire de Bistrica”

Tout s'éclaire si l'on se rapp«.lu

que ie 8 septembre, l'archevêque

de Zagreb, le premier des évêques

croates, refusait de rompre avec

Rome. Voila le noeud de tout.

Il y a cette chose qui résiste, cette

force contre laquelle aucune po-

lice ne prévaut, ce corps mystique

de l'Eglise et du Christ qui peut

être torturé dans ‘a chair des

martyrs. mais qui nc peut être

rompu: Mgr Stépinac souffre pour

l'Unité, il cst l'un des martyrs

de l'Unité. ’
Françoi. MAURICE.

Fe

L'INFORMATION. — Le premier

juillet 1946, une proclamation

annonçait que la loi sur la ci-

toyenneté canadienne, adoptée à

la dernière session du Parle-

ment, entrerait en vigueur le

premier janvier

. . 1947. Cette loi
Citoyennetéwe une nou-
cunadienne velle étave de

l'histoire du Ca-

nada et l'on es-

père qu'elle contribuera à établir

l'unité nationale et la bonne en-

tente entre les divers élélments

de la nation.

La question la plus importante

qui se présente à l'esprit de la

plupart de ceux qui lisent cette

nouvelle loi est naturellement la

suivant: Quel est l'effet de cette

loi en ce qui me concerne” Voici

la réponse. Si vous êtes né au

Canada ou si vous êtes un sujet

britannique domicilé au Canada

ou si vous êtes Canadien par na-

turalisation, vous devenez auto-

matiquement sujet canadien en

vertu de la nouvelle loi.

Cette loi constitue un progrès

notable dans le domaine de la le-

gislation en ce qu'elle définit et

reconnaît, à toutes fins, le statut

de citoyen canadien. Une lourde

responsabilité repose sur les

épaules de tous les citoyens cana-

diens qui ont acquis cette citoyen-

naturalisation comme

ceux qui la possèdent par droit

de naissance. Ce devoir, qui in-

combe a tout citoyen du pays, est

de comprendre ses compatriotes

et de pratiquer la tolérance en-

vers eux,

Le Canada n'atteindra le plein

épanouissement de sa personnalité

nationale que le jour où ve senti-

ment de confiance et de respect

mutuels règnera entre les diffé-

rentes races qui constiuent la

nation canadienne.

Personnalités aux
fêtes de Beaune
PARIS (SIF) Comme chaque

année, la vente des vins fins de
I'hospice de Beaune a donné lieu

à de grandes fêtes pendant les 16
et 17 novembre. M. Duff Cooper
présidait à ia manifestation ac-
compagné de Lady Diana, du gé-
néral Delattre de Tassigny. de MM.
Léon Noël, Georges Duhamel, E-
mile Henriot Maurice Garçor, de
l'Académie Française, Andre Billy,
Roland Dorgèles, de l’Académie
Goncourt et de nombreuses autres
personnalités du monde des lettres,

 
 

Ceux qui firent notre pays

Biographies canadiennes
WILLIAM BAFFIN

(1584-1622)

L'un des plus grands explorateurs de tous les ‘temps, William

Baffin, dont on ne connaît pas les origines de façon certaine, serait

né à Londres en 1584. Son nom reste attaché à la géographie arcti-

que, plus particulièrement à la mer qui sépare le ‘Groenland du con-
tinent nord-américain.

Le personnage entre pour la première fois dans l'histoire alors
qu’il figure comme le pilote de navire la Patience, qui visite le
Groenland, en 1612. L'année suivante, entré au service de la compa-
gnie Moscovite, Baffin se rend à la pêche aux baleines au Spitzberg.
Il écrivit des récits captivants de ces randonnées.

Dès cette époque reculée, le mystère de l’Aretique captivait
déjà les Anglais. Un groupe d’entre eux organisa. en 1614, une ex-
pédition au pôle nord. Robert Bylot fut nommé commandant du
Discovery: Baffin en devint le pilote. Le groupe quitta l'Angleterre
au printemps de 1615. Il visita le détroit d'Hudson et longea le litto-

ral de l’île de Southampton, Après avoir franchi le canal de Fox.
l’équipage se rendit compte’ de l’impossibilité d'atteindre la mer de

Chine. Une nouvelle tentative eut lieu en 1615. Les voyageurs s’a-
vancèrent jusqu’au 780 de lattitude, mais se rendirent compte de

l'impossibilité de contourner le continent par le nord.
Baffin voulut alors entreprendre une dernière tentative en sui-

vant la route des Indes orientales. C’est au cours de cette entreprise

spectaculaire que l'intrépide voyageur trouva la mort devant Ormuz,
dans le golfe Persique. I! mourut le 23 janvier 1622

N B.—Nous prions nos lecteurs de découper & de conserver ces bivgraphies quoti-
diennes. En les classant plus tard par ordre aiphabétioue ils auront un
précieux dictionnaire contenant les centaines d'études sur des personnages
<enadiens. Dnotés réservée

—
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Les élections au conseil de

la république française
pur Remy ROURE

on s'attendait à une énorme

vague d'absientions duns ces élec-

tions françaises au “Conseil de la

République”. les divers partis, à

l'exception du parti communiste

qui a toujours la faculté de puiser

dans son armée de militants,

avaient eu quelque peine à cons-

tituer des listes, de “Grands élec-

teurs”. Jamais campagne élec-

torale n'avait été aussi morne et.

à Paris, le Parti Communiste seul

avait envoyé aux simples élec-

teurs des tracts de propagande. Le

résultat ne répond nullement à

ces impressions de pessimisme.

D'abord, le peuple français a voté

moins sans doute que le 10 no-

vembre, mais beaucoup plus qu'au

referendum du 13 octobre où il y

avait eu plus d'un tiers d'absten-

tions. Celie fois, alors que l'on

prévoyait 40 à 50% d'absences, il

n’y a eu qu'un quart des citoyens

inscrits qui se sont abstenus d’al-

ler aux urnes. C'est la preuve

que, si calme que soit la France

et si fréquentes qu'aient été, ces

temps derniers. les consultations

populaires, il n'y a pas eu cclte

lassitude dont on parlait, moins

encore cette indifférence dont on

se plaignait.
En outre, le peuple français pa-

rait avoir fort bien mesuré l'en-

jeu de ces élections qui pouvaient

Jui paraître fastidieuses, puisqu’il

s'agissait de désigner. non pas

les membres de la deuxième As-

semblée du ‘Conseil de la Répu-

blique”, mais des “Grands êélee-

teurs”. c'est-à-dire les délégués

qui seront chargés de les nommer.

On lui faisait donc injure en dou- >

tant de sa maturité politique.

H ne fallait naturellement pas

s'attendre, à quinze jours d’inter-

valle à un bouleversement politi-

que. Aussi bien ne s'est-il pas

produit. Les résultats des élec-

tions, à première vue, est à peu

près le même que celui du 10

novembre. Le Parti Communiste

vient en tête des statistiques avec

28,9% des voix, soit avec une très
légère avance sauf à Paris où son

recul est relativement sensible.

Les Socialistes perdent encore un
peu de terrain: ils obtiennent

16.97% des voix. Le Mouvement

Républicain Populaire a des gains

substantiels, 28,5% soit 2% de

plus que le 10 novembre, Les

républicains de Gauche de divers

groupes radicaux, indépendants,

démocrates, avancent au même

rythme que les communistes avec

11.8% des voix, soit 0,7% de plus

que le 10 novembre. Enfin, la

droite *‘classique” est en perte de

2% sur le 10 novembre. avec

13.9% des voix.

Ces résultats, au surplus. sont

provisoires et sans doute est-il

difficile d'obtenir une statistique

exacte. Dans nombre de circons-

criptions de Province, en effet,

des listes communes groupant

centre et droite ou méme des re-

présentants “sans parti” ont été

formées en tenant compte du ca-

ractère de l'Assemblée à élire,

c'est là, peut-être, la caractéris-

tique la plus remarquable de cette

consultation. Ce peuple français

a marqué une tendance à s’éloi-

gner des idéologies partisanes, de

la “politique pure”.

Tartout où des “listes de mai-

res” ont été formées en dehors

des partis, elles ont obtenu un vif

succès. Partout où les “collecti-

vités locales” sont entrées en jeu,

un grand nombre d’électeurs s’est

porté sur elles. Ainsi done, ins-

tinctivement, les citoyens français

ont senti quel était le sens de

l'élection. Ils ont voulu indiquer

que le “Corseil de la République”.

qui remplace l’ancien Sénat, doit

être le reflet non de l'Assemblée

Souveraine, mais des assemblées

locales et départementales, qu'il

doit devenir, en quelque sorte, le

“Grand Conseil des Communes de

France”, dont parlait Gambetta à

propos de l’ancienne Haute

Assemblée, qui doit avoir plus

d'indépendance à l’égard des par-

tis, s'il veut vraiment devenir une

“chambre de réflexion”. Il y a

là un réflexe extrêmement cu-

rieux de défense spontanée con-

tre l’idéologie purement politique.
De là vient cette grande diffi-

calté d'établir, au lendemain de

cette consultation, des statistiques

politiques parfaitement exactes.

Dans les provinces, on a fait sou-

vent choix pour “Grands élec
teurs” de notabilités locales, com.

me pour indiquer que la politique

des partis doit rester attachée au
territoire, au sol solide et nourri-

cier. Il est permis de voir dans

ce prénomène une preuve de san

té réelle,
Nous ne devons pas oublier

d'ailleurs que les élections d'hier

ne concernent que 200 membres

du “Conseil de la République” sur

300 environ. 50 autres seront nom-
més directement par l’Assemblée

Nationale. suivant les règles de la

proportionnelle. Je res:e sera

formé des représentants de l'Al-

gérie et des autres territoires

d'Outre-Mer. Ce n'est qu'au mo-

ment où l'Assemblée du Conseil

de la République aura été désie

gnee et sera au complet que se-a

nommé le Président de la Répu-

blique par les deux Chambres.

Cette désignation ne pourra na-

turellement être faite que dans

les premiers jours de janvier,

Les relations

industrielles

dans Québec
La loi des relations ouvrières

qui est en vigueur dans le Qué-

bec depuis 1944 ‘“n’est pas parfais

te, mois elle fonctionne à la sa-

tisfaction de la majorité des em-

ployeurs et des employés et elle

a largement contribué à éloigner

de notre province l'épidémie des

grèves”, a déclaré M. le notaire

Georges-Michel Giroux. profes

seur à l'Université Laval, lors

d'une réunion de la Société des

Etudes juridiques. à Québec, le

20 novembre.

M. le notaire Giroux a fait l’ana-

lyse de la loi ct en a exposé les

points principaux:

1. Un tribunal a ete créé pour

régler les conflits entre unions,

2. Une commission des rela-

tions ouvrières détermine quelle

union doit parler au nom des sa-

lariés d'une usine. L'union doit

prouver qu’elle groupe la majo-

rité des employés de l'usine, Une

fois qu'elle est reconnue, le pa-

tron est obligé de négocier de

bonne foi avec elle.

3. A défaut d'entente, l'arbi-

trage est obligatoire. La sentence

arbitrale, cependant, n'est exécu-

toire que dans le cas des employés

des services publics. Dans tous

les autres cas, l’union comme le

patron ont le droit de rejeter la

décision. .

4 La greve n'est légale

qu'après échec des négociations

directes et de l'arbitrage. La gré.

ve n'est légale que 14 jours après

le prononcé de la sentence arbi-

trale.

5. La loi des relations ouvriè-

res de Québec, de l’avis du notai-

re Giroux, a évité la plupart des

grèves qui menacaient d’éclater

parce qu'elle a forcé les parties

à se rencontrer et à discuter en-

semble leurs problèmes. Le fait
que les unions re peuvent faire

la grève que s: elles sont recon-

nues comme groupant la majo-

rité des emplovés de telle usine

et le fait que la grève est illégale

tant que durent les négociations

et l'arbitrage ont empêché bien

des grèves dans la province de

Québec. C.LP.

Corbeauremplacera
Moisan à Montréal
Le ministre de la reconstruction,

l'hon. C D. Howe, a annoncé la
démission de M. C.-N. Moisan, de
Montréal, directeur général du bus
reau de Montréal du ministère de
la reconstruction et des approvie
sionnements, Cette démission en-
tre en vigueur le 30 novembre.
M Howe a annoncé également la

nomination de M. L,-P. Corbeau,
de Montréal, directeur de ce bu-
reau depuis mars 1943, au poste de
directeur de l'administration. 11
combinera ses fonctions actuelles
avec celles de M. Moisan.

M. Moisan, qui est président ot
gérant général de la Standard Pas
per Box Limited, était directeur
général du bureau à Montréal de-
puis sa formation. I} a déjà été
président de la division du Qué-
bec de l'Association canadienne des
manufacturiers, et il fut pendant
quelque temps sous-coordinateur
de l'administration de la pulpe et
du papier à la Commission des
prix et du commerce en temps
de guerre.

Le bonheur de la vie consis‘«

à avoir toujours quelque chose a

faire, quelque chose à aimer, ,uel-
que chose à espérer. — CHAL-
MERS.
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S. H. la maire Raymond Brunet
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TEMPERATURE: NUAGEUX

Candidature de

M. Edouard Tessier

HULL, LUNDI 2 DECEMBRS 1946

M. Achille Morin

candidat dans le

-. Quatre

causera de

Réévaluation

municipale

Funérailles
——

MME A. PAQUET
Ln I'église St-Joseph et au ci-

la ville de Gatineau |
Cette localité, qui remonte à une vingtaine d'années à peine,

s'estrapidement développée. — Elle s’ajoute mainte- metiére N.-Dame de Hull, samedi
nänt à la centaine de municipalités urbaines de la |matin, ont eu lieu lesfunérailles : ? À H Il M. Edouard Tessier. mieux con.
proyince. — Son organisation religieuse, scolaire, civile, de Mme veuve Antoine Paquet, quartier , d itl nu sous le sobriquet de TOTO

née Délima Amyot, décédée mer-
credi à l'âge de 93 ans, chez sa
fille, Mme Henri Tassé, 319, boul.
St-Josenh. M. le curé R. Glaude
a fait la levée du corps et le ser-
vice a été célébré par M. l'abbé
T.-J. Deschamps, assisté comme
diacre ct sous-diacre de MM. les
abbés R. Couture et L. Corbeil.
M. l'abbé Deschamps alla au ci-

—— Tessier, annonce sa candidature
au poste d’échevin dans le quar
tier 5, au siége laissé vacant par
l’échevin Philippe Cholette. M.
Tessier bien connu dans le do-
maine sportif par ses nombreuses
activités dans le hockey et sur-
tout le baseball, a été le gérant
du club Laurier qui s’est attiré
tant d’appui du public hullois pen-

 

professionnelle et commerciale.
Une nombreuse et imposante dé-

légation d’électeurs du quartier
Montcalm s’est rendue en fin de
semaine auprès de M, Achille Mo-
rin, échevin du quartier 2 et doyen
du conseil de ville, pour le prier
d'être de nouveau candidat aux
prochaines élections municipales
du 16 décembre prochain.

  En bonne voisine, la cité de Hull a, il y a quelque temps,

exprimé à Gatineau, par l'intermédiaire de son conseil mu-

nicipal, ses sincères félicitations et ses meilleurs voeux de

succès à l'occasion de son élévation au rang de ville, de

village qu’il était encore jusqu’ici.

Gatineau est situé à quelques milles à l'est de Hull, sur

 

 

le Dr Costello Nécrologie Candidature de
M. G. LACOMBE
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la grande route provinciale no 8.

nées, il n’existait pas encore.

loppement hydroélectrique considérable accompli

Il y a une vingtaine d’an-

Il a surgi à la suite du déve-
dans la

région par la Canadian International Paper Co. plus immé-

diatement à la suite de l'érection en cet endroit, par la

même compagnie, d'une vaste fabrique de papier. Depuis,

d'autres établissements industriels, encore dûs à l'interna-

tional Paper, sont survenus, dont le plus récent, celui du

contre-placage, a été inauguré officiellement, il y a peu de

temps, par le premier ministre de la province lui-même,

M, Duplessis.
Gatineau était vite devenu village et bientôt il atteignait

le chiffre de population requis pour devenir ville, ce qu’il

est depuis quelques semaines.
Des centaines de personnes sont employées dans ses

industries locales. La plupart demeurent sur les lieux

mêmes, d’autres viennent des environs, jusque de Hull et

même d’Ottawa, vu la courte distance et les facilités mo-

dernes de transport rapide.

La province de Québec comptait déjà, à côté de ses 26

cités, plus d’une centaine de villes, auxquelles vient main-

tenant s'ajouter celle de Gatineau.
Du point de vue régional sud-ouest québecois, voici ce

qu’il en est. Les quatre comtés provinciaux de Hull, Gati-

neau, Papineau et Pontiac, où vivent environ 120,000 âmes,

sont encore passablement ruraux, ce dont, soit dit en passant,

il y a lieu de se féliciter en ces temps où la désertion du sol

et des campagnes a pris des proportions que l'on déplore,

où l’on parle de plus en plus de fidélité à la terre et de colo-

nisation. Dans ces comtés, il n’y a encore qu’une cité, celle

de Hull, et il n’y avait que deux villes, celles d'Aylmer et

de Buckingham. Gatineau est donc la troisième.

Son existence et sa prospérité dépendent entièrement

de l’industrie qui l’a fait naître et de celles qui sont venues

depuis contribuer à son accroissement. Il contient aujour-

c’hui une population d’environ quatre mille âmes et il est à

souhaiter qu’il connaisse toujours la prospérité de ces der-

nières années, en dépit des crises qui ne manquent pas de se

produire périodiquement dans les centres industriels.

En tout cas, Gatineau regarde l'avenir avec confiance.

Il compte grandir encore et sa vie s'organise de plus en plus

parfaitement dans tous les domaines. On a commencé les

travaux de construction d'un magnifique temple catholique,

qui sera probablement le plus beau de la région, dans son

genre. L’on a déjà deux belles écoles, l’une pour les filles,

dirigée par des religieuses, l’autre pour les garçons, confiée

à des religieux enseignants. On y trouve une caisse popu-

laire active et prospère, organisée il y a sept ou huit ans,

alors qu’il n’y en a pas encore dans maintes autres paroisses

de la région beaucoup plus vieilles.
La vie municipale est aussi organisée, avec son maire

et ses six échevins, et l’on est à faire d’importants ouvrages

de services publics.
Dans cette ville déjà passablement peuplée, on ne

compte encore qu'un médecin, et l'on croit qu’un deuxième
viendra plus ou moins prochainement s’y installer. Jusqu'à

dernièrement, il n'y avait pas encore de notaire, mais il y en

a un maintenant.
Il y a aussi, il va sans dire, divers comptoirs de com-

merce. comme dans toutes les localités.

Devant ces progrès réalisés et ceux que l'on présage,

les citoyens, par leur conseil municipal, ont voulu que leur

village se mue en ville et les autorités provinciales ont

acquiescé.
Les félicitations et les voeux de la cité de Hull avaient

donc leur raison d’être, et il est à croire qu’ils ont été

accueillis on ne peut mieux par ceux auxquels ils étaient

destinés.

La cité de Hull ne saurait évidemment prendre ombrage,

bien loin de là, au progrès des localités qui l'environnent et
même de toutes celles de la région qu'elle commande. Elle

doit au contraire s'intéresser de plus en plus activement à

leur avancement, le favoriser par tous les moyens. Elle
peut être assurée qu'elle en bénéficie elle-même d'une façon

ou d’une autre, qu’elle en bénéficiera d'autant plus qu’elle

saura mieux les comprendre, les rallier à un sain esprit de

solidarité ct d'entr’aide commune, et s'organiser clle-méme

en tout de façon à toujours constituer de mieux en mieux un
véritable centre ou point de ralliement pour toutes les acti-

vités et manifestations de vie régionale. Elle est la seule

cité de la région, dont elle contient le tiers de la population,

ct on l'appelle volontiers la “métropole du sud-ouest qué-
becois.

Henri LESSARD

 
 

Interdiction du

stationnement la

nuit, à Hull
Le Service de la police de la

cité de Hull désire rappeler aux

automobilistes que le règlement

No 356 ‘éfend le stationnement

des automobiles dans les rues

pour une période d'au delà de

trois heures entre 1 h. A.M. et

6 h. A.M. II est également défen-

du de stalionner sur les rues ou

circulent les autobus durant les

tempêtes de neige ou lors de l’en-

lèvement de la neige.

Le service de la police, qui es-
père obtenir im coopération de
tous les citoyens, rappelle que
l'application de ce règlement est
fait dans le but de faciliter le
déblaiement des rues durant l’hi-
var.

 

 

 

MALADIES
NERVEUSES

Nervosité, insomnie, frayeurs
irraisonnées, vapeurs, chaleurs
de retour d'âge, tics neurasthé-
niques, sont calmés et tout le
système fortiflé par la pres
cription spécialisée “NEVRO
BROM"”Calmer et fortifier,

Voilà les résultats obtenus
par “"NEVRO BROM"”qui par sa
composition broco-alcaline hy:
pophosphates forme la base de
tout traitement, sérieux du sys-
téme nerveux. $1 le flocon à la
PharmagieFarley, 27914.     

Des délégués des
clubs 4-H de

Québec a Chicago
La Province de Québec aura cette

année des représentants des Clubs
4-H, qui groupent maintenant au
delà de 4,000 membres, au 25iéme
congrès national des Clubs 4-H
américains qu: a débuté hier pour
se continuer jusqu'à jeudi le 5 dé-
cembre. Monsirur J.-A, Breton, i.fi
gérant de l'Association foreslière
québecoise et Secrétaire-général
des Clubs 4-H du Québec, est rendu
à Chicago et est accompagné de
4 délégués 4H des Clubs de la
Province de Québec : Mlle Thérèse
Cyr, gagnante du concours d’Initia-
tive, Raymond Larue, Président
Provincial des Clubs 4-H, Mme
Gérard Laterceur, gouvernante du
Club 4-H de Chandler; Mme P.
Lebeau, secrétaire du bureau de
l'Economie Demestique au Minis-
tère de l’Agriculture de la Pro-
vince de Quebec fait aussi partie de
la délégation el se rend à Chicago
pour étudier | organisation fémini-
ne des Clubs 4-H américains.

Plus de 1,50U jeunes garçons el
filles de toutes les parties des
Etats-Unis assisteront à ce congrès
qui coïncide «vec le 25ième anni-
versaire de fondation des Clubs
4-H aux Etats Unis. Les Clubs 4-H
du Québec fèteront au cours de
l'année 1947 ieur cinquième anni-
versaire de fondation et ce jeune
mouvement destiné à faire connai-
tre aux jeune: ruraux les beautés
qui les entourent et leurs richesses
tout en leur enseignant des notions
de Conservation, prend de plus
de plus d'importance dans ies mi-
lieux ruraux de la Province de
Québec.  

metière pour les dernières priè-
res. La dépouille mortelle repo-
sait aux salons mortuaires Emond,
boul. St-Joseph.

MME F, ALBERT
En l'église St-Joseph ct au ci-

metière N.-Dame de Hull, same-
di, funérailles de Mme Frank Al-
bert, née Elisabeth Desormeaux,
130 Jcanne d'Are, décédée jeudi,
à l'âge de 63 ans. M. le curé R.
Glaude a célébré le service avec
MM. les abbés Legault et L. Cor-
beil comme diacre et sous-diacre.
M. l'abbé T. J. Deschamps alla
au cimetière pour les dernières
prières. La dépouille mortelle
avait été exposée aux salons mor-
tuaires Emond, boul. St-Joseph.
Un landau de fleurs précédait le
cortège.

M. R. PILON
Ce matin, en l'église St-Ray-

mond et au cimetière N.-Dame de
Hull, funérailles de M. Rosario
Pilon, époux de Eva Lemieux, 46
Bourque, décédé vendredi à l’âge
de 57 ans. La levée du corps fut
faite et le service célébré par M,
le curé L.-A. Lemieux, de Desché-
nes, neveu. M. Lemieux se rendit
aussi au cimetière pour les der-
niers rites. La dépouille mortelle
reposait aux salons mortuaires
Emond, boul. St-Joseph.

M. T. LACROIX
Ce matin, église St-Raymond et

cimetière N.-Dame de Hull, funé-
railles de M, Thomas Lacroix,
époux de Angélina Proulx, che-
min de Chelsea, décédé vendredi
a 71 ans. M. le curé D. Trudeau
a officié avec MM. les abbés Du-
moulin et D. Desjardins comme
diacre et sous-diacre. Les funérail-

les étaient sous la direction de
la maison Emond,

MME D. CHENIER
Samedi. église ct cimetière N.-

Dame de Hull. funérailles de
Mme Damase Chénier, née Aman-
da Viau, décédée mercredi a 75
ans. La levée du corps fut faite
par le R. P. F. Choquette et le
service célébré par le R. P. Pé-
pin, aumonier des SS. Grises de
la Croix, avec les RR. PP. J.-M.
Gauthier et G.-H. Lemieux, o.m.i.
comme diacre et sous-diacre, Dans
le sanctuaire, il y avait M. le cu-
ré W. Scantland, de Ste-Anne
d’Otlawa, M. l'abbé Paul Desjar-
dins, principal de l'Ecole norma-
le de Hull, M. l'abbé G.-A. D'Aoust
chapelain à l'orphelinat Ste-Thé-

rèse de L'Enfan* Jésus, M. l'abbé
D. Desjardins, de St-Raymond,
M. l'abbé R. Benoit, de Ste-Anne
d'Ottawa, et le R. P. J. Leduc,
o.m.i.,, de Notre-Dame. Dans la
nombreuse assistance, il y avait
des SS. Grises de la Croix, des
Filles de la Sagesse d'Eastview,
des SS. Dominicaines du St-Ro-
saire de l'orphelinat Ste-Thérèse,
des Frères des Ec. Chrétiennes,
et des élèves de diverses écoles
des deux villes, Le R. P. Léves-
que, o.ni.i, alla au cimetière pour
les dernières prières. La dépouil-
le mortelle reposait aux salons
Gauthier.

MME M, CHESNARD
Samedi, église Ste-Bernadetie

et cimetière N.-Dame de Hull,
funérailles de Mme Marcel Ches-
nard, née Emilie Ouellette, décé-
déc la veille à 88 ans. M. le curé
A. Rollin a officié, avec M. le
curé A, Grenier. de Luskvillc, et
M. l'abbé J. Melasco comme dia-
cre ct sous-diacre. La dépouille
mortelle avait été exposée aux
salons mortuaires Gauthier.

M. L. BERGERON
Ce matin, église et cimetière

Notre-Dame de Hull, funérailles
de M. Louis Bergeron, fils de
feu M. et Mme Adrien Bergeron,
décédé samedi, à 50 ans. Le R.
P. F. Choquetle officia. La dé-
pouille mortelle reposait aux sa-
lons mortuaires Gauthier,

La cause d’Israel

Halperin, remise
au 18 décembre

. La cause du Dr Israel Halpe-
vin, de l'université Qneen. accusé
de conspiration pour communi
auer des informations confiden-
dielles à la Russie, fut renvoyée
au 18 décembre, ce matin, par
le juge A.G. McDougall de la cour
de comté, lorsque David Gordon
Lunan refusa encore une fois de
témoigner.
J Bien que Lunan fut condamné
a cing ans de pénitencier, après
avoir été trouvé coupable d'es-
pionnage, il déclara au juge Me-
Dougall, qu’il ne pouvait témoi-
gner parce qu’il n’avait pas en-
core eu le verdict de son appel.
Me J.-R. Cartwright procureur

spécial de la Couronne. demanda
que la cause fût ajournée, au 18
décembre, après avoir dit qu'en
raison du silence de Lunan, il ne
pouvait procéder sûrement dans
la cause. L'ajournement {ut ac-
cordé.
Me Cartwright ajouta que la cou-

ronne devra étudier la ligne de
conduite qu’elle prendra au sujet
de la conduite de Lunan parce
qu’il semble y avoir des doutes au
sujet des pouvoirs du magistrat
pour imposer une punition som-
maire pour son re‘us de témoigner
dans la cause.
Ce n’était pas la première fois

que Lunan refusait de témoigner.
Dans le procès, en mal dernier,
d'Edward Maæzerall, le juge en chef
McRuer, de la cour supérieure

  

  

 

 

 
M. Achille MORIN

M. Morin a représenté le quar-
tier 2, siège no 5, sans interruption
depuis 1930

Il y eut réunion présidée con-
jointement par MM. Wilfrid Charet
te et Joseph Corneau. Des allocu-
tions ont été prononcées par MM.
Aimé Guertin, Alb. Gratton, O. St-
Denis, L. Tremblay, A. Larose, R
Michon, E. Mullin, A. Berniquez,
etc. Tous ont loué le travail accom-
pli par M. Morin, au cours des
seize dernières années dans le do-
maine municipal et ont souligné
que sa longue expérience dans les
domaines municipal et ouvrier de-
vraient lui valoir une acclamation.

M, Morin s’est dit très touché
d’une telle marque de confiance
de la part des électeurs du quar-
tier Montcalm et que devant ce
témoignage d'estime et d’apprécia-
tion, il acquiesçait de nouveau à
se laisser porter candidat aux pro-
chaines élections municipalés dans
le quartier Montcalm au siège No
5, comptant sur l’appui de tous
les électeurs du quartier 2.

 

Décoration au

R. P. (major) L.
Gratton, o.m.!.

a
Le R. P. Léopnld Gratton, o.

m.i.. hien connu a Hull et dans
la région pour avoir été longtemps
à Notre-Dame et avoir été plu
sieurs années aumonicr général
des Syndicais catholiques et na-
tionaux du diocèse d'Ottawa, vient
d'être décoré par le gouverne-
ment de France de la Croix de
guerre avec étoiles d’argent, par

l'intermédiaire du colonel Henri
Mesnet, altaché militaire à l’am-
bassade française à Ottawa.
 

 

 
R. P. L. GRATTON, omi

Le R. P. Gratton avait déja plu-
sieurs autres décorations, dont
celle de l’Ordre de l’Empire bri-

tannique. Ancien aumônier du ré-
giment de Hull, il traversa outre-
mer pendant la guerre comme au-
mônier rililaive, et prit part à
plusieurs campagnes, I] est actuel-
lement gravement malade à l’hô-
pital Victoria, Montréal, où il a
subi il y a quelque temps une
‘intervention chirurgicale pour tu-
meur cérébrale. Il est à prendre
un peu de mieux, nous disait ce
matin le R. P S Larochelle, o.
m.i., curé de Notre-Dame de Hull.
Tous ceux qu connaissent le

R. P. Gratton se réjouiront de sa
nouvelle décoration et formeront
les vosux les plus ardents pour
son prompt et complet rétablisse-
ment.

 

 

d'Ontario, a refusé de le punir
pour une telle raison. Ma's dans
la cause de Fred Rose, député de
Cartier, à Montréal, le juge Wil-
frid Lazure, de la cour du banc du
roi, le condamna à trois mois de
prison pour avoir pris une déci-
sion semblable. I
Lunan prétendit ce matin que

son appel comprend des arguments
contre l'admissibilité de certains
témoignages qu'il donna devant la
commission royale sur l’espionna-
ge

L'ajournement s.gnifie que la
prochaine cause d’espionnage sera
celle de Durnford Smith, ingé-
nieur, qui doit comparaître le 16
décembre.

!

 

dant deux ans. Barbier de profes-
sion, M. Tessier, qui est ne dans

le quartier 5 et y a toujours de-
meuré, exerce actuellement son
métier à Ottawa. M. Tessier de-
meure à 205, Maisonneuve, Hull.|

Les tramways et
les autobus se

font concurrence
La ville de Hull, depuis hier, ot

pour la première fois dans son his-
toire, a bénéficié de deux modes
de transport public, soit les tram-
ways et les autobus. Le Transport
urbain de Hull, en effet, a commen-
cé régulièrement hier matin son
service d'autobus, conformément à
son contrat avec la ville. Un grand
nombre de personnes ontprofité de
ce nouveau véhicule, qui va jus-
qu’à Ottawa. par le pont interpro-
vincial, tandis que les tramways

étaient souvent presque vides, vu
qu'ils ne peuvent pas se rendre
dans la ville voisine, n’y ayant pas
encore de rails stv ie pont inter
provincial, ravagé par l’incendie le
29 mars dernier. Le pont a été ou-
vert tout récemment aux véhicules
ordinaires,
La Hull Electric Co. propriétaire

des tramways, avait prié la Com-
mission fédérale des Transports de
iui permettre de cesser toutes ses
opérations le soir du 30 novembre.
et la requête a été entendue ré-
cemment. Des gens d’Aylmer el
des localités environnantes se sont
opposés. devant la Commission a la
disparition du tramway. qui les
dessert aussi. et la Commission n'a
pas encore rendu sa décision de
sorte que la Hull Electric doit con-
tinuer de faire circuler ses voitures
Quant aux autorités municipales

de Hull, elles ont, aupres de la
Commission, plaidé pour que les
tramways ne passent plus dans
Hull, maintenant qu’elles ont don-
né un contrat au Transport urbain
de Hull.
La Hull Electrie, d'après avis

reçu de la ville d’avoir à disconti-
nuer dans les six mois, avait jus-
qu'au 6 décembre pour s’y confor-
mer, mais comme elle demandait
elle-même de finir le 30 novembre.
le Transport urbain s’est préparé
pour commencer le ler décembre.
afin que Hull ne soit pas privé de
transport un seul jour.

M. Louis Bisson, gérant dun
Transport urbain, nous a déclaré
qu'il était très satisfait de l’encou-
ragement recu de la population au
cours de cette première journée.
Si les choses n’ont pas encore
mieux marché, dit-il, c’est à cau-
se de la présence des tramways
qui nous retardent et pour le dé-
blayement de la neige et pour la
régularité du service.
M. Bisson s'est dit enchanté de

 

;|la section spéciale publiée samedi
par le “Droit” à l'occasion de l'i-
nauguration de son service d’au-
tobus.
Le conseil municipal de Hull sié-

ge ce soir et il est possible qu’il
soit question de la situation créée
actuellement dans la ville par la
présence des deux modes de trans.
port.

 

Collision d’un

camion avec

une automobile
Des dommages de $500 sont ré-

sultés de la collision d’un camion
avec une automohile sur le che-
min d’Aylmer, près . de l'entrée
nord du pont Champ ain un peu
après 10 h., samedi soir Haro'd
Rideout, de Hog's Back a été lé-
gèrement blessé. Il était l'un des
six occupants de l'auto conduite
sur le chemin dAylmer, direction
ouest, par James Stoker. 130, rue
Sherbrooke, Ottawa. Le camion
était chauffé par Gilbert Fauteux.
21A, Garneau, Huli, «t s'en venait
vers cette dernière ville

L’auto a été enuon.magee pour
environ $300 et le ramion pour
$200. L’officier A.réle Fournier,
de la police provinriale de la rou-
te, a fait enquête.

>=

La Fédération
des instituteurs

et institutrices
QUEBEC, Qué. (DNC) Le

nouveau président du Conseil! gé-
néral de la Fédération des Insti-
tuteurs et Institutrices catholi-
ques des cités et des villes est
M. Roland Nadeau, de Québec.
Cette Fédération a tenu ses assi-
ses, durant les derniers jours de
la semaine dernière, à Montréal.
Au cours de cette assemblée an-
nuelle, le Conseil général de la
Fédération a adopté, à l’unanimi-
té, une motion appuyant le pro-
jet de fondation d’un centre cul-
turel, à Québec, à l'usage du per-
sonnel enseignarf laïc de la pro:
vince. On sait qu’une campagne
de souscription est lancée en fa-
veur de cette initiative.  

de Buckingham,
décédé à 68 ans

Ancien maire de sa ville. coro-
ner ct personnalité bic. connue
et estimée dans toute la région,
le Dr Wolfe Joseph Costello est

décédé hier. à si demeure, à Buc-
kingham, dans sa 69» année. Il
pratiquait sa profession à cet en-

droit depuis 1905 et :'occuna ac
tivement des choses naoliliyues et
publiques, Sa santé laisse, à dé-
sirer depuis que'ques années, et
plus particulièrement depuis deux
semaines. Il est mort aisib'e-
ment, entouré de sa femme et de
la plupart des imrmbres do sa fa-
mille.

Les funérailles auront tic: mer-
credi matin a 10 heures en l’égli-
se Notre-Dame de la Victoire et
au cimetière catholique ce Buc-
kingham. Le service sera célébré
par le fils du detunt le KE P. F.
J. Costel o, s.j, de Wordstock.
Maryland.
   
   

Dr J. COSTELLO

Le Dr Costelln étai’ le petit-fils
d'un pionnier irlandais qu‘ s’éta-
blit près de l'endroit connu au-
jourd’hui sous 1: nom de Russell
town, Qué. Il naquit le :£ mars
1878, à St-Chrysestôme, de {eu
M. et Mme Peter Costello. Après
ses études primzres, il ala au
collège Ste-Marie de Montréal, où
il obtint son B.A. en 1901 11 sui-
vit ensuite les cours de médecine
a l'université McGill, graduant en
1905 comme médrcin ct étant sub-
séquemment admis à la pratique
par le Collège des Médecins et
Chirurgiens. 11 vint alors s'éta-
b'ir à Buckingham et en 1912 il
alla suivre un cours spécial à
New-York. ,

Il ne tarda pas non pius à se
mêler de la chose publique, par-
ticulièrement de l'éducation. I
fut commissaire des Écoles pen-
dant 40 ans ct srésident pendant
plusieurs années, contribuant ain-
si considérablement au progres

scolaire dans sa vil'e.
De 1924 à 1926, il fut conseiller

municipal et en 1930 … fut élu
maire. Il s'intévessa auss! à la
grande politique ct était un an-
cien président de l'Association H-
bérale du comté ce Papineau. Tl
fut nommé coroner du comté de
Papineau en 1933. ll était un an-
cien président de ‘a Holy Name
Society, et un ancien grand Che-
valier des Chevaliers de Colomb.
En 1908, il avait épousé Mary

Irene Gorman. Outre son épouse,
il laisse cinq fils, le R P F. J.
Costello, de Woodstock Maryiand,
Edmund J., John TH, Robert M,
Bernard J. W., de Buckingham:
cing filles: Madame J J. Ca-
meron, Mlles Marjorie, Marie,
Kathleen, à Ottawa, et Frances
Costello, à  Bourlamaque, Qué;
deux irères, Dr Edmund Costello
et Morgan Costello, de Spooner,
Wisconsin; une soeur, Mme J. Mc-
Brien, à Montréal; aussi six per

———

tits-enfants.

Emission à 3% du

village de Price
QUEBEC — La municipalité du

village de Price, comté de Matane,
vien. de recevoir l’autorisation du
Ministère des Affaires municipales
de vendre de gré à gré, au comp-
toir au pair, une émission de
$17,100 à 3%, séries quinze ans.
L'argent lui coûtera donc un loyer
net de 3%.

La finance précédente du vil-
lage avait été faite en août 1945
avec la vente au comptoir au pair
de $55,000 d'obligations à 34%,
séries quinze ans (règlement à
tr .t ans).

Les nouvelles obligations émises
en vertu du règlement No 51
portent la date du ler février
1947 et elles peuvent être ra-
chetées par anticipation. L'em-
prunt est contracté pour renou-
veler une échéarce de $17,100 sur
une émission de $20,600 à 442%,
cing ans, faite aussi en renouvelle-
ment d’un emprunt original de
$22,500 à 5%, séries cinq ans (re
glemer* à vingt-cing ans).

L'évaluation imposable au vil-
lage de Price était en 1945 de
$602,826 el la dette consolidée de
la municipalité s'élevait à cette
date à $73,600 comprenant $18,600
pour l’aqueduc. La population du
village était de 2,391 âmes en 1944,  

M. Georges Lacombe. époux de
Yvonne Duval, 44 Montclair. Hull,
est décédé subitement hier, à sa
demeure, à l’âge de 49 ans. 1)
était né à Masson, le fils de feu
Désiré Lacombe et de feu Emilie
Leflamme. Il se maria à Ste-Anne
d'Ottawa en 1924 ct vivait à Hull
depuis 22 ans. ! fut policier mu-
“icipal à‘ Hull pour deux ans,
constable dans la gendarmerie
royale du Canada pendant 19 ans
et travailait depuis quelques an-
nées pour l'entrepreneur W. Cha-
rest.

Outre son épouse. il laisse trois  fils, Léo, Jean et Georges Lacom-
be; quatre filles Mme B. Lesage,
Mme René Chénier, Mlles Jeanne
et Jacqueline Lacombe: trois frè-
res, Josaphat, à Buckingham, Dé-
siré, à Hull, et Anselme Lacom-;
be, à Templeton-est; trois Soeurs,|
Mme Isidore Goulet, à Palmerol.
Abitibi, Mme Elphâge Plouffe, 2
Buckingham, cet Mme =Aridas
Plouffe, à Ottawa. Le défunt était

 

membre du Cercle Lacordaire. |

salons Emond, boulevard St-Jo-
seph, et les funérailles auront lieu
demain matin à 8 heures en l’égli-
se St-Joseph et au cimetière Notre-
Dame de Hull. Départ des salons
à 7 h. 55.

Mme P. DESMARAIS
Mme veuve Paul Desmarais. née

Nathali: Miron, de Templeton-est,
est décédée hier chez elle. à l'âge
de 50 ans el après une courte ma-
ladie. Elle laisse deux soeurs,
Mme Albert Ouimet, à Ottawa, et
Mme E. Deneault, à Templeton-
est. Elle était native de Waltham
«t vécut longtemps à Hull. La dé-
pouile mortelle repose aux salons
inortuaires Gauthier. 101 rue No-
tre-Dame, Hull, ct les funérailles
auront lieu demain matin à 9 h.
30 en l’église et an cimetière de
Ste-Tose-de-Lima. Le départ des
salons se fera à 9 heures.

M. D. DESMARAIS
M. Donat Desmarais, bien connu

dans le monde des hôteliers et de
la politique. est décédé subite-

La dépouille mortelle est a |

 ment ce matin à sa demeurc, 148,
Ledus, Full, à l'âge de 63 ans. 1
était né à Hull et y a passé toute
sa vie. I s’oceupa activement
d’'hôtellerie et aussi de politique
libérale. Durant ces huit derniè-
res années, il était employé aux
Travaux publics, à Ottawa. Outre
son épouse, il laisse deux fils,
Eugène et Gaston Desmarais; une
fille, Mme Georges Soulière; trois
frères, Wilfrid, Thomas ct Oscar
Desmarais: une soeur. Mme veuve
Laurence Bergeron; aussi des pe-
tits et arvière-petits-enfants.
La cdépouille mortelle renose

aux Salons mortuaires Gauthier.
101 Notre-Dame, Hull, et les funé-
railles auront lieu jeudi matin en
l'église et au cimetière Si-Rédemp-
eur.

M. R. Lamontagne
dans le deuil
M. Roland Lamontarne. de Hull.

vient d'être plongé dans iz denil
par la mort de sa mère. Mme Al-
fred Lamontagne décédée à sa
demeure. 8, ruc Foisy. Lévis. à
l'âge de 78 ans. Les funérailles
auront lieu à Lévis, mercredi ma-
tin, 4 décembre.

 

 

 

 

Laine Isolante

Planche Murale

Assortiment de portes

Bardeaux d'asphalte

GAVARDLtée
Matériel de construction

7, rue Isabella. Tél, 5-7550

|

M. Léo Labelle
Une délégation d'environ 75

électeurs du quartier de Val-Tés
treau, Hull. a fait des instances
auprès de M. Léo Labelle afin
qu’il se porte cancidat a l'échevi-«

nage, aux élections municipales

du 9 décembre, pour 'e siège no
1, actuellement occupé par l’éche-
vin W. Boudria.
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M. LEO LABELLE

Après pourparlers d'usage en
la circonstance, ei discussion plus

ou moins prolongée, M. Labelle

s'est rendu à la demande qui lui
etait faite et 11 a prié les gens
de lui donner leur appui aux ur-

nes, leur prometlant de se dé-
vouer pleinement, s'il est élu, au

bien du quartier et de la ville,
La candidature de M. Labelle fut
proposée par Emile Maisonneuve
et appuyée par Eugere Lafleur.
Raoul Trépanier a été choisi com-
me organisateur électoral pour le
nouveau candidat.

—-——es

Les ravages
de l’alcool

QUFPEC, Qué. (DNC) — Par.
lent, hier soir, devant un auditoi-
re nombreux et atientif, le Dr
Louis-Philippe Roy. rédacteur-en-
chef à l'Action Catholique”, a
dénoncé catégoriquement certains
préjugés qui ont cours en maties
re d'alcoolisme et a prouvé do

façon énergique, que l’aleool sa-
bote tout l'organism> humain,
Celle conférence marquait la clôs
ture d'un dimanche anti-alcooli-
que, en la paroisse du Sacre.
Coeur-de-Jésus. Celle soirée était
sous la présidence de M, l'abbe
Guillaume Mivile-Dechéne, cure
de la paroisse. À ses cotes, on re-
marquait le R. P Ubald Villeneu-
ve, .M.I., aumônier général, M,
Wilfrid Hamel, député de SI-Sau-
veur, le R. P. P.-P. Pellerin, O.
MI, aunônier du Cercle de St.
Sauveur. M. l'abbé René Gagné,
plusieurs autres membres du cler-
gé el les officiers du Cercle lo-
cal et des cercles voisins.

 

 

 117, rue Hôtei-de-Vitie — Hul-

Tét. 2-1594

AVOCATS

A Maniwaki - Maniwaki Inn

Les premier et troisième
mercredis de chaque mois.  
 

 

 
Dr E.-L. DESJARDINS, B.A., M.D.

MEDECINE GENERALE — MATERNITE

CONSULTATIONS: 2 à 4 h. ct 7 à 8 h, ou sur rendez-vous.

138, rue Wellington, HULL, P.Q, Téléphone: 2-2802  
 

 

 

 

 

30, rue St-Jacques, Hull 

BOIS DE MOULIN

Matériaux de construction — Combustible de toutes sortes.

BOUCHER FRERES

Tél, 5-7231   
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Bureau: Tél, 5-7200

NETTOYEURS Hull
INCORPOREE

Le seul nettoyeur à sec A Hull — Service de 4 jours

Chapeaux reformés et nettoyés — Notre service de livraiso
couvre les deux villes .

SPECIAL
Robes, habits 3 morceaux, 69c. — Paletots, 89c

* — Jupes, pantalons, 35c.

Même service rapide et courtois,

81, rue Laval, Hull

CLEANERS   
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Carnel 1

Rideau Hall
Leurs Excellences

et la vicomtesse Alexander de
Tunis sont revenus de Montréal
samedi après avoir assiste au bel
de la Saint-André à l'hôtel Wind-
sor vendredi soir.

x E +

M. Randolph Churchll, lils de

le vice-roi

l'ex-premier ministre de Grande-
sretagne, jou.nuliste, est l'invité
de Leurs Excellences à Ridezu
Hal! pour quelque temp.

C.rps diplomatique
Le capitaire ¢ Mme John Raby

de l'ambassade des Etats-Unis ont
reçu à diner en l'honneur de M.
et Mme Lewis Clark.

& + +
M. Joao Emilio Ribeiro. pre-

mier secréleire à l'umbassade du
Bresll etait present à la réunion
de La Tertulia, hier après-midi,
au Châteeu Laurier.

& % x
Déplacements
Mme J.-B. l’.pineau, accompa-

gnée de sa fillette Louise, est re-
venue à Oltawa après avoir sé-
journée à Québec.

% x *%
M. Claude Jalbert es! retourné

à Montréal après avoir passé
quelques jours chez des amis à
Ottawa,

hk æ
Mlle Rhéa Mercier a passe lu

fin de la semaine à Montréal.

Mme Raymond Gauvin et Mme
Cyiiile Bruneau, de Québec. ont
passe la fin de semzine à Ottawa.

Réceptions-

Une charmante réunion enfan-
tine a été tenue chez M. ct Mme
Henri Laperrière dimanche aprés-
midi alors que les compagnes de
leur filleite Charlotie s'y réuni-
rent pour fêter son quatorzième
anniversaire de naissance. La
réunion fut agrémentée de jeux
et des prix furent distribués aux
gagnantes. Les invilées, au nom-
bre d’une vingtaine. offrivent un
programme de chant, de déclama-
tions el de beaux cadeaux furent
remis à l'héroïne de la journée.
Les fillettes présentes étaient De-
nise et Hélène Duhamel, Rachel!-
le et Michelle Laperrière, Rita
Ouellette, Lucile et Denise Meu-
nier, Ann Rock, Lise, Colette et
Monique Carbonneau, Louise

Emard, Jeannine Carbonneau,
Jeanne Laperriére et Monique La-
perrière. Le goûter fut servi par
Mmes Henri Laperrière et Ulric
Emard.

Le Rolary féminin a donpé un
thé samedi après-midi à la demeu-
re de la présidente, Mme George
Nelms. Mme Pcrey Tilley rece-
vair avec elle.

“ - x

M. «anhoe Ladouceur, maître
d'hôte à l'ambassade de France
et Mme Ladouceur ont reçu di-
manche, à l'occasion du onzième
anniversaire de leur fille Colette.
Les il:vitées éicient Huguette Sa-
vary, Denise Savary, Carmen Tur-
geon, Diane Leduc, Rita Leduc,
Hélène Prézeau, Lorraine Le-
gault, Gertrude Lemay, Ninette
Richer, Lise Hupé, Rachel Hupé,
Patricia Howe, Pauletie Charle-
bois, Georgette, Denise et Gisèle
Brazeau, Mme Odile Ladouceur
et M. Frédéric Allard, de Hull,
étaient aussi présents. Un  pro-
gramme de danse et de chant
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nondain
lagrémenta la réunion, et un sue-
j culent goûter termina la récep-

tion. Plusieurs beaux cadeaux Eu-
ren: offerts a la jubilaire.

N ’ x *

| Mariazes

: Le ‘mariaze de Mlle Yvette Car-
bonnezu, fille de M. et Mme V.
Carbonneau, à M. Gilbert Wilfrid
Larkin, fils de M. et Mme Philip
Larkin, a été béni samedi matin
en la vasilique d'Ottawa par M.
l'abbé A. Benoit.
Au cours de la ceremonie, la

Congrégation des Enfants de Ma-
1ie, dont la mariée faisait partie,
fit les freis du chaut. La mariée
fut donnée en mariage par son

-père et M. Larkin servait de té-
moin à son fils.

La marié p.rteit une longue
robe de satin blanc et un voile
de tulle vetenu par une couronne
de muguets. Son bouquet était
formé de roses et de petits chry-
santhème: blancs.

Après la récep.ion chez les pa-
rents de la mariée, les époux par-
tirent en voyage de noces à Mont-
réal. Pour voyager, Mme Larkin
portait un tailleur de gabardine
brun sous un manteau de lainage
gris et des accessoires bruns. À
leur retour. M. et Mme Larkin
élitont domicile à Ottawa.
On remarquait parmi les invi-

tés de l'extérieur, M. Jacques Pa-
quette, de Montréal, et M. et Mme
Don Arcand, de Carleton-Place.

= x +
Ces jours-ci, en l'église Saint-

François d'Assise, a été célébré
le mariage de Mlle Velma Con-

| way, fille de Mme Louise Conway
‘et de feu John Conway, a M. Eu-
gène Dinelle, fils de M. et Mme
Emile Dinelle. Le R. P. Gilbert,
o.f.m. cap. curé de la paroisse.
officiait à la cérémonie.

M. F. Trudeau. beau-frère de
la mariée, lui servit de témoin,
tandis que M. Dinelle servait de
témoin à son fils. Mlle Madge
Conway était demoiselle d'hon-
neur et M. Emile Dinelle était
garçon d'honneur.

La mariée portait un ensemble
bleu poudre avec un chapeau or-
né de plumes d'autruche de mé-
me ton. Son bouquet de corsage
éteit de roses rouges.
La réception eut lieu chez les

parents du marié.

——.

Les gagnants de ce
concours de maisons
seront connus le 12

ee
La société centrale d'hypothè-

que ct de logement a reçu plus de
200 dessins dans le concours de
maisons canadiennes.
Le concours a pris fin le 26 no-

vembre. Il y a encorc des dessins
qui parviennent des régions éloi-
gnées,,

Les dessins, pour les cing ré-
gions, — la côte du Paci’ique, les
Prairies, Ontario, Québec et les
Maritimes — seront jugés les 12 et
13 décembre. On annoncera, aus-
sitôt que possible après ces dates,
les gagnants des ptix en argent

dont le total est de S15.000. -
Le but du concours est de pro-

duire des plans pour la construc-
tion d'une maison au plus bas coût
possible. qui logerait une famille
de quatre personnes. On a invité
les e«rchiteetes à utiliser de nouvel-
les techniques de cont:ruction qui
produiront une maison à la fois
moderne, pratique cet attrayante.
dont le coût sera moindre que
26.000.
—re———

Promotion au

Pac. Canadien
SHERBROOKE — WM. Rodolphe

E. Rhéavlt, depuis 35 ans contrô-
leur de la marche des trains au
Quebec Central Reilwavs. ici. vient
de remnlacer M. W. J. Nutbrown,
au poste de contrôleur en chef de
la marche des trains, ainsi que
vent de l'annoncer "T. F A. Pou-

liot. rérant général du Quebec
Central Railwav. M  Nuthrown

prend sa retraite pour raison de
santé.

M. Rhéault entra au service du
Onebec Central en 1903. comme
téléeranhiste. a Thetford-Mines.
pour étre transféré a Sherbrooke
en 1911. M. Nutbrown. qui compte
46 ans de service à la compagnie,
remnlit d'abord les fonctions d’a-
gent adjoint à Dudswel] Jonction,
P.Q.. pour être nommé contrôleur

ici. en
1906. II fut promu contrôleur en
chef en janvier 1919 
 
 

 

Attendez de goûter
à ce pain d

fait avec de la

Soupe aux Légumes
Condensée Heinz

e poisson
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1 saue de poisson
en patlettes

1 cœillerée à soup

le mélange dan
de 45 à 60
Démoulez sur

PAIN DE POISSON

45 rave de chapelure
à cuilierées À soupe de prmens

tort coupé en pesits dés
Va tasse de ctleri coupé er petits des

coupé en petits dés
Mélangez les sept premiers ingrédients, Graissezpain et disposez les rondelles J deune tranche d'oeuf dur au centre de chaque rondelle, Tassez

minutes, ou jusqu'à ce

cuit défait 3 oeufr, batous
1 boite de 10 once: de

Saupe aux Legumes
Condensée Heinz, Sans
Viande, non diluée

3 rondelles de piment vert
1 œuf dur, coupé

en tranches
ed oignon

€ piment vert au fond. Mettez

s le moule. Faites cuire à four modéré 330. F.),
ue le pain soit ferme.

un plat. Servez chaud, ou faites refroidir et
servez avec une salade. 10 portions froides,
6 portions chaudes.   
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prince Philippe de Grèce.
reine Elizabeth serait en faveur.

LÉ DKUIT, VIIAWA,

 
Selon des rumeurs à Paris. une idylle s'est nouèe entre la princesse Elizabeth d'Angleterre et le

Le palais Buckingham a démenti toutes les rumeurs, mais on dit touteiois que la
On a annoncé à Londres que le prince avait demandé d’être naturalisé

britannique et qu’il renoncerait à ses titres grecs et à ses droits de succession au trône.

LUNDI 2 DECEMBRE1946

 

 

Edouard Herriot

Dix millions cinq cent mille
francs, tel est le total produit par
la vente de la bibliothèque de M.
Achille Perreau. ancien rédacteur
au “Temps”. total qui sera verse,
selon la volonté du défunt, à la
Caisse générale des Re.raites de la
Presse.

L'enchère la plus, élevée a été
portée pour “Les Lettres de Mme
du Deffand à Horace Waipole aux-
quelles sont jointes également des
lettres à Voltaire”, réunies en
quatre volumes imprimés sur pa-
pier aux armes de l'Impératrice
Marie-Louise; un amateur a payé
240,000 francs ce précieux exem-
plaire.

“Le Décaméron” de Boccace. une
édition rare provenant de la biblio-
thèque du Comte de Mosbourg, a
fait 205.000 francs. Un bel exem-
plaire des “Fleurs du Mal” de
Beaudelaire a été adjugé 155,0004
francs.

La Bibliothèque Nationale qui
avait acquis, lors d’une des vaca-
tions précédentes, les “Pièces Li-
bres” d'Antoine Ferrand et les
“Poésies de quelques autres au-
teurs sur divers sujets”, première

édition de 1738. s'est adjugée. cet
après-midi, pour la somme de
31000 francs, un exemplaire des
“Eléments d'architecture” de Pau-
séron.

Enfin. un exemplaire des oeuvres

complètes de La Fontaine. enrichi
de 25 figures de Moreau le Jeune,
a trouvé amateur à 110,000 francs.

% + =
Dans le cadre de “l'Université

des Annales”, M. Edouard Herriot
est revenu sur un sujet qui lui
tient particulièrement à coeur, I!
a entretenu son auditoire de Blai-
se Pascal et de la communauté de
Port-Royal dans son atmosphère et - Lancelot, dans son esprit. À écouter le ;con-

!
T= dT

Litiérature et Beaux-Arts

Vente de la bibliothèque Achille Perreau. —
parle de Pascal.

férencier évoquant l'elaboration
des Pensées” (J) les images de
Philippe de Champaigne surgis-
saient’ devant les regards; les per-
sonnalités si attachantes du grand
Arnaud et de ses enfants, la dou-
ce austérité _.s religieuses, avec
leurs robes bianches croisées de
rouge. On comprenait mieux lu
grand message de Port-Royal, le-
con de modestie et de dignité hu-
maine. Le conférencier a délibéré-
ment négligé ce qui divise les cons-
ciences et a recherché ce qui les
unit. Il a conduil ses auditeurs
“vers le plateau ou le vallon pour
v sentir souffler l'ame de la Fran-
ce. Il a rappelé combien les dé
couvertes contemporaines avaient
reculé, pour l’homme. l'échelle de
ses horizons.

“Pascal, a observé M, Herriot,
avait conçu dans une cellule, sans
laboratoire, l'immensité mesurée
par nos astronomes commeil avait
conçu l'univers atomique, Il a-
vait exprimé par des traits de lu-
mière nos certitudes de physiciens
à l’échelle écrasante qui suggère la
modestie.

Pour M. Herriot, Pascal reste
l'exemple du travail et de la yvo-
bité. “Ces messieurs de Por.-ito-
val vivaient dans la pauvreté, ne
cherchant qu'à soulager les mal-
heureux et à vivre selon le code
morai des honnêtes gens”,

L'exemple de Port-Royal est
aussi une leçon de liberté. Presque
tous les solitaires ont é‘é empri-
sonnés pour leurs idées.

“Jai préféré la prison à un évê-
ché, disait Le Maitre de Sacy, dans
un gouvernement qui ne voulait
que des esclaves.”

Tous ont été persécutés. Nicolle,
] Hamon, Désargues, ce

dernier Lyonnais, mathématicien et
€
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croquants ei appétissants. Ces

qu’ils sont bons à manger.

nissent des éléments nutrrtifs
trouvent pas danstoutes les céréz res de son,

Vous mangerez mieux et vous vous sentirez
mieux, si vous exigez régulièrement des Flo-
cons de Son Post pour déjeuner. Es-
sayez-les aussi dans des muffins de son
délicieusement légers et tendres. La
recette est donnée sur le Carton Régu-
lier et le Carton Economique.

VoiciduSon

guiestJopétissant
...et fournit aussi d'autres élémentsnutritifs

DÉJEUNER a tout de suite plus d’attrait quand il
comprend une bonne portion de Flocons de Son Post

flocons ont une saveur déli-

cieusement différente, et ils sont aussi bons pour la santé

Les Flocons de Son Post contiennent assez de
son pourêtre légèrement laxatifs. 1ls contiennent
aussi d’autres parties du blé, de sorte qu’ils four-

  

 

  

      

de blé qui ne se

architecte, auguel le maire de
Lyon rend un hommage ému, pour
gravir chaque jour dans sa mairie
le bel escalier qu’il dessina.
En untemps où la monarchie é-

tait de droit divin, Pascal n'avait-il
pas l’audace de s'écrier: *Qu’y a-t-il
de moins raisonnable que de choi-
sir pour gouverner un Etat le pre-
mier fils d'uné reine”

L’on ne choisit pas pour gouver
ner un bateau celui des voyageurs
qui est de meilleure maison.”

Qu'on médite également, à l’hou-
# OÙ ON esaye d’ins:aurer une

. .ice internationaie, cette au-
tre maxime des Pensées: “La j15-
tice sans la force est impuissanie.
la force sans la justice est tyran-
nique. La justice sans force est
contredite parce qu’il y a toujours
des méchants; la force sans la jus-
tice est accusée, Il faut donc met-
tre ensemble la justice et la force:
et pour cela faire que ce qui es!
juste soit fort. ou que ce qui est
fort soit juste”.

(1) dans sa petite cellule ou-
verte sur le doux paysage de l'Ile-
de-France.
 tp———

CORBEIL (Ont.)
CORBEIL (Ont ) (DNC) — Les

membres du Conseil Municipal de
Ferris Est, dont la salle municipale
est au village de Corbeil, ont tous
été réélus sans opposition pour
1947.

 

‘dernièrement. Maire: M Jos. Voyer.
Conseillers * MM. H. Contant, L.

Devost, A. Demers, et A. Point.

Les pourparlers |
|

avec McDonald |
seraient un échec

-—_

La visite de l'honorable Angus
MacDonald, premier ministre de la!
Nouvelle-Ecosse, dans la capitale
canadienne, en vue de voir les au|
torités fédérales et d'essayer de
conclure une entente en ma ière
d'impôts, a êté très courte. On lais
se entendre que les pourparlers
avec l’honorable J. L. Hsley ont été
un échec. C'est-à-dire que la Nou
velle-Eosse a maintenu son atti
tude prise a la conférence fédérale-
provinciale publique et que. d'au
tre part. le fédéral n'a pas fait de
concessions suffisantes pour qu'on
puisse signer un accord, La nou-
velle-FEcosse a probablement de
mandé aux autorités fédérales de
laisser champ libre aux provinces
dans le domaine de taxation de l'os-
sence ct des amusements, Le Lé-
déral aurait refusé.

M. MacDonald. arrivé dans la ca
pitale très tard vendredi soir. à eu
des pourparlers samedi après-midi
avec le ministre des finances et
est réparti dimanche,

Le premier ministre John Hart.
de la Colombie arrivé à Ottawa de-
puis quelques jours, a entrepris
des pourparlers avec les autorités
fédérales dans le but d'en arriver
à une nouvelle entente financière.
Celle province exizcrait elle aus-
si quelaues concessions de la part
du fédéral.

—_—— >

POUPORE

POUPORE (DNC) — M. ct Mme
Ernest Brassard, de Wrightville.
étaient de passage chez M. et Mme
Adélard Fauber: dimanche.

M. et Mme Paul Masson, de Val
Tétreau, ont fait une excursion de
chasse dans notre région la se
maine dernière,
Mme Fernando Morin et son

fils Fernand. firent un voyage d'af-
faires à Buskingham récemment.

M. Antonio Thoms, étudiant de
l’Ecole supérieure St-Michel, passe

la fin de semaine chez sa mère,
Mme N. Thoms.

Mlle Fleuretie Brassard, était
l'invitée de M. et Mme Ernest Bras-
sard. de Wrightville, la semaine
dernière.
Mme Gérard Faubert, faisait un

voyage d'affaires a Buckingham

A M. et Mme Ovide Morrissette.
(Irène Vallières) est né un fils.
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Melangé et empaqueté au Canada

GRENVILLE (Qué.

GRENVILLE (Que. (DNCI —
M. et Mme reli Rochou unt le
plaisir d'annoocet la naissance d'u-
ne fille bape sce sous les noms

de Marie-TheieseLiliane. Les pat-
rein et marruine étaient M. et Mme
Armand Lemax. La porieuse cat

manteau dose de
-a tn bleu-‘âle recouvert d'un long
voile de bule blanc. Elle etait
accompathve © UN coitèze de file
‘ettes véiuos € - grandes robes bian-
ches ot auréolees duno étoile d'or,
La consécratior à la Vierge Marie
fut récité: par tous les élèves de
l'école parosmale sous la direction

un magnifique

Madame| Anatole Hurtubise, cou- gas la pelile vierge.

Sine de enial M. I'abb¢ Theriault fit une cour-
Dimanche uernisr eut heu en (© instive on pour la circonsiarce

-t officia à la pénédiction du Très-
St-Sacremeni. Une grande foule
assistait à cette cérémonie.

— -- —

l'église Notre Dam--dos-S2pt-Dou-
leurs, la belle cérémonie de la
Présentaiion ac Marie au Temple

La petite Monique Boucher repré-;
sentait la Vierge Marie. Elle étail' Presque toutes l:s variétés de
vêtue d'une (vongue robe blanche ningouins se rencontrent en Nou
avec ceinturon doré ct celle portail | velle-Zélando.

À Votre Enfant |
Atteint de Bronchite
Apportez ce merveilleux soulagement des quintes de toux,

de la congestion et de l'irritation des bronches

 

 

L'action pénétrante-stimulante spéciale
Va profondément à la source du mal

   

 

   
, . Au

+ Penetre
profondement dans les bronches, grace

a ses vapeurs medicinales speciales

Stimule
Ja poitrine et le dos, a la facon
d'un bon cataplasmerechauffant    Le VapoRub rechauffant, adoucissant, est le plus connu des remèdesdes familles que vouspuissiez employer pour soulagerles souffrancesde la bronchite. Frictionnez-en bien la gorge, la poitrine etle dos, aucoucher. Son action pénétrante-stimulante spéci it i édip . - éciale agit immé

ment—et continue à agir p 8 ‘diatet : pendant des heures—en
apportant un merveilleux soulagement des souf- ICKSfrances, et en amenant en méme temps un sommeilNGEssayez-en ce soir} VaroRus
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lette-tirette. Teintes:

Tailles 8 à 16 ans.

OCQUE

 

Pour

V

Parkas pour garconnels
Parkas de haute qualité, avec capuchon détacha-

ble garni de fourrure et devant à glissière. Quel-

ques-uns avec doublure piquée et taille à corde-
Brun, marine, tan, beige.

895 à 16.95

C
 

 

 

le confort en
temps froid

Tous les garçonnets voudront avoir des slacks et parkas. Ils sont

durables, chauds, et très légers pour les activités au grand aur.

ous les apprécierez au froid cet hiver.

Slacks de ski pour garçomnets |
Slacks de ski pour garconnets assurant la protec-

tion et le confort voulu, de fabrication robuste,

Faits de qualité épaisse. Frieze tout laine bleu

marine. Modèle régulier avec poignets tricotés.

Pour les âges de 8 à 18 ans. )

450
 

Ourson Pando

pression captivante.

1.09 a 4.95

Un attrayant ourson Pando
* fait de tissu de choix simili-
peluche avec nez et gueule
brodés lui donnant une ex-

JOUETS AU SOUS-SOL
- Service à thé

i de plastique

Un attrayant service qui per-
mettra à la petite dame de
jouer le rôle d’hôtesse. Bien
fait de plastique d’une bonne
épaisseur.

1.00

 

Pupiire
Pupitre a rideau avec chaise.

fait de bois choisi, fini teint

et verni. À peu près 48 pcs

de haut, 28 pcs de largeur.

12.95

Table ef chaises
Un mobilier pouponnière qui
sert un double usage pour le
jeu et les repas. Table et
deux chaises faites de bois
dur et finis vernissé au natu-

49

Troitinette
Le jouct idéal à roulettes

pour enfants. Facile à con-

duire, assurera bien des heu-
res de bonheur. Siège de bois

et roues caoutchoutées,

3.95Cette recette à été prise dane le livret de 40poges
—"57 Manidres d’Employerles Soupes Condensées
Heinz”—qui vient d'être publié. Demandez-en un
exemplaire GRATIS à votre épicier.

.
     

  
     Un Produit de General Foods     
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A la s. Maria Chapdelaine, St-Isidore
J'espère ne pas me tromper d'adresse. Donc, j'y retrouverais les

out petits que je voyais en première et en deuxième années du temps

le Mlle Y. Gr. C'est bien cela. Et c’est ce qui me ‘ait double plaisir.
Si j'étais un Père Noël, je vous enverrais des étrennes en double.

Vos noms sont bien de ceux des tout petits enfants qui ont

élevé une Croix, à droite de l’école toute blanche. Ils me rappellent

vos grands frères et vos grandes soeurs, comme Thérèse, par exemple.

Alors, nous refaisons connaissance. J'ai eu tant de peine, pendant

les années où je n'avais jamais de nouvelles de l’école que j'aimais

tant, comme j'aimais tout Rose Corner, aujourd’hui Sainte-Rose.

Est-ce Marcel qui vous a invités à revenir dans les sections?

Bons succès et bienvenus comme autrefois.

ONCLE JEAN

C’est un devoir
Un école qui ne développerait pas l'esprit de foi manquerait à

sa plus stricte obligation: son devoir est de former des chrétiens
convaincus.

De même, une école qui négligerait la formation nationale de
ses éleves pécherait de la même manière: son devoir est d’éveiller et
d'accroître le patriotisme dans le coeur des jeunes.

Le patriotisme doit donc être enseigné. Aide cet enseignement

ct en favorise grandement la pratique: la section juvénile.

Alors, pourquoi ne pas compter des sections juvéniles dans toutes
les écoles bilingues”

Oncle JEAN.

A Madeicine et Roland, de Val-Rita
Vous, et vos compagnons d'école, félicitez-vous:

plus clairvoyante ct la plus dévoué des institutrices. Son coeur pa:

triote vous presse d'entrer lans les sections juvéniles, et votre joie

paraît déjà dans la charmante lettre signée de Roland Chevalier et de

Madeleine Habel. Je m'unis à votre joie.

Je crois n'avoir pas à douter de l'extrême bienveillance de Son

Excellence Mgr l'Evêque. Tous les évêques de Hearst se sont montrés

d’une bonté toute paternelle pour les petites sections juvéniles. J'at-

tends comme vous la nouvelle, propre à augmenter votre joie.

Les sections vous demanderont d'être tout simplement exemplai-

C’est ainsi que vous méritez le titre honorable de FIERS.

Vous serez obéissanis, laborieux, pieux, charitables, obligeants et

gais; vous vous cistinguerez par la propreté, par le bon langage, par

la bonne humeur, par le goût du beau et du bien; tout cela pour

Dieu, puis pour vos familles, enfin pour votre école. Chaque jour,

vous essaiercz de faire mieux. Du moins, vous ne serez pas de ceux

qui sont toujours prêts à se décourager. Vos grands frères, sur les

vous avez la

res,

champs de bataille, ont tenu bon, et c'est comme cela qu'ils se sont :

rendus dignes de notre admiration. Tenez-vous en état de grâce:

c'est la plus vraie des recettes de bonheur. Un écolier ami du bon

Dieu travaille sans peine, obéit promptement, sait pardonner à ses

frères, ne jalouse personne, enfin est aimable pour tous. Et vous de-

vrez aussi faire honneur au nom que vous porterez . . . comme un

beau drapeau dc foi, de travail et de patriotisme.

ONCLE JEAN

Le soleil sur la paroisse
Une section juvénile intelligente pourrait jouer le rôle du so-

leil sur une paroisse.
Ecole de Fierté ou Ecole d'Honneur et Ecole de Joie, c’est tout

cela, la section juvéni'e.

Par Fierté chrétienne, les membres des sections donnent l’exem-
pie de toutes ‘les vertus,

De même, par Fierté patriotique, familiale, scolaire, etc.
Or, la section remplit déjà ce rôle, partout où elle marche se-

lon les directives qui lui sont données en cette page.
Multiplions les soleils, et nous ferons du bien à nos paroisses

bien-aimées.

 
 

 

Ç Oncle JEAN

a |
Les Mots Croisés du “Droit
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Bonne Féle

2 décembre 1946

 

     

Bénéteau, Marie-Anne, 13 ans, Windsor,
Côté, Marcel, 11 ans, Hull.
Demontigny, Roger, 13 ans, Kapuskasing.
‘ruinette, Gisèle, 6 ans, L'Orignal.
Lepage, Charles, 15 ans, Whanapitae.
Leroux, Pierrette, 15 ans, Glen Robertson.
Perron, Denis, 9 ans, Bourget.
Sauvé, Maurice, 13 ans, Glen Kohertsun

———

3 décembre 1946

Campeau, Arthur, 14 ans, Belle-Rivière.
Charron, Lumina 12 ans, Windsor.
Dubé, Diane, 5 ans, Espanola.
Faubert, Marcel, 3 ans, Maxville.
Faulkner, Claire, 15 ans, Ottawa.
Jaurond, Bernard, 8 ans, Dalkeith.
Leblane, Carole, 10 ans, Windsor.
Leclair, Omer, 13 ans, Lefaivre.
Lortie, Germain, 13 ans, Beauharnola.
Timothy, Patricia-Anne, 6 ans, Windsor,
Villeneuve, Laurette, 12 ans, Rockland.

——

4 décembre 1946

Beaulieu, Jean-Paul, 14 ans, L'Orignal.
Corneau, Cécile, 11 ans, Hearst.
Uorneau, Thérèse, 1] ans. Hearat.
Fohert, Gilbert, 14 ans, Cornwall.
Fournier, Claudette, 12 ans, Blue-Water,
Gauthier, Francine, 12 ans, !ltawa.
Gauvreau, Gilles, 12 ans, Ottawa.
Joseph, Adeline, 15 ans, Pain-Court.
Levae, Jean-Guy, 15 ans, Vankleek,

 
 

Sect. F.-X. Garneau
Ottawa, Ont.

Cher oncle Jean,
Vendredi, le 8 novembre, a eu

lieu la premiere séance de notre

section qui s’est déroulée comme

suit :
1. Prière d'ouverture. 2 pereante© la patrie. les jardins fleuris en gazouillant;

4. Correspondance de l’oncle Jean. demélocieuses chansons. assez
3. Di du président. , 2 | >

à Piècede piano intitulée “On| d'exemples pour démontrer qu'il
’ Winds of Song” de Melelson ne faut pas blesser un animal in-

par M. Frédéric Rougier. offensif. André LAROSE

. 7 Un dialogue de l’Oncle Jean. Présid n re 7

' 8. Récitation “Le petit poisson et resi ent de Ja section

le pêcheur de Lafontaine.” par François-Xavier Garneau,

Jean Valiquet. éc. Garneau, Otta a.

| 9. Lecture d'une Parodie de la
cigale et la fourmi par Robert: —

Fraser.
10. De la magie par Eugène Bel

lemare et son assistant Ber- I
nard Gagnon. a

11. Michel Vary et sa troupe de '
chanteurs chantent “Le Caril- l 1
lon”. Classe .

12. Rappelé, M. Michel Vary nous
joué une pièce de piano intitu |Se souvenir que la classe
Ke no Bouvrées” d’Henry n’est ni un réfectoire. ni un

13 Quelques propositions: dortoir, encore moins un ci-

Jacques Robillard propose que
l’on ait des brigadiers pour sur-

tits.

félicitations soien envoyées à
M. Jean Genest avocat el ancien
de Garneau. récemment nommé

Suprême du Canada.

propositions sont secondées.

re distingué.
Le Père Laplante nous adresse

la parole nous félicitant et nous
encourageant à marcher sur
traces de nos glorieux devanciers.
L’hymne national “O Canada”

clôtura notre assemblée.
Secrétaire : Hubert Garneau,

Président : André Larose.

lo Mot du tour
Le Patriotisme

 

 

ne serait

 

 

 

 

  

   
 
 

 

veiller la circulation des pe-.

|
Pierre Richard porpose que des

au poste de juge de la Cour

Raymond Sabourin propose que
tous les élèves de la section
se lavent les dents au moins
deux fois par jour. Toutes ses

Le R.P. Laplante, M. Quesnel et
sa classe constituent notre auditoi-

les

HFHESL44H410 +643SIH4A3SHPHHHEEAESHS5464444-3444
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Pourquoi je suis bon
pour les animaux

Les animaux sont des êtres
créés par Dieu pour le service
de l’homme, Nous devrions être
fiers de les respecter car une
insulte ou un mauvais traitement
que nous leur faisons est une
insulte faite à Dieu lui-même.
Quoique les animaux n’aient pas

d'ailleurs l’homme, le roi de la
Création serait insensé de mal-
traiter ses sujets.

Maintenant, ne reste-t-il pas la
loi naturelle écrite dans le coeur
de l'homme? Faire du bien à
ceux qui nous en font, c’est tout
naturel! Je serais bien mal avi-
sé moi, "homme de demain, de
malmener la vache, elle qui me
donne le 18it qui est si important
à ajouter à notre diète journa-
lière, le cheval avec son intrépide
courage et sa grande prouesse. Et
la laine sous laquelle nous re-
posons la nuit, c’est grâce aux
moutons si nous l'avons. La poule

repas lorsque, en excursion, nous
apportons ses oeufs et même sa
propre chair? Er! que pensons-
nous lorsque nous faisons ces
sorties dans les bois? Il faut:
avoir un gardien pour la maison.
Nul autre animal que le chien ne
saurait accomplir ce travail avec
plus de fidélité. Que ferions-nous
aussi si notre maison était infes-
tée de vermine? Cela n'arrive
pas grâce aux chats qui la chas-
sent. N'oublions pas non plus nos
charmants musicines ailés qui par-
courent les prairies ensoleillées et

 
 

 

metiére.

Oncle JEAN
 

 
 

 

Section Excelsior
de Corbeil

Prière.
Serment au drapeau.
Discours de bienvenue par le

président.
Ecole des parents: directrice.
Le Baiser promis: solo — Ri-

chard. .
L'hirondelle : récitation — Lau-

rence.
Frou a faim, Maman a faim:

Grades 1, 2, 3
Le jeune apôtre:

Simone et Laurier.
dialogue —

Le moulin chant — grades 4,
5, 6.

Merci mon Dieu: dialogue —
Ella et Georgette.

J'ai la croix récitation — Laur- 
de vie spirituelle ni intellectuelle,
ils ont cependant la vie sensitive,

n’est-elle pas la source de nos,

raine.
Baiser de la langue fr.: — gra-
es 7, 8.
Débat : défauis de langage —

filles contre garçons.
Propositions
O Canada.
Notre premsere séance pour l’an-

née de section juvénile eu lieu le
8 novembre.
Nos visiteurs étaient les parents

des élèves.
 

Section Ste-Agathe
St-Eugène, Ont.

Ecole séparée no 4

Cher Oncle Jean,

A l’occasion de la fète de la Ste.
Catherine nous avons eu une réu-
nion de notre section. Quoique le
temps était gris notre réunion a
été bien réussie. Notre séance
commença par la prière d’ouver-
ture. Après le serment au drapeau
et la lecture de notre correspon-
dance, nous avons chanté un chant
de bienvenue. Ensuite ie pru-
gramme suivant fut exécuté.

1 Le pot pourri par la classe.
2 Le moineau et la tourterelle

par Charlotte Sauvé et Stanley
Uglée.

3 Chant par Alfred Labre.
4 Jeanne D'Arc Labre récite Les

petites souris.
5 Chant par Royal Lafrance. Le

credo du pêcheur. |
6 Débats en vocabulaire fran-

çais par Be et 6e année.
7 Chant par les petits,
8 Récitation par Jeanne Dicai-

re.
9 Chant par la classe. “Le cerf”.

 
 

est trop rare.

i et leurs pareils.

En nos écoles,

plus vous possèderez les secrets

Je le répète donc, sans rien

Toujours la Fierté?
Oui, je le redirai un quart d'heure après ma mort: Vive la Fierté.

La Fierté est une vertu qui ne se vend pas sur le marché: elle

Elle est rationnée à l'année, et c’est un malheur.

Elle n’est pas populaire, n'aimant guère la paresse, la platitude

Tous les cancres,

corrompus la détestent avec une triste unanimité. ;

Mais, vive la Fierté quand même, puisqu'elle déplait aux lâcheurs.

; Vive la Fierté, dont le P. Charles ne cessait de dire que si nous en

avions pour cinq sous, nôus serions la plus belle race du monde.

Et j'en parlerai, je vous le jure, un quart d’heure après ma mort.

Les deux langues ;
l’étude des deux langues est obligatoire.

quant à les apprendre, apprenons-les toutes deux ef de notre mieux

! On peut done introduire de l'anglais dans les séances de section.

: mais la première place doit être réservée au français.

perfection toutes les matières du programme.

  
tous les sans-coeur, tous les

Oncle JEAN.

Donc.

C’est que

de votre langue maternelle, plus

facilement vous vous initierez aux règles de la langue anglaise.
dire de très nouveau: étudiez en

Oncle JEAN [

 

 10 Composition par Marcel Bru- >

neporDotséance nous avons | plus de
mangé de la titre en l'honneur de,
Ste Catherine. Pour cette circons| 4000,006,000

+

e -

de comprimés
Vendus

tance nous n'avons pas de devoir |
11 fut proposé que Jacques et

Jean Eudes Sauvé apportent us|
sapin pour faire un arbre de Noël,
à l’école. 2 Que la classe apporte ;
des cônes de pin pour décorer,
notre arbre de Noël. | Depuis plus de 50 aos, les Grove's Cold

€ A o à ts ont soulage es soufirances

3 Que chaque élève se prépare, millions de Jens. Grove sura pour vous
à la belle- fête de Noël par des! le même eet, combattre votre rhume

“pe a N ¢ lod

sacrifices et des aumônes. dansl'organisme,SONCongestions
nasules engendrés par le rhume, et
rétablira votre système,

Vérinez la signature Groce
sur la boîte blanobe

!

De vos neveux et nièces.

|

Royal Lafrance

COLD TABLETS

Secrétaire,
G. Séguin inst.
Apmtmn 

Une chaudiére remplie d'cau at-
dera à chasser l'odeur de la peintu-
re d'une pièce fraîche peinte.    
 

 
 

 

   

 

  

     

    

  en vente chez votre fournisseur:

UN CÉLÈBRE PRODUIT FRANÇAIS

 

Vichy Suprême, limonade ga-
zeuse purgative, laxatif idéal,

légèrement effervescent, que

même les enfants prennent
sans déplaisir. Beaucoup imitée
parce que supérieure. Toutes
pharmacies.

Agent générol J-ANred Ovimet,
Montréal  

  

BRICK BRADFORD par:WILLIAMRITT et CLARENCE“GRAY,
= : res ce1 *
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| Ecoutez ! Entendez-vous ces
i tambours? Les indigènes doivent

préparer une fête quelconque !

Jeanne — vous êtes encore vi- In
vante ! Je n'osais pas l'espérer.   

   
 

 

por BRANDON WALSH

  

   

   
À U y a des centaines de vi

chalets par tout le pays. lls
partiennent a tout le monde.
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besoin, La

 

  

 

   

  

ap-

lls sont là pour ceux qui
seule chose qu'il faut

faire, c’est de les lrisser comme
nous les avons trouvés.

 

Mais ce'a
que quelqu'un

sans le nettoye

    
en ont

  

n'arrive-t-il

7 =

Pas souvent, 11 y avait des ser-
pents dans Paradis Terrestre,
mais dans notre pays, jes gens
n'aiment pas les serpents. .

jamais
laisse un chalet
r?

         
 le
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par Fran STRIKER
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Laissez-moi sortir, je demande d'être que faites-vous dans Wp

pas une vertu, s’il tendait à fu ne libéré immédiatement. cette cellule, M. '

- . exciter à la haine de ceux qui Trois prisonniers, député, ouvrez la porte de peux Hind. I

‘ Ë | } i 1 + 1 fa cellule. nous em- Votre fou

| à vivent hors de notre sol na- i prisonner pour de député

is i ! une petite ba- ~ / m'a

. ; Es 1) tal. Mais il est une vertu, par- petite ET J arrêté,
Ce qu’il nous oblige à aimer BN,

frères. “ vu

OEEm once 5a LL
Tf = 7 vy)

: AE) pu

“rt —_— — = 15 ;

ORIZON1 . MENT 5—betites callosités qui se forment fl d z A:
A ‘ SS \

7 TALEMEN" — £ 5 “ “ ve ALH MEAT] Thee Profitez de votre crédit RER UT
1—Réduirais en parties (rés Me e—Interjection qui sert À exciter

bo ls row

nues par écrasement. — Amenais à sot ;
3 oi) )

2—Se dit des cellules oui simprè-| ,50° pesant — igure héraldl- pour vous procurer des 4 pu A D

rnent far'letnent d'éosine. que en forme de T. . i 10-301,
= > Priest 4 0 Ven No

3—Se jetas Iimpétueusement SUr —| y—Bramer. crier en pariunt des | Vv E R R E S -
allover de Mnfargefinenoûlle. cerfs — Article contracté — . ;

Co

orge « ê Mesure \tinéraire chinoise.
- -

9—Abréviation de saint — Nom LE FANTOME par LEE FALK et PHILHILDAVIS
poétique da l'arr-en-clel — Ve- suivant les règlements du commerce et

. nue au monde, , ;

Solution du problème 1v—Anneau de cordage. ' de l’industrie en temps de guerre. _ _

. ; ; 11—Opération de banque qul con-
[ ~

de samedi dernier siste à faire esromnter à nou- | ...mais ins se tournent tous deux... Celui-ci les aitendait.. et il les Mais un Ugre Vatteint d'un coup

! !
contre le Fantôme. A

——— 2 = ‘| . mac: ans :
recolt avec ses pulssantés Jumhes.

TIO|M|B|E|R|EJLL|E|S] VERTICALEMENT \
real ‘ spubes bm de patte. et Ul pera conmalsaance.

1--Prendre des ours, siter.
s frappa .….

0 RIEJE|S [ARE]He t—Las, fatigué — Foyer de che- Dans l'arène, les deux tigres se très sensible.
minée.

N|I MFAiW R|E IWiv $—Nom du chainols, dane les Py- battent pendant un moment...
rénées — Mesure (tinéraire cht-

1 Nil F|RJA]P P|EIU > noise~ pronom.

- ¥ 4—Art du passementler (pl), Pas d’à is! P de
EF I HII/EIR = éral — E er. peu près as de déjait

T WI T[R Lu Lol | | R 5 Adjectif pumera Elev | Réléphonez 4 2-2638 peur rendez-vous.

RIEIF oIRIMIAITIEIUIR| s—Grand cnapelet compost de 4
GTR[IWNIT 7 dizalnes — e¢ Cadmus,

Tu Pe TINT TINsirf 7—Sorte de dauphin oy y "st

- ep(| 8—Prem'ères lettres de rhume — fas10 247ou WAN
| A TR I F wT IE IT JF I'sA Mesure itinéraire shinoise, - ;

wnTow | y—=Suhjonctif du verbe avoir — 198,

IN | Ire Ï T | F rr Ï rie lat N I Camp armée — Propre. Bla me Sparks
— = ’ _ e iD A

TewTT | AB riTiTi | Terreontourée d'eau r AERA,
" —G upes de l'empir

TSTETRIDTTIRTIIS TRIS PA esren me

— YY ci TTT |MANFTAKE, le mnnicien war LEE FALK or P MOORE

| | | | tes chats ordinaires. ’ '
I Li duis -. quelque chose -- de

— mm - :

‘ “hats ‘asautre Pou jalva ail poètede 2 (a eea pee à Puis ma «Chauffeur du El IRA Peutdes din. Vornpriétede

ue aves quelques vitaines esta chats sur Is route , o "chats ?

|

Chat avant laforme d'un servlet, tax celuiqui ra Fhe he . Jeune homme ont gmoureur: Mme Maltetierest

(ilades su cqu -- mais le c'est tout ce dont + tous os SE oe veux-tu la en lui auss -- si Je mesurée,
porte,

bes.

Aocteur=rn Je me rap- diamants Mandrake. regarder? Hamee re sont mgraudes

Racontez-nous ce velle … disparue !
Jeune

tal s'est passé. 1   
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RUMAN MAGASIN DU SOUS-SOL FREMAN MAGASIN DU SOUS-SOL FREIMAN MAGASINDU SOUS-SOL
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bard Ayer .. .

de mouton. Parfums

de bain 1.65.
sortir .50 et 1.00

D-—Bathettes

fums.

  

Jambières
pour enfants

Jambières de chinchilla pour

enfants. Genre fourreau ‘avec
élastique à la taille au dos. Tein-

| tes: Brun et bleu royal. Tallles

| 26

8:| 2Ù
MAGASIN DU

A—Poudre de bain Harriet Hub-
une boite géné-

reuse avec une houppe de laine

chèvre
feuille ou trèfle rouge. Poudre

Savon pour as-

comprimés
rafraîchissants, un véritable luxe
pour le bain. Une variété de par-

50, 1.00 et 3.00

F—Savon de bain Antoine .
savon à décor de fantaisie par-
fumé des nuances Antoine.

 

D
C
E

B—Savon Helena Rubinstein
pour le teint . . . six pains for-
mat d’hdéte Apple Blossom. 1.00

G—Poudre saupoudreuse Antoi-
dans les mémes nuances

.. . houppe de velours.
Rayon des articles de toilette,

’ ne

rez-de-chaussée

Parkas
pour enfants

Un cadeau spécial. Parkas de
gabardine de coton pour en-
fants. Devant à boutons, capu-
chon détachable avec garniture

de fourrure, confortable doublu-

re de flanellette piquée. Tein-
tes: Bleu, rouge, vert, beige,
Tailles 3-6X dans le groupe.

8.95

C—Savon de main pour hommes
- . . pain gros format qui plaira
grandement à papa ou au grand
frère ! Odeur bois dé santal ou

E—Nécessaire de bain Du Bar-
ry... sels de bain et trois pains
de savon format d’hote .

1.50

Gilets de lit
pour cadeaux

Gilets de lit de rayonne brossée

pour dames. Manches trois

quarts de longueur, attaches de

ruban au cou, collet en pareil,

Teintes: Bleu et rose. Taille ré«

1 49

HEURES DU MAGASIN : 9.30 a.m. a 6

BRIRRR

FREIMAN MAGASIN DU SOUS-SOL

Jupons
pour dames

Une suggestion pour cadeau

pour la mére ou la fille. Jupons

de satin rayonne, coupe droite

ou en biais, bandelettes ajusta-

bles aux épaules, Couleurs:

Rose-thé et blanc. T'ailles 32-38,

[-94 à 319

  

 

STYLED BY

—————
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18,

Modèles
Leatrice Pines

Manteaux

d'intérieur

appréciables et utiles cadeaux

Faites de son Noël un des plus joyeux . . . donnez-lui
» , ° > . +. .

un manteau d'intérieur, genre ‘Beatrice Pines”. Trois

genres au choix, tels qu'illustrés .. chacun d’une

coupe, d'un genre, d’un tissu et d’une confection im-

peccable ! Trois genres, chacun vous donne une belle

apparence et beaucoup de confort .. . donnez-lui un
. FS ‘ . . 19

manteau d'intérieur ‘‘Beatrice Pines’, vous avez

I'assurance qu'il lui plaira ! 4

Rayon des manteaux d'intérieur chez Freiman, deuxième étage 1

Ensembles
de KIMONOS pour enfants

Un splendide cadeau pour le

bébé. Ensembles de kimonos de
rayonne brossées épaisse. Con-
fortable kimono 4 manches lon-
gues, collet en pareil, bordure de
cordelette tout le tour, attaches
de cordelette au cou et autour de
la taille. Chaussons pour assor-
tir. Bleus et rose. Taille pour

159

Illustré à gauche et à droite . . ,

“Beatrice Pines” dans des crêpes

rayonnes piqués; teintes: bleu,

jaune, rose ou blanc avec motifs de
fleurs. Tailles 12 à 20.

Hlustré au centre “Beatrice

Pines” d’un mélange de laine et de
rayonne dans le brun avec motifs

de fleurs à semis. Tailles 12 à 20,

 

MAGASIN DU SOUS-SOL FREIMAN MAGASIN DÙ SOUS-SÔL FREIMAN

Robes
pour bébés

Attrayantes robes de bébés. €
crêpe rayonne. Manclies cour-

tes, effet empiècement, attray-
ant motif en avant. Teintes:
Bleu, rose et pêche. Tailles 1-3.
Une suggestion pour cadeau à
un bébé.

- 1.94
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boston et Red Wings font match
nul hier, tandis que Rangers font
mordre la poussière aux Eperviers

* * *

Les Leofs donnent une raclée d‘importance au clan
de Chicago samedi soir. — Lach reste le héros
des Habitants. —- Les recrues font du beau travail
pour aider les Red Wings. — Chicago perd sur
sa propre glace contre

might Leaf Gaiden
(par sean Leacau)

los Luais Uc tU1uvat durat

IC pinCLBU als peices de wilde
BU LC lagu coun illuCuine, PISTE

SOUL, Cl piuschbeu UE lo, ia pus”

Soles. Cundulcs par Lil ceanc
KI, QUI à enue vos vais, Jus Jounds
porwe-couleuss de Conuy Simyue
UnL CompiCtemient dêllasse ieuis

atiVersalles. Cnicagu, avee ube da-
mee d2 velelans ullx eranes denu-
des, à joue uit lainentaole parue
deiensive, el a l'avant, seul le
tiio des Ber dey ef de Kale. semn-
biaiv de taille à lutter avec les
Jeunes joueur: des Leuls, qui onl

compte 11 points bien mériles.
DEV art, Apres Ulie course rapide,

déplaçu les defenses cl passa à
Puile, qui, « decouvert, dejoua Bi-

beault sur un coup rapide. “Feeer”
Kennedy alia augmenter l'avance
des Leafs, vers la iin de la période,
sur un jeu à t ois de Mecker et de
Thompson. Ce point, de toute beau-
té, souleva 1anthousisme de la
foule, la periode se termina suus
autre inciaent si ce n'est un coup
de Kennedy i Mosienko, qui valu
Une punition au joueur des Leafs. !

Avalanche
Des les debuts de la seconde pe-

riode, les Leats envaliirent le ler-
viole des l£verviers, pour un de
&cs joucurs de défense, Après avoir
arretà un cour de Stewarl, le gar-
dizn des Epenjers se fit téjouer
par Fzinicki, qui reçu une passe
parluste de “pps. qui seul der-
rière les filets, glissa la rondelle
à son jeune cr-pain, qui ne commit
aucune erreui
Meeker et Kennedy augmente-

rent ensuite l'avance des Leafs. Le
jeu restait rapide et les passes pré
cigos, soulevalent l'enthousiasme
de la foule. La mise en échee, très
solide, se faisait au centre de la
glace, ce qui rendait #a joute

doublementiniéressante. Deus se-
condes avart ‘a fin du veixet Apps
déjoua Bibeault qui ne se força
pas beaucoupsur ce lancer.

Après les deux points d'Enzi-
nicki, à la dernière période, Paul
Bibasult paline vers son banc, et ne
manisiesia pas beaucoup d'enthou-
siaëme quard on lui dit de retour-
ner dans las buis. Me! protégé par
ses défenses, qui se faisaient rouler
à chaque jeu des Leafs, Paul de-
meura impuissant contre les coups
‘de Watson et Metz. Dans les der-
nières minutes de jeu, Broda, qui
avait très bien joué dans sa cage,
se démena pour rAussir son trais-
ièma blanchis-age de la saison.

Alienemen‘s
Toronto — Broda. buls: Boesch

el Goldham. defenses: Apps, cen-
tre: Ezivicki et Watson. ailes:
sua Mortson, Thamson, Keune-
dv. Lenn, Meeker Metz. Stewart.
Te lor. Poile of Klnkev

   Chieacn ~— Bibeault, huts: Reise
et Mariucei, défenses: M Bentley.
ceitire: Kaleta of D. Bentley. ai-
log: subst. Smith, Hamill, Mosien-

    ko. G Blade. Horeck. Wares,
Garishy et Jackson

rsitre. George Huyes. juges
de lignes. des lignes Jim Pri
me.u ct Eddie Menhem.

Sommaire:
Première période

1- Toronto, Poile
(Stewart, Taylor 6.24

2. ’’eronto, Kennedy
(Meoker. Thomson) 17.15

Punition: Kenneay.
Deuxième période

5- Toronto, Mecter (Lynn) 3.11

4--Toronte. Ezinicki
(Apps. Watson) 15.12

3- -Toronte. Meexer,
(Morison) Co 16.38

6- “Toronto. Kennedy

(Lenn) : 16.54
7 —Toronto. Apps ‘Watson

Mortson) 19.58
Pas de punition

Troisième période
8--Toron'o, Ezintexi

(Apps) Laure 7.25

9--T'oronto. Ezintcli
(Watson) Co. 9.10

10-—"'oronto, Watson

(Apps) . 10.33
11—"Toronto, Metz

(Stewart, Tayor) 18.58

VICTOIRE DES HABITANTS
MONTREAL (PC) — Les Cana-

dicis de Montréal partagent en-
core la première position de la
ligue Nationale, avec les Leafs de
Toronfo, à la suite de leur écla-
tante victoire de 4-1, sur les Red
Wings de Délroit, ici samedi soir.
Fimer Lach a mené les attaques
des Habitants, en enfilant deux
buts rapides ou milieu de la pre-
miève période, et à partix de cet
instant, les Habitants n’offt donné
aucune chance à leurs adversaires.
Lach compta le premier but sur

un cf'ort individuel, et i] accepta
une passe de Blake ct Peters pour
son second but. Le gros Butch
Bouchard se fit aider par Maurice
Richard dans le second versetpour
porter l'avance des Habitants à
3-0 Buddy O'Connor. qui jouait sa
première partic après une longue
absence, y alla lui aussi d'un point
avapt la fin de ce second verset,
et les Habitants semblaient en
train de donner une rossée d'im-
portance aux Wings.

Mais ces uerniers retrouvèrent
leur aplomb, et Roy Conacher en-
fila un but au milieu du second
verset pour mettre fin au pointa-
ge de la soirée. Aucune des équi-
pes ne put compter dans la troi-
sième période.

Détroit — Buts, Lumiey; défen-
ses McCaig et Stewart; centre, Do-
ran: alles, Lindsay et Howe: subs
Jackson, Dewsbury, Taylor, Lundy
Conacher, Gauthier, Brown, Abel,
Éruneteau et Licari.

Montréal — Buts. Durnan: dé-
fenses Harmon et Léger: centre,
Reay; aps , Allen et Gravelle;
subs’ Bouchard, Lamoureux, Rear-

les Rangers.

don, Lach, Blake. Richard. O'Con-
nor. Peters, Filion et Chamber:
lain. ,

| Arbit-e: Georges " Gravelle: iu-
“es des lignes, Sam Babenck et Sib-
hy Mundov,

Première période
Montréal. Lach . 11.47
Montréal. Lach (Blake.

Peters) 13 28
Aucune puvition.

Deuxième période
Montréal. Bouchard (Richard) 8.22
Mant:éal, O'Connor (Chamberlain.
Lamoureux) 9.09

Détroit. Coracher (Abel) 10.18
Troisième période

Pas de point. Pas de punition.

ILS S'ENFONCENT

CHICAGO (PC) - Les Black
Hawks de Chicago s'enfoncent de
nlus en plus dans les bas-fonds

‘de la Nationale. Aprés avoir ab.
sorbé une cinglante dcgélée. aux
mains des Leafs de Toronto. sa-
medi soir. les Eperviers sont re-

venus dans la ville des Vents.
, pour voir les Rangers V'emporter
:par'2-1. La joute a permis aux
| Rangers de se rapprocher de la

‘quatrième place de la Nationale.
Leswick - donna l.vance aux

siens, à la première période, en
; comptant un but sur une course

 individueile. Les Chicago se re-
| prirent au verse( suivant, et Gee
anntila, sur une double passe de
Blade et Horeck. Mais les Ran-
gers parvinrent à compter, quatre
minutes avant la fin de la ren-

contre, alors que Demarco enfi-

{lait un point sur une passe de
! Leswick et Laycoe. Paul Bibeault
la encore travuillé avec brio, mais
il a été mal protégé.

Les alignements:

 

  

New-York — Raynor. but: Judza et

N. Colville, déf.nzes: Laprade, centre;

Pike eL ‘Hextall, («5 Subs. Laycoe;
-Trudell, Warwick Couper, Demareu, Rus-
sell, Gardner. Leswiek, Move, Bel,

Chicago { — B't-ault, but: Wares et
Jackson. def nso: M. Bentley, centre:
D. Bentled et Kaleta, ailes. Subs Ma-
véuc i. Smith, Reize, Gee. Mosienko, Bia-
de. Hamiil, Gadsby. Horeek.

Arbitre—Hayes: juges des ignes—
Springer et Meuris.

Sommreire:
Première période

[—-NocweYork Leswick 19,25
nition -  Mariucei.

Deuxième période
2—Chicago, Gce (Dinde. Horeei) +9,81

Punitions — Judzu, Cuoper.
Troisième période

3—New- ork, Demareo (Leswick.
Layeoe) ... A ce 16.42

P'unition — Aucune,

JOUTE NULLE
BOSTON (P.C.) — Les Bruins

;de Boston, maintiennent toujours
leur avance d'un point sur les
Red Wings de Détroit, mais pou
s'en fallu hier soir qu'ils ne per-
dent une jeute. qui les aurait fait
passer de la troisième à la qua-
irième place. Les recrues ont
joué un rôle important pour les
Red Wings, qui fatigués par leur
voyage de Montréal à Boston,
sont quand même parvenu à fai-
re match nul avec les Bruins,
apres avoir donné la frousse aux
Ours en comptant trois buts con-
sécutifs.

Les Bruins se poriérent a lat
taque dès la première période, et
ils jouisssient d’une avance de
2-0, après seulement dix minutes
de jeu. Mais les Ours avaient
compté sans le courage des Wings.
La recrue Red Doran alla comp-
ter un premier point pour Détroit
avant que ne se termine la pério-
de, pour réduire l'avance des
Bruins à 2-1.
Dans le second verset, le vélé-

ran Roy Conacher y alla lui cats
si d'un but sur une passe de Bil-
ly Taylor, pour remettre les deux
clans sur un pied d'égalité. Moins
de cing minutes aprés le début
de la troisième période. ce mème
Conacher, un avcien porte-couleur
des Bruins, eafilait le troisième
but des Red Wings sur une passe
parfaite du rapide Tony Licari,
un ancien joueurs d'Ottawa qui
débutait hier soir dans la Natio-
nale. Les Bruins parvinrent à fai-
re match nul sur un coup de Don
Gallinger à la fin de la troisième
période.

Alignements:
Boston — Brimsek, buts; Egan,

Pratt. défenses; Schmidt, centre;
Bauer, Dumart, ailes: subs.: Gal-
linger, Guidolin, Smith, Clapper,
Henderson, Cowley, Reardon, Car-
veth, Grosso, Shill.

Détroit — Lamley, buls; Me-
Caig, Stewart, Y défenses; Abel,
centre: Howe, Lindsay, ailes; subs
Tayolr, Dewsbury, Bruneteau,
Jackson, Brown! Dotan, Gauthier,
Conacher, Licari.

Arbitre: Bill Chadwick; chefs
de-lignes: Herb Gallagher et Bill
Sherr.
Sommaire:

Première période
1-—Boston, Schmidt

(Dumart) ......... ………… 2.29
2—Boston, Gallinger

(Car -eth, Guidolin) ... . 9.48
3—Détroit, Doran

(Bruneteau) . .............. 17.41
Punitions: Guidolin, Lindsay.

Deuxiéme période
4—Détroit, Conacher

(Taylor) .
Punitions: Aucune.

Troisième période
5—Détroit, Conacher

(Licari) Lo
6-—Boston, Gallinger

(Guidolin, Carveth)
Punitions: Aucune.

7,37

——__

NEW DELHI (PA) Le vi
comie Wavell, vice-roi de l'Inde, et
le ministre des finances Liaquat Ali
Khan, secrétane de la ligune mu-
sulmane, ont quitté New Delhi par
avion pour se rendre a Karachi se
joindre à d’autres chefs de la ligue
musulmane qui se rendent à Lon-
dres pour tente: un nouvel effort
de régler la situation politique de l’Inde.

°
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*
Par Charlie Daoust

jeu impotent, les Sénateurs ont re’
trouvé leur allure habituelle dans
la deuxiéme strophe du match de
samedi soir à l’Auditorium. Après
soixante minutes de hockey bien
ordinaire, Ottawa remportait sa
8e Victoire aux dépens des Bra-
ves de Valleyfield. Hier. dans la
ville de Lucien et Albert Leduc,
les Sénateurs ajoutaient leur 9e
victoire et ils dominent mainte-
nant le classement du groupe se
nior du Québec avec 18 points.
deux de plus que le Royal. Les
Montréalais re joueront pas avant
samedi soir s» Palais Gorman, a-
près au dela d'une semaine de
repos. Ce sera “la joute” gual
tendent tous nos fervents.
On croit comprendre que Geor-

ges (Buck) Boucher. ancienne étoi-
le de la Nationale et frère de
Frank le pilote des Rangers, n'a
qu'à dire “oui” pour assumer la
direction des Sénateurs.
Le gérant Jimmie MeCaffrey es-

père qu'il acceptera avant la troi-
sième rencontre Ottawa-Montréa!.

‘Ses Sénateurs ont perdu les deux
| premières.

Bessette est brillant
Pour revenir à la joute de sa-

medi soir. Marcel Bessetle du Val-
leyficl a justifié la confiance que
Lucien Leduc avait eue en lui
S'il a coûté plus de 5500 aux Bra-
ves. l'ex-profesionnel s'est affirmé
le meilleur joueur des deux clubs.
HO a réussi l’urique point de la
première période. Dans la tro:-
siéme. alors que nos porte-cou-
leurs menaient 3-1. Bessette a en-
filé son second but et a rapproché
les visiteurs 2-3 mais Jimmy Me-
Fadden, le meilleur compteur du
circuit George Slater. a {trouvé les

« file’s des Braves moins de quatre
minutes plus tard pour bacler les

. affaires 4-2.
i La foule de 7.000 personnes a

, été plus indulgente à l’endroit de
“Legs” Fraser. Le gigantesque
gardien des Sénateurs a manifes-
té son appréciation en ‘“volant”
plusieurs points aux Braves, dans
la troisième période surtout.
Eddie Emberz et S. Kovalchuek

ont participé aux deux buts de
Bes-et'e leur brillant centre.
GIESERRECIT El HICKEY
Même si les Sénateurs ne sem-

blaient pas dans leur assiette du-
rant les premières vingt minutes,
la tenue d'Alec Smart, Les Hic-

 
 
key, Jack Giesebrecht et autres
régu'iers a dû réjouir le coeur
de MM. Tommy Gorman et Me-
Caffrey dans les quarante derniè-
res. Tommy pilotait encore les
chemises rouges et sa vaste expé-
rience a sans doute été pour
beaucoup dans le ralliement de
la 2c période.

Le premier point de Besset'e a
dû soulever l'indignation de “T,
P” et sa langue d'argent a du
fonctionner comme un fouet à
neuf noeuds entre les deux pério-
des. Toujours est-il que Marcel a
pris la posse d'Emberg sur le sen-
tier droit, a contourné Butch S*a-

 

 

Résultats

du Hockey

DIMANCHE
LIGUE NATIONALE

Détroit, 8; Boston, 3.
Rangers 2: Chicago 1.

LIGUE AMERICAINE
Hershey, 3: Indianapolis 2.
Buffalo, 7: New-Haven, 4.
Cleveland, 5; St-Louis, 2.
Swludephie, 4: Providence, 4.

Valierfie:d, o.
Shawinigan, 3.

L. H. P.
> nrkiooke. 4: Lachine, 1,
si-Hyae'- the, 7: Verdun, ?,
\ociot'aviir, 8: Cornwa., +.

JUNIOR MONTREAL
Nationale ‘1 Cycione:, 4.
Royal, 5: Verdun Leaf:

nine, 7; Wheelers, 4.
Canadden, 4; Concordia, 2. ©

SAMEDI
JNIOR DE LA CITE

Canadien, 4; Hull-Volant, 2.
Monties, 8; St-Pats, 6,

LIGUE NATIONALE
Canadien, 4; Détroit, 1.
l'oronto, 11; Chicago, 0.

LIGUE AMERICAINE
Cleveland, 73 Indianapolis, 3,
Philadelphie, 35: New-Haven 4.
Buffalo, 4; Pittsburgh, 4.
Providence, 2: Springfield, 1.

diva 8;
Québec 4:

   

  

 
 

Hershey 5; St-Louis, 1. .
L, H. 8, À.

Ottawa, 4: Valleyfied!l, 2.
L. H, P.

tachine, 4: Viccoriaville, 2

CLASSEMENT
LIGUE NATIONALE

J G PE P C Pts
Forontu In 9 4053 a 89 7
Canadien 17 9 5 3 546 39 21

Boston | … 16 A 4 6 492 39 18

Détroit . 20 7 10 3 62 78 17

Rangers .... 18 & 10 2 46 5v 14
Chicago... 1h 5 9 1 48 62 11

LIGUE AMERICAINE (Ouest)
J G PE P UP

Cleveland . 20 14 4 2 91 56 30
Pittsburgh … 20 10 5 5 91 6H 23
Indianapolis 22° 9 7 6 92 63 24
St-Louis ... 28 7 11 5 74 9 19
Buffalo ; 17 6 6 5058 /#7 17

LIGUE AMERICAINE (Est)
J G PE P CP

Hershey 20 15 4 1 90 30 81

New-Haven . 24 10 8 3 75 6s 28
Providence 22 7 11 4 G4 95 IR
Springfie'd 20 5 12 3 54 82 13

Philadelphie 21 2 Vi 2065 148 6

L. H. 8 Q.
!' G PE P Pa

Ottawa 12 a 3 0 64 45 18;

Royal . 11 R * 0 38 29 16

Québec 1 5 A&A 2 498 57 12
Valleyfield 123 8 1 42 Al 3
Shawinigan 12 3 8 1 35 52 7

L. HP,
dG PE POC Pts

Sherbrooke 13 R ER 0 6 4 16
SteHyacinthe 11 6 4 1 62 5h 13
Cornwall | 12 8 5 1065 47 13
Lachine .. 14 6 R N 44 40 12
Victoriaville … 11 5 5 1 45 42 11
Verdun ....... 1B 4 B 1 41 62 9

JUNIOR MONTREAL
J G PE P (‘as

Nationale .. 6 4 0 2 42 15 10
Canadien 8 5 1 0 8 11 10
Royal 6 4 * 1 30 20 9
Lachine .. 6 2 2 2 22 83 6
Verdun [eafs. & 2 3 1 27 28 56
W. Wheelers . 5 1 31 19 27 8
Cyclones .. 6 1 5 01585 H 12
Concordia 5 0 4 1 16 23 1

JUNIOR OTTAWA
J G PE P CPt

Canadien . # 4 2 0 26 14 8
Montagnards . #6 3 2 1 31 28 7
Volants ........ & 2 1 2 17 18 6
Sénateurs …… BH 20 2 1 17 20 à
StePatl's 6 1 5 0 26 290 2

%

Après une première période de

 

 

Les Sénateurs sont trop
puissants pour les Braves

et gagnent ici samedi soir
* *

han el Frank Mathers tour a ‘ovr
avant de lancer la rondelle
prés dans les filets de Fraser.
Une minute à peine s'était-elle

écoulée dans lo 2e'verset que
Jack Giesebrecht annulait le but
de Bessette. Après avoir franchi
la ligne bleue des Braves. le
‘Goose” a- pris sur l'aile droie
la passe de Jim McFadden et a
déjoué le gardien Deschênes avec
un boulet.
DEUX BUTS EN 16 SECONDES
Bobby Copp, le dentiste qui

préfère jouer à piloter, a été l'ar-
tisan du Ze but d’Ottawa. À la Te
minute, Copp est monté sur le
sentier gauche, u donne sur Pid-
sodny à la détense de Valzevfieid
puis a passé à Alec Smart, qui a
remis la rondelle à Ja:kie M:
Lean, le turbulent avant de To
ronto. Mac a déjoué Deschénes
d’un coup de courte portée, juste
en avant des buts. La ligne Smart-
Hickey-MeLean devait bâcler les
affaires 16 secondes pius tard. Les
Hickey a repris la rondelle en ar-
rière de la cage des Braves. Il
s'est ensuite faulilé à la gauche
de Deschênes et a glissé la ron-
delle entre ses patins! ne

Apres que Bessette cul enlilé
le retour de son premier lancer
(la rondelle bondit sur la jambe
de Mathers). Jim McFadden a
terminé le pointage sur une passe
de Stu Smith. A ce moment, Lu-
cien Leduc se servait de quatre
avants dans un suprême effort
pour égaliser le pointage.
Le président Hanson Dowell

de l'Association canadienne de
hockey amateur et Normiz Dawes
celui dz l'association québecoise,
étaient au nombre des spectateurs
de samedi soir On ignore ce
qu'ils ont dit à Tommy Gorman
dans le bureau de ce dernier.

Les alignements

LES ALIGNEMENTS
Valleyfieid — Buts, Deschènes : défen-

ses. Orlando et Robida-: centre. Besset-
te: ailes. Kovalchuk et lEmberg: subs.
Strain. Jounette, Brennan, Boyer, Ri-
char:son. [Porteous et Pidsodny.

Sénateurs Buts, Fraser; défenses,
Stahan et Mathers: centre. MeFadden;
ailes, ‘esebrecht et Smith: subs. Copp.
Trainur, Cherk, §lowinski, Turik, Hickey,
Mclean et Smart.

Arbitres Stan Pratt et Sammy Godin.
Sum uire:

Première période
Vallevfield. Besetie (Emberg.
Kovalchuk) . . 12.24
Punition — Aucune,

Deuxième période
Sénateurs. Giesebrecht (McFadden,

Smith) ere sen en 1,11
Sénuteu--. McLean (Copp. Smart) 6,20
Sénaleurs. Hickev (McLean, Smart) 6.36

Punition — Aucune.
Troisième période

Val yfic i. Bessette (Embers,
Kovale! ki oe us 2,53

Sénaer McFadden (Smith) 5,16
Punition — Trainor.

 
Le bridge

Sacré-Coeur et

Notre-Dame en

semi-finale
Les éliminatoires pour le cham-

pionnat de la première dernie dans
le tournoi de bridge de la St-Jean-
Baptiste d’Ottawa ont commencees
mardi dernier à l'Institut Canadien,
Les parties furent chaudement con-
estées alors que l'équipe de l'Ins-
titut du capitaine Georges Beaure-
gard fut détaite par le Sacré-Coeur
de R. Lachainc au pointage de 7 à
5'2. Dans l’autre quart-tinale, l’é-
quipe St-Cnarles qui tarnuna en
lère place sui un pied d'égalité
avec Genesi iut éliminée dans la
course par Not; c-Dame au score de
9-4. Les Charlots avaient perdus la
veille dans leur détail contre le
Genest d’Aribui Jolicoeur. Celte
dernière équipe a done le “bye” et
attendra le gagnant Notre-Dame-
Sacré-Coeur
Dans la sérte-consolation St- Vin-

cent élimina Guigues 9-3 tandis que
St-Dominique causa une surprise en
gagnant entre les ‘“Invincibles” et
les ‘“Dominiceins” rencontrera en
finale les gars du carré Anglesea,
le Ste-Anne de A, Chenier qui ter-
mina en Be piace dans le classe-
ment final.

Boileau el Rowan à l’honneur
Le solide duo de Ste-Anne No 2

compose de MM. Onésime Boileau
et F. Rowan remporta le prix des
points de schelems pour la pre-
mière demie avec 5!'» pts. L’é-
quipe Notre-Dame .3 1 avec les
frères J.-M. el Sylvio Mainville
arriva deuxiéme avee 5 pts.

Gagnants individuels
Voici la liste des gagnants pour

les équipes individuelles:
1ère : St-Chailes No % composée

de Léo St-Amou1 et René Jolicoeur.
2e : Genest No 1, MM. H. Mai-

sonneuve et R. Chartrand.
3e : Sacré-Coeur No 1, MM. L.

Rouleau et À. Poitras.
4e: Sacré-Coeur No 2, MM. A.

Mineau et R Lachaine ainsi que
PInstitut No 2, MM. H. Beaulieu
et L. Vachon
La semi-finsle se joue

à l’Institut.
Lucien Richard

ce soir

de;

Canadiens en premièr
Tern mo
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Grâce à l'amabilité de M. Ed |
Fitgin, publicise du Garden ae
‘l'oronto, nous avons pu assister a |
la joute Chicago-Leafs. Le magis
tral amphithéâtre de la ville Re-
ne, reste toujours un spectacle im
posant. L'ordre le plus parfait y
règne, et nous avons constaté avec
grand plaisir que les plaçiers par-
venaient à empêcher les fervents
de fumer durant 1a rencontre.
Nous n'avions pas cel épais nage

de fumée, qui fait presque dispa-
raitre les joueurs à nos yeux, dans
les autres enceintes sportives.

Espérons que, si jamais on bâti
un arena a Hull, on v aména-
Jera une chambre pour les jour
nalistes, aussi spacieuse que cclie
du Garden. Piloté par l’aimable
Stan Alter, du poste CHUM de
Toronto, nous avons pu admirer ce
petit chef-d’oeuvre. Les murs, or
nés de grandes photos des joueurs

Leafs, présents et passés, forment
‘un a mosphère tout à fait spécial
à .« salon.

nN " Tn

L'hospitalité de ces messieurs du
Garden est telle, qu'on est allé jus-
qu’à prpérarer un buffet pour les
sournalistes, qui tout en travaillant
n'oublient pas les nécessités de la
vie. Un Fil télégraphique nous
tient au courant de ce qui se pas-
se ailleurs, dans le domaine du
hockey, et. c'est presque à regret
qu'on quitte cette champre pourre-

monter à la boite aux crayons. Des
remerciements a MM. Smythe e:
Fitkin pour leur hospitailté: les
sportifs de la ville Reine savent
bien recevoir les scribes.

x x +
Avant d'assister à la rencontre

du Garden, nous avons parlé quel-
ques insiants avee Jack West, le
puote des Blue Bombers, qui.
avant ia joute de l’après-midi, nous
avait déclaré que les paris de 4
contre 1 étaient aussi ridicules.
que ceux de 2 contre 1, que Toron-
to battrait Winnipeg par 20 points.
Inutile de dire, que nous avons par
lé de la température de l'ouest’ a-
près la déroute de l’après-midi.

* + +
Au cours de notre passage dans

la ville reine, nous avions le plai-
sir de rencontrer un groupe de
jeunes sportifs d'Ottawa, mainte-
nant devenus citoyens de la ville
Reine parla force des choses et

par la nécessité de compléter leurs
études. Après que Gerry Phillip
nous eut rencontré dans le cafete-
ria du Royal York, il nous était pos-
sible de serrer la main à Johnny
Roy. jeune pianiste de lalent, qui
a délaissé les touches d’ivoire pour
le commerce plus payant du bois.

* = *
Puis ce furent Noël Belec et son

inséparable ami Walter Sullivan
qui nous parlèrent des jours glo-
risux où ils s'alignaient à la ligne
bleue du club sénior de l'Univer-
site. Belec et Sully taisaient aus-
si partie de l’équipe de football de
l'Université, qui remportait le
championnat intermédiaire du
pays.

Les frères Lemieux. Hubert et
Jules-François de l'Office National
du film eurent quelque difficulté à
nous reconnaître avec notre hom-
berg mais une fois le premier choc
passé nous pouvions fraterniser a-
vec Gérard Sarra-Bournet, vétéran
de la dernière guerre, et Octave
Roy, frère de Johnny.

Fançois Sauvé, étudiant en droit
à Toronto, nous parlait ensuite des
‘beaux jours” passés ensemble à
l’entraînement, dans la marine.
Frank qui trouve le travail ardu
mais intéressant dans la ville Reine
nous accompagnait ensuite jus-
qu’au train, en nous annonçaçnt
qu'il serait à Ottawa, le 20 décem-
bre prochain.

Gaby Beaudry, l'athlete parfait
de la basse-ville, espère faire par-
tie de l'équipe qui représentera le
Canada aux jeux olympiques, Ga-
briel attend un canot spécial qu'il
a fait venir d'Angleterre, et avec
lequel il espère pouvoir se trou-
ver une place sur notre équipe. “Ce
serait le plus grand honneur au-
quel un athlète puisse arriver nous
disait-il.

¥ x x
Les Troyens d'Ottawa étaient

bien représentés à la joute de sa-
medi, en plus d’un bon nombre de
joueurs nous avons salué Dave
Sprague, Arnie McWatters et I'ami
Ted Edwards, qui nous disait que,
d'après lui, on ferait beaucoup
mieux de chercher à développer
des joueurs canadiens au Tieu d’al-
ler chercher ailleurs ce que nous
pouvons produire aussi facilement
ici. Ted s'y connaît en football.
puisqu'il menait son équipe. com-
posée de joueurs n'ayant pratiqué
le football que durant deux sai-
sans au plus la majorité se ren-
dit aux finales de l’interscolaire.

+ + +
A bord du train qui nous rema-

nait à Ottawa, nous avons pu par-
ler de la joute avec l’affable Tom-
my Shields, du Citizen et l'arbitre
Happy Shouldice, qui a eu à rendre
une des décisions les plus difficiles
au cours de l’engagement. Ses
connaissances du footbali lui ont
permis de prononçer un verdict
aussi juste que savant.
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8-6 aux mains des Grimpeurs, sa-) Ching McDonald” ot Hanh
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après les fetes. 5 il faut en Jue! I “sna ’isn:. Waison (Thibaudeaur 5 “tj
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moyen d'améliorer !a surveillance *Volants, Desjardins (Fortin, a BUCKLEY'S MIX a”
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pratiquer plus souvent s'ils veu-
lent améliorer leur jeu d’ensem-
ble.

ECHOS DE SAMEDI
Billy Watson avec se ai'iers

Mel Lavergne et Bud Thibaudeau
demeure le “joueur à surveiller”
dans le circuit junior Samedi, le
jeune centre a enfilé deux buts
et a participé à un troisième du
Canadien. Si Edgar Blondin ou-
bliait la rudesse et s’occupait du
hockey, sa ligne aurait plus d'ef-
ficacité. Avant-hier encore, le
jeune boxeur a tait des siennes
pour gâter la première période, Il
s’en est prit à Rlal Letang du
Hull-Volant. L'autre joueur vio-

lent des Habitants, Pete Zanick,
de la défense, s’est mêlé de pugi-
lisme et a mérité une punition
mineure avec Letang. Blondin a
purgé une majeure.

Les deux autres périvaes ont
été plus intéressants Watson a
réussi ses deux buts dans la 2e
strophe: le premier à la 4e minu-
te sur une passe de Thibaudeau;
le second à la 12e, avec le con-
cours de Lavergne t du hon jou-
eur de défense Marineau Laver-
gne, aidé de Watson. enfilait lc
3e but des chemises rouges à la
3e minute de la strophe finale.

BEAU RALLIEMENT
Les Hullois, qui souffraient du

manque de pratique. ont frappé
leur allure dans le troisième pé-
riode. À la 8e minute, Phil Des-
jardins a fini par déjouer le sen-
sationnel gardien du Canadien,
Charron, après une double passe
de Bob Fortin et François Coutu-
re. Moins de huit minutes plus
tard, Charlie Beauparlant rappro-
chait son club 2-3, avec l’aide de
Desjardins. Des nunitiôns à Fer-
nand Turpin et Bigras ont ensuite
désorganisé les Volants, de sorte
que Maurice Gouge-n, rapide pati-
neau de la 2e !igne des Habitants
a déjoué le brillant François Sé-
guin à la dernière minutz Il a
pris une double passe de Blondin
et Fragiskos et a lancé de très
près dans les filets de Hull.
Dans la seconde yartie. Eugène

Robillard a compté le point déci-
sif en faveur du Montagnard. Les

circuit junior |
.
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TorontoArgonautesconservent lechampionnat du Canada au rugby
Joe Krol participant aux 28 points |
de son équipe reste encore la figure |
la plus marquantedu football canadien |

*
Une touche comptée alors qu'il ne restait plus que

quelques secondes permet aux Blue Bombers d'évi-
rer l'humiliation d’un blanchissage.—Kroll en plus
de botter à la perfection passe pour quatre tou-!
ches et compte une fois lui-même.

(Par Jean BELEAU)
VARSITY STADIUM — Les prédictions des experts viennent de

se réaliser, Joe Krol a conduit les Argonantes à leur second cham-
pionnat canadien consécutif, devant une foule de plus de 19,000 per-
sonnes. Tous les fervents retournent chez eux, avee la conviction que
la meilleure équipe a remporté le championnat. et que le courage
seul ne suffit pas pour arrêter une machine aussi bien organisée que
celle des Argos. Les Blue Bombers, por leur vaillance. qui leur a
parmis de compter une touche ‘dans les dernières secondes de la joute,
se sont acquis les faveurs de la foule, qui svmpathise toujours avec
le petit homme à qui on ne concède que très peu de chances de
triomoher.

Joe Krol a donné sa meilleure exhibition de football de la saison,
et il a participé à tous les 28 points de son équipe. Après avoir vu
Krol galoper pour un long toucher et l’avoir vu passer le ballon
avec une précision mathématique, en plus de botter tous les place-
ments des siens, on se demande comment on fera pour ne pas lui

Yaccorder le trophée Russell. Les Argos sans, Krol n'auraient pas mieux
réussi que les malheureux Tigres de Hamilton, Joe Krol reste le roi
des joueurs de fnatball du Canada.
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La victoire des Argos

 

écrasés, ils ont quand même tra-
vaillé avec assez de courage dans
le premier quart pour garder
rontinuellement le ballon dans le
territoire des Argos. Par trois
f.is les Blue Bombers sont venus
a une quinzaine de verges de la
ligne de but des Argos, mais, a

«--chaque fois, un mur arrétait leurs
= efforts. Krol se chargea,
‘vquelques  bottés bien
d’éloigner le danger.
Le malheur frappa les joueurs

des Blue Bombers dans ce pre-
mier quart, quand Dobler lança

avec
placés,

:28-0,

une passe parfaite à Smith, qui|
saisissant Je ballon, se dirigeait à
toute vitesse vers la ligne de buts
des Argos, quand il fut mis en
échec. Echanpant alors le ballon,
il vit toutes les chances des siens
s'envoler qunad le ballon roula
jusque derrière les buts, pour
être déclaré hors-jeu par les ar-
bitres qui n'avaient qu’une chose
à faire, donner le ballon aux Ar-
£os.

Vers la fin du premier quart,
les joueurs de l’ouest donnaient
déjà des signes de faiblesse. Fa-
tigu’s, ils contenaient moins bien
leurs alversaires. Les Bombers
parvinrent à garder le ballon
dans le territoire des Argos pen-
dant les premières minutes du
second quart, puis le bal com-
Mmença. Kerrys remua les bâtons
une première fois, pour Argos,
puis Krol passa a Camillieri et a
Copeland pour trois gains impor-
tants. Kerrys porta le ballon à la
25ième des Bombers, grâce sur-
tout au magnifique jeu -d'interfé-
rence des Argos, qui protégeaient
parfaitement bien leur champ-ar-
riere. Puis Krol recut le ballon,
recula d'une dizaine de pieds, et
lança la sphère dans les bras de
Copeland, qui n'ayant que 5 ver
ges à faire, comptait la première
touche de la rencontre.

Une orgie
Quelques jeux plus tard. Cope-

Dobler, de Winnipeg, et portait le
ballon à la 38ième des Blue Bom-
bers. Puis Copeland, remettant le
change à Krol. lança une longue
pas. à Joe qui bafoua les adver-
saires, et compta sans efforts ap-
parents. Krol réussissait ensuile
la conversion pour porter le poin-
tage à 11-0 en faveur des Argos.
Peut-être qu’à ce moment, Krol

réalisa qu’il pouvait faire ce qu'il
voulait sur le terrain. mais il n’en
laissa rien paraître dans son jeu.
et il continua à {ravailler pour
gagner, au lie, de jouer pour
plaire à la foule. Mais comment
ne pouvait-on pas admirer ce

eur, qui moins de quatre mi-
nutes après avoir complé lui-
même, lançait parfaitement à
Smiley qui foncait a travers une
nuée de joueurs, pour tomber
une autre fois derrière la ligne
des Blue Bombers et ajouler une
autre touche au total des siens.
Krol, obligeant comme toujours,
botta ensuite la conversion à per-
fection.

Les Blue Bombers revinrent
plus férocement que jamais, à l’at-
taque, quand Krol alla prendre
un repos bien mérité, et en quel-
ques minutes, sur des jeux de
Hood et Dobler, les fermiers por-
taient le ballon à la 17èime des
Argos. Repoussés jusqu’à leur
cinquantième, les Blue Bombers

ÊÔrevinrent en plein territoire des
Argos, sur une belle passe de
Dobler à Smith, pour un gain de
35 verges.

Encore Joe
Menant à 16-0 à la mi-temps, les

Argos ne devaient pas se conten-
ter de dormir sur leurs lauriers.
Quelques instants après le début
du crôisième quand, Krol tenta un
botté “on side” et le truc réussit
parfaitement, quand Copeland ra-
massa la balle, à la première de
Winnipeg. Au jeu suivant, Kerrys
allait marquer une touche pour
_ Jrter à 22 l’avance sur les Bom-
bers. Krol, il va sans dire, avait
réussit la conversion.
Une fois de plus, les Blue

Bombers travaillèrent comme des
enragés, pour remonter tout le
t-rrain et porter le ballon en
plein territoire des Argos. Cet
effort les porta jusqu'à la septiè-
me des Argos, mais un ballon
échappé les priva d’une autre ex-
cellente chance de compter. Le
jeu se continuait dans la zone des
A"gos dans le quatrième quart,
quand Joe Krol déjoua tous ses
adversaires, en feignant une cour-
se à droite, pour stopper net et
lahce: Une passe de 55 verges à
Deady, qui porta le ballon jusqu’à
la :0ième des Bombers. On com-
prend facilement, qu’une fois à
roximité des buts, il ait été facile
Krol de lancer à Tipoff, qui

comptait la dernière touche des
vainqueurs.

Courageux
La joute était définitivement

perdue pour les Blue Bombers,
"1 l’avaient pas une chance au
mon.e de gagner. Il ne leur res-
tait plus qu’à tenter d'éviter une  

déroute complète.
firent avec succès, Trainant par

les Bombardiers ramassè-
rent tout ce qui leur restait de
courage el tentèrent de remonter
la côte. A deux reprises, les Bom-
bers se placèrent en position pour
compter, mais à chaque fois, les
Argos tenaient le coup. Puis
Dobler pravint à passer le ballon
à Fitzgibbons qui le portait à la
30ième des Argos. Deux efforts
de Dobler n'apportérent rien, mais
sa passe au troisième essaie per-

C'est ce qu'ils

-mit à Hiney de porter le ballon à
la 14iéme des Arges.
A ce moment. phénomène étran-

ge, il n’y avait pas une personne
dans le stade qui ne souhaiteit
aux Bombers de réussir. On réali-
sait qu’ils étaient assez bons pour
ne pas mériter l'humiliation d’un
blanchissage. Smith porta le bal-
lon à la troisième des Argos. puis,
tous les arrières des Bombers ai-
dant, Dobler traversa un mur hu-
main pour la touche. Le place-
ment fut réussi.

Ainsi se terminait une joute qui
décidait de façon non Équivoque
du championnat du Canada. Les
Argos méritaient la victoire. Ils
étaient supérieurs à leurs adver-

es, dans tous les départements,
et indiviluellement, les meilleurs
joueurs des Argos dépassaient les

eilleurs joueurs des visiteurs.
——

Samedi soir

dans l’Américaine
Dans la seule partie au pro-

gramme. hier, le Philadelphie fit
mateh nul avec les Reds de Pro-
vidence au compte de 4 à 4. Au-
gie Berchenratter, Phil Herge-
sheimer, Sid Lovelace et Harvey
Jacklin furent les compteurs.
Pour les Reds, ce fut Johnny
Chad, Ronnie Wilson, Bill Whit-
tet et Ray Laplante,
Le Providence réussit, samedi,

à triompher des Indiens de
Springfield, par 2 . 1. Bill Me-
Comb et Maurice Arcand comptè-
rent, tandis que Pee Wee Sum-
merhill marqua pour les Indiens.

Samedi, Buffalo et Pittsburgh
ont annullé au compte de 4 à 4
Jackie Hamilton a conduit le bal
avec deux points. Bill Benson et
Dutch Miller comptèrent les au-
tres. Doug Lewis, Murray Arm-

strong, Fred Hunt et Johnny Ma-
haffey égalèrent le compte.

Deux pour

Cleveland
Les Barons de Cleveland, rem-

portant leurs quatrième et cinquiè-
me victoires consécutives, ont vain-
cu les Capitals 7 à 3, et les Flyers,
5 à 2, pour porter leur avance sur

les Hornets de Pittsburgh à cinq
points.

Les Barons ont brisé une égalité
de 1-1, lorsque Hank Goldup et

 

 
Johnny Holota comptèrent tour à,
tour. Pete Leswick ajouta deux
autres buts en troisième période.
Bobby Carse avait compté le pre.
mier but. Pour les Fyers, Morey
Rimstad et Jim Fraser furent les
compteurs.
Samedi soi,

sèrent les Can‘tals par 7 à 3, grâce
à Hank Goldut et Lavoie qui comp-
tèrent chacun deux buts, tandis!
que Bobby Carse, Jimmy Drutm-
mond et Fred Thurier furent les
autres compteurs. Les Douglas, Jim
Conacher et Ed Nicholson mar-
quérent pour les Caps.

—-

Double victoire
das Rears

La fin de semaine a été frue-

 

. tueuse pour lès Bears de Hershey
qui ont remporté deux brillantes
victoires, Samedi ils ont défait
les Flvers de St-Louis par 5 à 1,
et, dimanche, ils surer.t raison des
Capitals d’'Indianapelis par 3-2.
Les Bears ont ainsi remporté sept
victoires consécutives ét ont main-
tenant une marge de huit points
sur leurs plus proches rivaux, les
Ramblers de New-Haven.

Hier soir, contre les Caps, Ste-
ve Wochy a compté son premier
point en deuxième période, puis
les Bears réussirent troit buts
avant que Wochy «mpte son 2e
point de la joute Armand Gau-
drault a compté deux fois pour
Hershey et Bil] Thomson compta
l'autre.
Dans la joute ce samedi, deux

buts de P. Babando et dès points
de Herble Cain, Armanu Ghu-
draull et Lloyd Grohdsah] ont
donné la victoire aux Bears, tan-
dis que Paul Gladu sauva son
équipe d'un blanchissage

Ô

les Barons écra-

JOE KROL (55) le roi des joueurs de football du Canada, diri ge une des meilleures attaques des Argos.
les siegs a leur second championnat canadien consécutif, a été saisi au moment où il déjouait les calculs de CERETTI et IANNONE des

Dans la vignette du bas, on voit WALLY DOBLER, I'as de Winnipeg, qui se sauve avee le ballon mais KARRYS (61), JA-
COBS (82) et ZOCK (à l’extrème gauche) vont hientdt le rattraper et 1’arréter avant qu’il ne cause trop de trouble aux champions.
Blue Bombers.

 
L’élusif Joseph, qui a mené

 
 

Les Sénateurs occupent maintenant
la première place de la Sénior sans
avoir à la partager avec Royal

* * *
VALLEYFIELD (P.C.) — Les|se rallier, après que Joannette eut

S nateurs d'Ottawa viennent de|compté un but de toute beauté.
passer en première place de la|Check et Mathers redonnèrent
ligue sénior, par suite de leur|l’avance aux Sénateurs. après huit
triomphe de 8-5 sur les Braves minutes d’efforts, mais une fois
de Valleyfield. Lude Check a été de plus, les Braves annulèrent les
le gro: canon des vainqueurs, en chances, alors qu’il ne restait plus
enfilant trois buts pour les chemi- que quatre minutes à aller dans
ses rouges. Freddie Kovalchuck a! cette période,
fait de méme pour les Braves qui Avalanche
apres s'étre rallié a deux reprises ; sein ant

au cours des deux premières pé- Braves.fatisaésper période0
riodes, dans l'espoir d'égaliser les y 14 0 ‘étai ] d ‘ ;
hances, n'ont pu rivaliser d’ar- 1LHE n'étaient plus de taille 4d les pu ito . t lutter contre les Sénateurs, Après
eur avec ‘es VISILeUrS aul. onl) going d'une minute de jeu Jimmie

compté quatre fois dans le ver- , ;
set final. McFadden comptait le point de la

 

Kovalchuck enfila le premier
but lans la partie pour les Bra-
ves, après sept minutes de jeu,
mais Check et Smart v allèrent
cha-un d’un point dans ce même
verset, pour remettre Ottawa en
sant. Fernand Majeau redonnait

espoir aux siens, en comptant
cans les dernières minutes sur
une passe de Strain.

Ottawa en arrière
A la seconde période, ce furent

encore les Sénateurs qui durent
 
victoire pour les Sénateurs. Puis
Slowinski en ajoutait un autre,
avant que Kovalchuck parvienne à
trouver le fond du filet. McFad-
den et Check comptérent chacun
un autre but, avant la fin des hos-
tilités, pour rendre plus compléte
la victoire des Sénateurs. Il n’y
eut que trois punitions d’infligées
au cours de la joute.

Ottawa — Buts, Fraser: défen-
se. Stahan, Mathers; centre, Mc-
Lean; ailes Smith, McFadden;  ziternants, Copp, Slowinsky, Trai-

nor, Giesebrecht, Smart, Hickey,
Check, Turik.

Valleyfield — Buts, Deschénes;
défense, Orlando, Robidas; centre,
Majeau; ailes, Strain, Richardson;
alternants, Emberg, Joannette, Ko-
valchuk, Brennan, Bessette, Boyer,
Porteous, Pidsodny, Ménard.

Arbitres: Georges Lalonde et
Percy Reynolds.
Sommaire:

Premiére période
Valleyfield, Kovalchuk

(Bessette, Emberg) 7.30
| Ottawa, Check (Slowinsky) 12.36
Ottawa, Smart

(McLean, Hickey) .... ... 14.34
Valleyfield, Majeau (Strain) 16.01
Punitions—Slowinski, Stahan.

Deuxième période
Valleyfield, Joannette

Porteous, Brennan) ..... 4.15
Ottawa, Check, Turik) ....... 13.15
Ott.wa, Mathers

(Slowinski) .. 14.10
Taleyfield, Kovalchuk

(Emberg, Bessetie)
Pas de Punitions.

Troisième période
Ottawa, McFadden

Giesebrecht, Smith)
Ottawa, Slowinski

(Check, Turik))
Valeyfield, Kovalchuk

(Emberg) .erie 7.35
Ottawa, McFadden
(Biesebrecht) 16.25

Ottawa, Check
(Slowinski. Turik) ........ 19.25
Punition—Mathers.

 

 SOUS-VETEMENTS

Le Premier Choix

pour les Sous-Vétements

- d'Automne et d’Hiver

ee 9

LE PENMANS 95’
PROTÈGE LA SANTÉ

Le Penmans “95” est le Sous-Vêtement idéal pour les témps
froids—il protège la santé et vous assure du confort pendant
l’automne et l’hiver. Les marchés mondiaux sont fouillés pour
y trouver la fine laine Mérinos que Penmans tricote pour en
faire un tissu léger, bien que chaud. Une coupe experte assure
entière satisfaction en fait d'ajustement, d'usage et de durée.

  

La boxe
————

Mell-Brandino .
MONTREAL (Spécial) — Palsy

Brandino, un poid mi-moyen d’Ha-
milton qui a un record impression-
nat vient d'accepter de rencontrer

Gus Mell, dans la fizale de jeudi
soir prochain, au Forum. Brandino

a pris la place de Danny Webb, le
chamipon canadien des poids Jé-
ger, qui a refusé de faire face à
Gus Mell a déclaré qu'il n'était pas
en condition à heure actuelle pour
faire face à Mell et il a demandé au
promoteur de canceiier la bataille.
Il y aura un autre combat de 10
rondes ce mêmesoir ; alors qu'Har-
ry Hurst fera lace a Juan Carrera,
champion mexicain dans une ba-|
taille de dix rondes.

 

Les As de Québec remportent une

victoire de 4-3 sur les Cataractes
* * *

SHAWINIGAN (PC) — Un but Gravel; subs. Chenier, Dewey, Ms.
qui donnera matière à pro'êt, à!
l'exécutif des Cataractes de Sha
winigan, a permis aux As de Qué-
bec de remporter une joute tré.
constestée, par 4-3 sur les Catarac
tes, ici. hier après-midi, Roy Hex1-
mer, des As s’échappa avec Nil
Tremblay alors qu'il ne restait
plus que deux minutes à aller. et |
compta le point de la victoire. Mais,
le pilote des Cataractes, a déclaré
que le marqueur officiel avait son-
né la cloche, pour arrêter le jeu
quelques secondes avant que ce

but ne fui compté. Hébert a dé-
claré qu'il voulait opérer des chan-

gements sur son équipe. et qu'à ce
moment, il n'avait que cinq jou-,
eurs sur la glace. |

En première
II y eut cing buts de marqué

dans le premier verset. Les As!
prirent une avance de 3-0 pour voir,
les Cataractes revenir à la charge.
et couper cetle avance à 3-2 avant
la fin du verset. Imlach, Boorman
et Gruhn comptèrent les buts des
As, dans les douze premières m3"
nutes de jeu. Puis Hal Dewey, un
anciens joueur des Volants de
Hull, compta le premier point des
Cataractes et Carthy en enfila un
autre moins d'une minute aprè-
l’effort de Dewey.

Filion brille
Denis Filion a continué son beau

travail pour les Catarac(es, et c’est
lui qui a remis ces deux équipes
sur un pied d'égalité, au début du
troisième verset, sur une double
passe de Théberge et Kosick. On
sait ce qui se produisit ensuite au
cours des deux dernières miutes
de jeu. 1! semble bien que les di-
rigeants des Cataractes auront de
la difficulté avec leur protêt, mais
avant de se prononcer. la direc-
tion de la ligue veut entendre la
version des deux arbitres.
Québec — But, Marois: défenses,

Boorman. Balmer; centre, Trem

blay; ailes, Heximer, Carragher:

subs., Renaud, Smith, Charest. Tag-
gart, Imlach, Nelson, Boxtael.

|

|

Shawinigan Falls — But. Cot-
noir; défenses Théberge, Bennett;
centre, Carthy, ailes, Campbell.

loney. Filion, Kosick, Deslong-
! champs, Bergeron, Murray.

Première période
Québec Immlach 6.02
Juebee, Boorman (Balmer) 11.05
Québec, Gruhn (Smith) . 12.15
‘hawinigan, Dewey (Carthy) 18.03

Shawinigan. Carthy (Camp-
hell) … … 19.36
Punitions — Bergeron, Renaud.

Deuxième période
Aueun point.
lPunition -- Murray.

Troisième période
Yewinigan Falls, Filion

(Theborge. Kosick) . 402
Québec. Heximer (Tremblay.

Carragher) Ce 18.10
Punition — Bergeron.

La première

des Rockets
-—

Les Ramblers, de New-Haven,
ont baissé pavillon a deux reeri-
ses devant Philadelphie et Bufe
falo.

Le compte était de 3-3 lorsque
la 3e période debuta, mais les
Bisons comptèrent quatre buts
contre le seul des Ramblers pour
mettre la victoire dans le sac.

| Murdo McKay a compté deux fois
pour les Bisons, pendant que Nore

imie Burns a fait de même pour
le New-Haven.

Brown, Macey, Pargeter, Arme
strong et Hunt comptèrent les
cing autres buts des Bisons; tan
dis que Bend et Colville portés
rent le compte à 4 pour le club

| adversaire.
|! Dans la joute de samedi, les
! Rockets de Philadelphie ont triome

phé pour la première fois sur
leur glace. en battant les Rame

| blers per 5 à 4 Warwick et Claye
“ton Lavell ont deux buts à leur
credit, et Collings, un. Scotty (a.
|meron compta deux fois pour les
1 Ramblers et Allan Kuntz et Nore
| man Tustin marquérent les au
tres.
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Creche LE MEILLEUR
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VOUS POUVEZ AVOIR DES

SKIS CCM-
AVEC FIXATION

CCM:
EPUIS des années, les Skis Laminés et les Skis en une seule pièce C.C.M,
sont préférés par tous les skieurs. Mais voici maintenant la dernière sensa-

tion dans le monde du ski—le mode de Fixation dit Flyte C.C.M.

Les skis Laminés C.C.M. sont faits avec soin et consistent de 20 lames de
bois de différentes espèces, dont chacune est choisie parce qu’elle convient le
mieux à l'usage prévu. On obtient ainsi des skis qui sont à la fois très solides et
très légers.

La forme des Skis Laminés C.C.M. leur est donhée au cours du procédé de
fabrication et ne peut plus changer pendant toute leur durée, quelle que soit
la façon dont on s’en sert, ou les conditions d'usage.

Caractéristiques de la Nouvelle Fixation dite Flyte C.C.M.

Le bout est d'une seule pièce, s'ajuste facilement et rapidement sur les bottes
de ski, grâce à des denes spéciales en acier, 16 au pouce, qui sont fraisées et non
embouties.

Le levier tendeur du bout se trouve blpqué en sens inverse de façon à ne
pouvoir s'ouvrir accidentellement au contact de la neige durcie, de branches ou
d'autres objets.

Le tendeur du bout comporte quatre réglages différents, une barre d'arma-
ture le maintenant à la position réglée avant que le crampon soit fermé.

Les crochets de descente et les semelles d'acier grandeur naturelle contribu.
ent, hvèc lés hauts prototypes de fabrication C.C.M,, à mettre à votre disposition
un équipement qui représente la dernière sensation dans le monde du ski.
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“Comment les sourds entendent;
“Comment les aveugles voient;
“Comment les muets parlent!"
Une conférence Ces plus inté-

12: 77"t73 fut donnée en .a salle
zu lémique de l’Université, di
1°enche znrèc-nudi. le ler décem-
Loe, stus tes auspices dy la So
c'ié «das conférences de ‘Univer
s'té d'Ot‘ava. Le conférencier
(tit le R. P. Lucien Page, cs.v.,
cuvérieur de l'Institut des Sourds-
Mets de Montréal, qui nous ex-
plivuz comment 'es suurds enten-
«dent, les muets parlent et les
sveules voient. …e R. P. Jean-
Ch les Laframooise, omu, re
tour de l'Univers.té, pré«enta 12
ta>f*r>teirr.

  

Le R, P. Paré pévuzogue ot
sp'uialiste, apôtre de la charité.
ever con héroïque métier depnis
vingt ans, I contribua avec le
Tire Cacioux à la fondaiion de
"a conzrération des Oblats de St-
Visteur. Pendant upe torrie en
Furops, il fit des “fudes cempara-
‘ives cn vue de so porfertionner
Cans Poccomplissement de sa ta-
tir, Nous l'i devons des ouvra-
cor enracidéraples. etre autre, un
cat:zhisme qui est un modèle du
Gas8270

Deux méthodes, explique-t-il,
s'osfrent à quiconque ent-eprend
l'éducation des suurüs, la métho-
da #lobale et la méthode analvti-
cu>, D'oprès la première, l'on
jurt de la partie pour aller au
tout. Il s'agit de savoir, par exem-
nla, si on incu‘quera d’anord la
rodon “able” on la notien des
purtics de ln table, telle ‘os nei-
ter. ele. 11 faut ben se rappeler.
mors indirue le couséroncicr, auc
les sourds ne ls sont pa. tous au

même dezré. T1 > « a surdité con-
sénitalé, la surdité acquise la sur-
vite particle et la surdité totale.
‘La surdité partielle trouve sou-
vont son remède dans les appareils
zucoustiques, Si la surdité est ac-
cuise, solon quelle Vauru été
pus ou moins jeune, le suict aura
pius ou méins de uiffieulté a ap-
pr.dre les sons, ceci en autant
Cu'il aura les organes et le ccr-
veru préparés ou ,u'il pourra se
souvenir de l'audiiion de certains
mois.

La parola est tasée sur l’imi-
tation. Il faut faire observer le
modèle par la vue et le toucher,
puis le faire rentedvire Quand
il s’agit dés sourds, rien n’entre
dans l'intelligence qu’ ne passe
par le toucher et ;ar la vue. Ce
cont là leurs uniques moyens de
conivet. Us doivert parvenir à
lire la pensée de leurs interloeu-
tzurs sur les lèvres de ceux-ci. Il
y a trois étapés dans la reproduc-
tion des sons. I ‘aut apprendrè
au xujet à respirer car jusqu'ici,
j} n’a réspiré que pour entrétenir
la «ic. Il doit maintenant ge sor-
vir de la respiration jou: émet-
tre des sons, donc la doser, l’in-
tensifier, la faire durer au besoin.
En second lieu, il y à la phônéti-
que, c’est-à-dire, la manière de
créer le son, de “aire jouer le
voile. du palais et és cordes Vo-
cales. Et linalemert, il y a l’ar-
ticulation.
Le R. P. fit ensuite monter sur

la scène quatre de ses élèves, tous
absolument sourds. mais aussi
très intelligents. Il leur fit pro-
noncer des voyelies, des =; llabes,
das mots, répondre a des ques-
tions qu'il leur posait en articu-
lant, reciter des prières et même
des rénons de messe. C’était cho-
se merveilleuse que d'entendre ces
jeunes gartons, qui ne se sont ja-
mais entendus eux-mêmes, parler
avec une distinction qui ferait
rougir bien de nos bouches molles
pourtant ni sourds, ni muets.

L'enseignement de la langue
comprend la grammaire et le vo-
cabulaire — lé vocabulaire usuel,
bion entendu. A !» base. de l'en-
szignement du vocabulaire. il y a
d'abord à récueillir tous les mots
que comprendra «é vocabulaire,
puis les classer par sources d’idées
ce! enfin les graduer selon !a diffi-
cuité et J'itilité, travail long et
ardu. La méthode .les listes de
mots à apprendre. des mots déta-
chés, est condamnnahle d’après
l'expérience. M taut procéder par
sources d’idées, par centre d'inté-
rét, afin d'éveiller (a curiosité de
l'enfant, et par suite ses facultés.
L'un des élèves que présenta le

R. Père êteit sourd, muet et

Semaine guide

à Cornwall. Ont.
A l’occasion du 10e ann>versai-

ra de l'inauguration de leur mou-
vement, les guides sont heureuses
de souhaiter la bi>.venue à leurs
parents, amis et biénfaiteurs, aux
fêtes commémoratives qu’èlles ont
organisées pour la première se-
maine de décembre.

Voiei les grandes lignes du pro-
gramme:
Dimanche, le ler décembre, 3 8

houres du matin® communion gé-
nérale; 4 7 heures du soir, ban-
cuet offert par a Wédération des
Femmes Canadiennes-francaises,

Lundi, le 2 décembreà 7 h. 45:
programme à là :adio

Mercredi, le 4 décembre, à 7
h. 30: soirée cécréative offerte
aux varents et mis, et préparée
par les yüldes, ler teanneltes, les
scouts et ‘es dames de YA.GF.C.

Vendredi. le 6 écembre, de 4
haures à 5, et de 7 heures a 9
h. du soir: exposition des travaux
manuels dès guides, et jea-nettés,
au local.

Samedi, le 7 décembre, à 7 h.
15: émission à ta radio à 11 heu-
res du soir, heure de garde prê-
chée pat M. l’abbé Hermas Guin-
don; à minuit, commünior géné-
rale. Tous Sont invitée à se join.
dre aux guides e* scouts.

Dimanche, le % décembre, jour-
née du 10e anniversaire: à 11
heures, grand’messe: 4 .6 heures,
banquet au local sous la présiden-
ee de Son Excellence Mgr Rosario
Brodeur (entrée aver billets); à
8 heures, promesse guide dans la
salle La Trinité, suivie de jeux
guides.
Le local, est mtué au ro 300,

chemin Montréal.

 

| deux enfants, de Rouyn, étaient

aveugle. I! s’agit de Gaston Robi-
taille, à l‘institution depuis dix
ans, La somme de trsvai} et de

| patience qu’il a fallu pour faire
de ce petit bonhornme ce qu’il est
aujourd'hui, intelligent =éveillé.
rempli d'idées, originai. ne se cal-
cule pas. On lui fit nommier des
articles par le toricher (le ‘tou-
cher étant le seu] moyen de con-
tact avec le monae extérieur qu’a
ce jeune garçon), épeler le nom
de ces choses en siznes de sourds-
muets, les dire nraerrent 4 fina-
lement, les écrire au dactylo
braille.

Hier, le,R. P. taré «pportait des
résultats. Mais ombien de tra
vail patient et persévérant deman-
de une telle réussite Comme il
le dit lui-même, au voint de vue

| purement humain. re! u se fait
|Pas. Il n'y a qu'ure chose qui
rende cet apostolet vos ible, c'est
“la prière, la mosse Le troveil est
méritoire au plus haut point. Le
dernier des élèves * paraitre sur
la scène, un sourd-muet de nais-
sance, dit publiquement dans une
langue parfaite, sa reconnaissan-
Ce envers les Pêrrs de l’Institu-
tion. Ceux-ci, dit ii, lui ont ou-
verts l’intelligenre à Diev, à la
nature, à la vie humaine et l’ont
mis en mesure de gagner très ho-
norablement sa vie. Y at-il plus
beau travail, en cfiet que de fa-
çonner des âmes absolument neu-
ves, de les Former à la vie d’après
le magnifique pln de vis Chré-;
tienne. C'est uaz oeuvre ce mis-

| sionnaire.
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Nouvelle menace de
grève à Minneapolis
MINNEAPOLIS (PA) Une

L.  
autre menace de gréve des ins-!
tituteurs plane aujourd’hui sur la |
ville de Minneapolis. L’union des!
instituteurs a attendu ‘usqu’à mi-
di la réponse à son compromis
sur les salaires.
A St-Paul, cependant, la ques-|

tion des salaires s'éclaireit. Les,
instituteurs en grève ont promis
de retourner à leurs classes res-
pectives si le conseil de ville de
S!-Paul, qui supplée à la commis-
sion scolaire, accepte par écrit le :
compromis sur les salaires sou-
mis par les négociateurs.
Le compromis, à Minneapolis, a

été remis samedi soir aux auto-
rités dé la commission scolaire,
en réponse à celui que M, Wil-
lard Goslin, surintendant des éco-
les, avait remis lui-même. M. Gos-
lin à réussi à différer la grève
des instituteurs, lundi dernier.
La nouvelle demande de salai-

re comprend une augmentation de
$800 pour 1947, une augmentation
de $600 pour 1948 et une augmen-
tation de $600 pour 1949, afin
que la demande de la fédération
des instituteurs (AFL) d’un salai-
re maximum de $5,000, soit ac-
cordée au complet en 1949,
M. Goslin avait offert une aug-

mentation de $400 en 1947 et une
augmentation de $800 en 1948 en
portant ainsi le salaire annuel
maximum 2a $4,200, contre le maxi-
mum actuel de $3,000.
La grève des instituteurs de St-

Paul a empêché environ 35,000
élèves de se rendre en classe.

 

 —.

On reprendrait les
. ao

festivals de musique
* T ogy r fr ,

à l'exposition d'été
Les Festivals de Musique sont

devenus partie intégrante de la
vie de chaque ville canadienne.
Ottawa, capitale du Canada, a
encore plus d'intérêt dans la réus-
site de ces manifestations culturel!-
les et les concours annuels qui y
ont lieu indiquent la grande part
acordée par les citoyens de la ca-
pitale à l’étude de la musique.

L'Exposition centrale du Canada
a un rôle très important à jouer
dans ce domaine, bien qu’elle ait
lieu à un moment où les é“udiants
sont en vacances. C’est là que de-
vraient avoir lieu encore les fes-
tivals de fanfare des régions du
centre. Depuis 1939, alors que on-
ze fanfares de jeunes participè-
rent au festival rien ne s’est fait à
cause de la guerre. On espère qu’en
1947 encore plus de fanfares s'ins-
criront,

On songe aussi à un festival d'or
chestres auquel participera la Phi-
lharmonique d'Ottawa qui, sous la
direction de M. Allard de Ridde:,
a reçu de séloges de toutes les par-
ties du pays.

——

HIGH-FALLS. Qué.
HIGH-FALLS, (Qué.) (DNC)—

M et Mme E. (‘beslock ont fait
un voyage à Buckingham au cours
de la semaine.
Mme Bernard Malone et ses

les hôtes de Mme R. Yanse mardi
dérnier.
M. Ovide Charbonneau. de Buc-

kingham, a rendu visite à sa mè
re, Mme L. Charbonneau, en fin
de semaite.
MM. R. Yanse et Albert Fau-

bert ont fait un voyage d'affaires
à Montréal, en fin de semaine.

M. et Mme S Boisvenu, de N.
D .de-la-Salette, étalent de passa-
ge à High-Falls dimanche der
nier.

M. Lucien Haubert et sa mère,
Mme Jos Fauberi et Mme Albert
Faubert, ont passé la tin de se
maine à Hull, les invités de leurs
parents et' amis.
M. Théoÿ Marion s’est rendu à

Montréal, la semaine dernière.
M. et Mme k Reid et M. et

Mme J. Clark, d'Ottawa, ont pas-
sé la fin de semaine avec la fa
mille E. Pausler,

———rm
Le thé est le breuvage princi-

pal de la Chine, depuis 1000 ans
* * *

Il vient d’être fabriqué un fil 

ide frécuence à

-jtie du programme des Témoins de fait de plumes de poules.

Des indicateurs

nos raciphhiles
Les onéralcurs amateurs de

radio du Canada ont maintenant a
chance d'obtenir des indicates:
de frésucnce de leurs postes émet- |
teurs et récepleurs. La ‘’orpo-,
ration des biens de suerre a dis-
tribué une grande quantité ie ce
matériel oc radio à ses suveur-
sales d: ventes régionales qui en
effectuzrert 1a vente en gros ou
au déta! par les ‘oies commer
ciales ordinaire:

Ces indicateurs sont conçus pour
aider t*s mécaniciens en radio à!
régler 1c: radrens des postes ro.

 
donner 3 lecture correcte
telle ou telle fréguence, t

Appartenant au type C2. ces

indicatcurs poaimeticnt une lee

ture direct de 3 a 10 méza|
cycles qui peut être augmentée,
par l’usage d’harmoniques. ls
utilisent 5 lampes a filaments de
1.4 volt et nécessitent une batterie
de 90 volts à 10 milliamperes
haute tensio1) et 14 volt à
350 milliampère (basse tension).
comprenant la caisse de transport
et la monture à amortisseurs,|
chaque appareil pèse environ|
27 livres.

20—.....

 
Tragédieen jouant
à la pendaison: un |
jeune enfant se tue
CORNWALL (Spécial) s— Jouer

a la pendaison tourna au tragique
de bonne heure samedi. alors que
Henney Lupein, neuf ans, se pendit
accidentellement en s’amusant
ave son petit frère et un autre
copain.

Ils suspendirent une corde avec
noeud coulant à un poteau qui
ressortiseait d’un tas de bois, Le
premier à faire l’essai de cette
potence improvisée fut le jeune
Henry. Comme il commençait à
dev niv bleu à la figure, les deux
autres tentèrent de le soulever
mais ne purent y réussir vu la pe-
santeur d’Henry. Roger, le frère
d'Henry, courut à la maison cher-
cher un couteau. La corde fut cou-
pée. Comme la viciime ne re-
muait plus, un voisin fut appelé
et lui donna les premiers soins.
Deux n.édecins furent également
ma.dés mais leurs soins demeuré-
rent sans résultats.
Le défunt laisse dans le deuil,

sa mère, Mme Clara Lupein, un
frère, Roger. et ses grands-pa-|
vents. M. et Mme Michel Cotter, de !
Cornwall.
—

Bénéciction de

S. $. Pie XII à

“Alle |. Gaudreau
Mlle Joséohine Gaudreau. ac-

tinellement institutrice à l’école
Ste Marie, Hull, vient de recevoir
vne bénédiction toute spéciale du
Souverain Pontife à l’occasion de
son 50e anniversaire dans la car
rière de l’enseignement. La bé-
nédiction lui est accordée à la
demande du R. P. S. Larochelie,
o.m.i, curé de Notre-Dame de
Hull, et par l’entremise de Son
Exe. Mgi A. Vachon, archevêque
d'Ottawa, présentement en voyage
à Rome.

Le message de félicitations et
de bénédiction particulière sera
temis officiellement a Mlle Gau-
drequ au cours d’une séai Ce qui
aura lieu le 15 décembre au sous-
sol de l’âglise Notre-Dame. |
Le “Droit” exprime à la réci- |

piendaire ses propres félicitations
et ses meilleurs voeux de bonheur
et de longue vie,

Conférence sur
la profession
d'instituteur
M. T. Atkinson, principal du

Glebe Collegiate, adressant la pa-
rope à un banquet donné au Châ-
teau Laurier, samedi, a déclaré
qeu la profession d’instituteur est
beaucoup plus compliquée qu’au-
paravant. Il s’adressait aux mem-
b.es de l’Eastern Ontario Commer-
cial Teachers Associatior..

Il suggéra qu’on étudie surtout
l’histoire contemporaine, plutôt
que l’histoire ancienne, dans nos
écoles. M. Atkinson fut présenté
par M. Donald Clark et remercié
par M. W. Fawcett.
Deux résolutions seront en-

voyées au Département de l’ins-
truction publique. à Toronto, ré-
sultat des discussions. *
On aprouva aussi l'établisse-

ment d'un bureau d’expériences
pour chacune des écoles commer-
ciales.
ue docteur Lloyd, de Toronto, fit

le résumé d’un édit soumis à la
Commission royale sur l’éduea-
tion, par l'Association.
Les professeur reçurent la bien-

venue de Mme G. Barber, et le
secrétaire-trésorier -de l’Associa-
tion offrit les meilleurs voeux.
MM. C. Swerdfeger et E. White
furent :o-présidents au cours des
assises dc la matinée, ct M. Frank
Patten piésida au banquet.

 +t.merscomer.

Plaidoyer contre les
Témoins de Jéhovah
MONTREAL (PC) — Le recor-

der E-J. MeManamy a déclaré
à la cour aujourd’hui qu'une par-

Jéhovah semble être de se rendre
‘aussi désagréables que possible”
et de “choisir le dimanche tout par
ticulièrement pour ennuyer et em-
barasser les gens de Montréal dans
leurs foyers”.
 —+.+-—

La Mmaiaria est une des plus an
cinnes malades connue de l'un
vers.  

CG

 

( Mlle JACQUELINE LACASSE, M.
cepteui« ou émetteurs de façon à terpréteront des rôles dans la pièce

LE DROIT, OTTAWA, LUNDI 2 DECEMBRE 1946  
 

NOEL BERTHIAUME, et Mlle CLAUDETTE CADIEUX qui in-
“Les berceaux vides, lundi et mardi soirs, à Hawkesbury. Cette pièce

su: est jouée par le Cercle dramatique Gascon et est sous les auspices du Club Richelieu-Hawkesbury, Ont.
 

Motifs de la décision au- sujet

des coupons de lait évaporé
Jamais un motif plus humain n’a

inspiré le récent règlement de la
Commission des prix à l’effet qu’il
faut maintenis un certificat d’une
autorité comrétente pour renou-
velerles cartes de coupons spéciaux
de lait évaroré, déclare un officiel
de la Commission des prix.

La demande pour le lait évaporé
excède de beaucoup les approvi- née, du lait «ont ils ont besoin,
sionnements et la Commission des ! L’abus le plus fréquent était celui
prix a pris «os mousres nécessaires ‘ de parents qu: avant obtenu une

 

bébés ainsi que des invalides ont
quand même besoin du lait en
conserve. À cause des abus prati-
qués dans le passé, la Commission
doit prendre des mesures de pré-
cautions supplémentaires afin que

les stocks suffisent à honorer les
coupons et que de petits enfants
ne manquent pas, même une jour-  

afin que le stocks existants profi- | carte de counons de lait évaporé|

besoin comme les nourrissons et
les invalides soumis à cette diète.

Dans les régions du Canada où
le lait frais manque presque totale-
ment, le lait evaporé n'est pas ra-
tionné, afin que les habitants de
ces régions puissent quand même
profiter des étéments nutritifs du
lait. L’accroissement de la popula-
tion dans tous les districts miniers,
ainsi que dans les régions éloi-
gnées, exige qu'une plus grande
quantité de boites de lait y soit
distribuée.

Dans les pa“ties du Canada où le
lait évaporé esi rationné, il y a
abondance dé lait, mais certains

 

‘tent à ceux qui en ont vraiment | pour le bébé naissant, continuaient ‘
de renouvele: ces cartes alors que
le poupon était devenu un beau,
bonhomme qu’ buvait fu {ait au |
verre, comme père ct mère. Le
lait ainsi obtenu passait dans la
fabrication de desserts, et sucreries
de toutes sortes au détriment d’au-
tres tout-petits qui en ont toujours
un besoin extrême.
La Commission des prix rappelle

qu’un certificat, émanant d'une

Goutte de lail d'une garderie, ou
signé par une infirmière d'un ser-
vice de santé ou par un médecin,
est suffisant pour obtenir le renou-
vellement des cartes de coupons de
lait évaporé pour les enfants de
moins de deux ans.

 
 

M. de Miranda parle de l'oeuvre du
sculpteur Antonio-Francisco Lisboa

L'oeuvre de certains grands ar-
tistes brésiliers du dix-huitiéme
siècle reflète la révolte contre les
techniques conventionnelles et
l'esclavage dans lequel on les
meintenait. Si la plupart des écri-
vains, des peintres et des sculp-
teurs du Brésil ont suivi une tra-
dition académique rigide durant
cette époque, où il n'y avait pas
de place pour une expression dif-
férente des Européens, un sculp-
teur et un architecte, Antonio-
Francisco Lisboa s’émancipa de
la société coloniale dans laquelle
il était forcé de vivre et fit oeu
vre d'originalité, de beaué et d’in-
novation.
La causerie de M. Garcia de

Miranda, attaché commercial a
l'ambassade du Brésil. pour les
membres du cercle d'étude de La
Tertulia, portait hier après-midi
sur l’art colonial du Brésil et son
meilleur représentant, Antonio-
Francisco Lisboa, le premier à
apporter à l'expression artistique
brésilienne un message d’impor-
tance sociale et une technique
audacieuse et créative,

La littérature et les arts plasti-
ques étaient presque inarticulés
au dix-huitième siècle à cause de
l'influence coloniale. Pour com-
prendre l'oeuvre d’Antonio Lis-
boa, il est nécessaire d'analyser
les conditions sociales du Brésil
durant les premières décades.
C'était l'époque de la course à
l'or des pionniers qui fondèrent
une sorte de bourgeoisie, tandis
que les riches établissaient les
“casas grandes” de milliers d'es-
claves. Lisboa était de ces der-
niers. En 1720, la lutte entre les
deux couches de la société prit
fin quand la région minière de
Minas Gerais organisa son gou-
vernement. Les pionniers fondé-

rent des établissements et crée-
rent une nouveile civilisation.

C'est alors qu’ils commencèrent

 

 

Gains de la droite

dans deux états de

la zone américaine
——

Par Donald Doane
FRANCFORT (PA) — Le ré

sultat définitif des élections d’hier
dans deux provinces allemandes
occupées par les Américains dé-
montrent que le parti d'extréme-
droita a enregistré des gains signi-
lien fs sur ces concurrents. Ces
provinces ont adopté des constitu-

ct Ticranques e* ont adop-

té des législatures d'état qui leur
assureront la quasi-autonomie,

Les deux partis du centre res-
tent en téte, mais ont perdu cer-
taines positions aux mains des par
tis de droite. Les communistes de
l'extrême-gauche ont également en
quelques gains.

Les constitutions qui établissent
des régimes parlementaires. ont
êté adootées par une majorité écra-
sante, Bavière et le Hesse.

Le Hesse a aussi adopté quel-
ques dispositions constitutionnelles
qui entraînent la socialisation im-
médiate des industries de base. La
constitution bavaroise permet mais
ne nécessite pas une telle socialisa-
tion.
Le parti social-démocrate, qui a

certaines tendances vers la gau-
che, a remporté le plus grand nom-
bre de sièges au Parlement de
Hesse, appelé Landtag. A l'heure
actuelle, ils ont 38 des 90 sièges.
Les conservateurs de l’union dé-
mocratique chrétienne appuyée
par l’Eglise, se rangent deuxième  avec 28 sièges.

La viande ne sera

à bâtir des églises en faisant tra-
vailler les esclaves. Les proprié-
taires de mines étaient riches et
ils importaient des sculpteurs et
des architectes du Portugal et de
IAfrigue. C'e.t ce qui explique
chez Lisboa, qui naquit vers 1730
d'un père sculpteur portugais et
d'une mère esclave, le style mi-
baroque mi-gothique qui caracté-
rise ses oeuvres. Ses images et
ses statues traduisent l'influence
mauresque des vieilles légendes
mystiques de la nature. L'oeuvre
de Lisboa est dépouillée du fleu-
ri excessif du style baroque et se
rapproche plutôt de la simplicité
des lignes gothiques. Il supprime
les ornements des colonnes et se
sert de vastes surfaces pâles or-
nées de motifs simples.
Sa révolte contre la

s'exprime dans ses stalues de
saints. Le ridieule qu'on trouve
sur ses visages de soldats romains
et de grands prêtres juifs dans
ses églises expriment sa haine des
officiers portugais et des riches
marchands juifs qui étaient venus
s'établir au Brésil par l'appât de
l’or et des diamants. Son oeuvre
comporte un double message so-
cial et artistique. Il ridiculise la
société de Minas Gerais au dix
huitième siècle et semble aussi
être celle d’un El Greco des pays
chauds qui aurait influencé des
Orozco, Rivera et Portinari, pein-
tres de l'Amérique latine.
En dépit d’une maladie qui le

laissa infirme très jeune, Lisboa
à laissé une oeuvre admirable de
simplicité et de beauté. Ses bel-
les églises blanches et ses admi-
rables statues en sont un magni-
fique témoignage.

M. de Miranda illustra sa con-
férence de projections sur les
oeuvres de Lisboa. Il fut présen-
té par Mlle Mariana Gendreau,
présidente de La Tertulia.
On annonça aux membres que

le 13 décembre, l’Office national

société

du Film présentera pour les
membres du cercle plusieurs
films sur  l’Amérique latine à
l’amphithéâtre du Conseil natio-
nal des recherches. Le 14, La Ter-
tulia offrira un programme fran-
çais en l’honneur de la républi-
que d’Haïti, au Château Laurier.

————+. 

plus rationnéele  
printemps prochain

L’abolition du contrôle des sa-
laires, qui fait présager l’abrogation
plus ou moins prochaine de la
plupart des autres contrôles, a fait
llaître de nombreuses conjéciures |
au sujet du pratonnement de. prix!
et du rationhement. Un a predit la.
suppression piochaine du ration
nement de la viande, mais rien,
l’est moins certain. Alors que
certaines souces de renselgue-’
ment ont refuse de se prononcer
sur la question, d'autres ont emis!
l’opinion que le rationnement de la
viande pourrait difficilemen: être,
abandonnée avant le printem;» ou
même le débu: de l'été prochain.
On ne prévou guère d'accroisse-
ment de la production avant ce
moment et nos contrats avec la
Grande-Bretagne exigent une forte
partie de la production actuelle.
De toute faco. comme dans le cas
des salaires, c’est au gouvernement,
non à la commussion des prix, qu’il
appartiendra d'en prendre la déci-
sion, la régie des prix et du com-
merce n'ayan: pour fonctions que
d'exécuter 1a politique du gouver|
nement en ce domaine, non de
prendre les decisions de principe.|

i

 
-Dubord, économiste, R.-P. Sabou-

Les communistes

chinois massent

500,000 hommes
NANKIN (GA) — L'agence de

presse au gouvernement a annoncé
aujourd’hus que les communistes
chinois ont muassé 552,000 soldats
en Manchourie et ont déménagé
leur quartiir général militaire et
politique de wa ville menacée de
Kharbine à Kiamoutzé, à cent
quatre-vingts milles au nord-est.
De sources militaires, on a appris

que les chefs du gouvernement sont
au courant du mouvement qu'ils
ont dit “nois ne tirerons pas les
prentiers coups ” “

Des rapporu de la presse chi-
uoise Peiping accusent cependant
les communistes d’avoir dévalisé la
section industiielle de Dairen, le
plus grand port de la Manchourie,
ct d’avoir tra:sporté l’outillage à
travers la Mer Jaune à la pénin-
sule de Tchan Toung, dans le nord
de la Chine
 >

Le constable Noble

tué instantanément

samedi soir dernier:
Le constable William-T. Noble,

47 ans, 273, 1ue Slater, employé
comme gardizn de nuit au bloc
Langevin, a été tué instantanément,
samedi soir vers sept heuges, lors-
qu’il tomba à (ravers un puits de
lumière et s'écrasa vingt pieds
plus bas sur un plancher de beton.
Les constables Thomas Walsh et

Burford Wigmore, d2 la sûreté mu-
nicipale, et le constable L.-E. Stee-
ves, de la police fédérale, se sont

occupés de l'enquête. Ils ont pré-
tendu que le constable Noble se
serait aventure sur le plancher en
vitre croyant qu'il supporterait son
poids. Le plancher défonça et le
constable tomba un étage plus bas
dans la chambre numéro 440.

Le caporal Charles Duford, de
la police fédéiale, qui était en de-
voir au bloc Langevin en méme
temps que le constable Noble se
re-lit aussitôt sur les lieux lors-
qu’il entendit le bruit. Il vit son
compagnon étendu sur le plancher.
TI] appela la police municipale et
demanda d’envoyer un médecin et
une ambulance mais le constable
Noble était deja mort lorsqu'on
tenta de lui donner les premiers
soins.

Le docteur W.-T. Shirreff ordon-
na que l'on transporte le corps à
l'hôpital inumicipal où l’on fera:
l'autopsie d* la victime. On n'a pas
encore décidé s’il y aurait enquête. !

 
Né à Liverpool il traversa au

Canada en 1921, I] laisse pour pleu-
rer sa perte. deux filles, Mme
Thomas Barber et Mlle Lillian!
Noble toutes deux d'Ottawa. et
trois frères, Robert, George et
Walter Nobe tous de Liverpool.

Le corps est exposé dans les sa-
lons funéraires de la maison Gau-
thier, 259, rue St-Patrice où, les
funérailles auont lieu mardi, le,
3 décembre, à 7 h. 30 du soir. L’in-
humation se fera au cimetière
Lakeview. Pointe-Claire, Qué., mer-
credi matin

 <<

Délégués a la conférence
sur l'agriculture
QUEBEC — La délégation qui

représente Québec à la Conféren-
ce agricole fédérale-provinciale est
dirigée par le ministre de l’Agri-
culture, M. Laurent Barré. selon
le renseignement aue nous commu-
nique M Jules Simrd, sous-minis-
tre.

Cette conférence siège dans la
capitale ‘du 2 au 5 décembre et
rassemble les représentants de tou-
tes les provinces avec ceux du gou-
vernement fédéral et des grandes
association sagricoles. les délé-
qués s’efforcent de définir les ob-
‘ectifs de 1947 des diverses pro-
ductions, et pour chacune des pro-
vinces.

M. Barré est accompagré de MM.
Georges Maheux. directeur de l'In-
formation, André Auger, chef de
la Grande Culture, J.-Ernest Dubé.
directeur des Agronomes, Henri;

rin, chef intérimaire de l’Indus-
trie animalé. Plusieurs groupe-
ments de cullivateurs de la pro-
vince suivent également les déli-
bérations de la conférence. Le mi-
nisfre et quelques-uns de ses con-
scillers participeront à la réunion
du Conseil national des services
agricoles qui se tiendra immédia-
tement après la conférence.

>t

Sucre ou sel?
NEW-YORK (PC) — Avez-vous

dit que la saccharine est sucrée?
On a déjà dit que le succédané

chimique du sucre est cent fois
plus doux que le produit de la can-
ne À sucre: mais un rapport de
l’American Chemical Society a’fir-
me que la saccharine n’est sucrée
que pour certains.
Le rapport de l’A.C S. ajoute que

pour certaines personnes, elle n’a
pas de goût, et que pour d’autres,

 

| me

‘| ron $5,000 ont été causés, dimanche

 elle est amère.

 

| En chantant dans le vivoir

En auditorium de l'Academie, a ure danse a claguettes sur ics
de-la-Salle, le publie d'Ottawa eut, ‘airs “she Sheik” et “Bye Bre
samedi soir, le plaisir d'aplaudir | Blues”.
un spectacle présenté par une

troupe de jeunes gens de talent di-
rigée par M. Edgar Goulet.
jerres gens et jeunes filles, tous
gradués du programme radiopho-
nique si populaire “En chantant
dans le vivoir”. entendu sur les
ondes du poste CKAC, brülent les
planches depuis plus de deux
mois, en tournée par la province
de Québec. Chez chacun d'entre
eux, le métier s'extériorise déjà.
tous étant animês par le feu sacré
de la rampe. On ne saurait tarir
d'él,ges pour celu! qui, poussé
par un instinct théâtral inné, eut
la merveilleuse initiative de pré-
senter ces jeunes vedettes à un
public avide de nouvelles figures.
M. Edgar Goulct. agissant com-

maitre de cérémonies nous
présenta à tour de rôle MM. Lu-
cien Hétu, Georges Alain. Albert
Marleau et Jean-Paul Tucker. ain-
si que Mile Ida Beauséjour et
Rita Arcand.

M. Lucien Hétu, surnommé
“l'homme aux deux voix", accom-
plit un tour de force vocal fort
réussi. Après avoir chanté d’une
belle voix de baryton, il passe au
soprano et interprète des airs bien
connus, tels que “Douce France”.
“Tico Tico” ,et “Mon coeur est un
grand sauvage”. De plus, M. Hétu
joua avec brio plusieurs refrains
sur l'accordéon-piano, qui furent
goûtés du public.

M. Georges Lahaie nous trans-
vorta dans les mers du Sud.
jouant sur la guitare électrique.
des mélodies langourcuses des tro-
piques. Dans la deuxième partic
du programme. M. Lahaie exécu-

|

|

Mlle Ida Beauséjour, chanteuse
de genre à la voix chaude, fut fort

Ces 'applaudie du public pour son ine.
terprétalion des chansons “La for-
tunc”, “Ça fait Boum”, et “Bambi-
nella”.
On procèda. au cours de la soi-

rée, au concours d'amateurs au-
ques participaient des talents lo.
caux. Mlle Rita Dubé chanta
d'une très jolie voix “Ange de
mon berceau”. Mie Rose Ethier
interpréta deux pièces “Mon
coeur soupire” .de Mozart. et “To
Each His Own”. Mlle Marcelle
Pilon récita “La Rohe”, et “Lettre
d'une mère française à une mère
allemande”. M. Roger Fauvelle
remporta la palme en jouant sur
l'accordéon “Le rcel du cordon-
nier”. Il fut choisi par les applan-
dissements de lafoule. pour aller
représenter les concurrents d Ùt-
tawa au programme de la Livinz
Room Furniture, a Montréal.

M. Jean-Paul Tucked une autre
vedette du svectacle. fit rigoler
l'auditoire qui sut apprécier =on
imitatior du “fou chantant”, Char
“«  renet,

Mlle Rita Arcand, soprano, :n-
terpréta “Le ver luisant” et uhe
nouvelle mélodie des plus harmu-
nieuses, musique de M. Albet’
Marleau et paroles d- M. Roge#
Hanck, intitulée “Mirage d’a-
mour”.

L'auditoire participa à plusieurs
hansons que dirireait M. Goulet,

Les Tournées Théatrales Enre-
aistrées ont su nous offrir nn
agréable spectacle qui sut plaire à
tous. - R.T. 
  
 

Jubilé de l'Association
Canado-Américaine

A Manchester, N.-H. — Causerie de
M. E.-C. Desormeaux.

Voici des extraits de l’allocu-
tion prononcée par M. E.-C. Des-
ormeaux, vice-président du Comi-
té de la survivatce française en
Amérique, et président de l’As-
sociation d’Education d’Ontario, à
l'occasion du cinquantenaire de
l'Association Canado-Américaine,
à Manchester, N.-H., le 30 novem-
bre.

“Les facteurs principaux de no-
tre survivance au Canada et de la
vitalité de notre action nationale
ont été nos clochers et nos insti-
tutions autour desquels nous nous
sommes oroupés"”.

“Votre groupement franco-amé-
ricain a été favorisé par la pré-
sence, dans son milieu, d’un cler-
gé admirable assisté, réconforté et
appuyé, dans son action, par des
institutions de survivance de tou-
te première valeur, dont cette
merveilleuse association Canado-;
américaine qui fête aujourd'hui |
son jubilé d’or. Il y a des faits.
héroïques, relatés dans un style
admirable et avec des sentiments
d’humilité sans pareil, dans ce
“Mémorial” de votre président
zénéral sur la fondation, l’évolu-
tion et l’oeuvre de votre Société.
A sa lecture, on ne peut qu’ap-
précier combien la Providence a
été prodigue à ceux de vos de-
vanciers qui, pour conserver chez
vous le flambeau de la foi, de la
langue et des traditions, ont or-
ganisé, développé et fortifié sans
cesse cet élément de survivance
que représente votre Associa.
tion”.

“Ces patriotes, venus pour la
plupart du Québec, pour assurer
leur bien-être et celui de leurs
familles nombreuses, ont trans-
pianté ici cet élément de forces
spirituelles et nationales, ce ral-

 

 
 

Un incendie chasse
plusieurs familles
hors de leur logis
Des dommazes évalués à envi-

soir vers dix heures, et une ving-
taine de personnes furent forcées
de quitter temporairement ieur lo-
gis lorsque le feu a presque entiè-
rement détiuii la marchandise du
magasin Bergeron, situé à 1125,
rue Wellington. à Ottawa.
On prétend que le feu aurait

commencé dan: des boîtes d'alumet-
tes sur une tablette à l'arrière du
magasin et se serait répandu rapi-
dement dans 1es murs détruisant
presque toute la marchandise du
magasin. M. John Bergeron, pro-
priétaire, nous a déclaré qu'ii avait
laissé son magasin en ordre same-
di soir. Il évalue à $4,000 les pertes
causées à la marchandise, tandis
que l'édifice a eté endommagé pour
la somme d'environ £1,000. Les
marchandises détruites sont partiel-
lement couvertes par les assuran-
ces. L'édifice appartenant à Abra-
ham Lithwick, 392, rue Besserer,
était complétement couvert par les
assurances,

Mlles Lorn: Stranger et Jean
Thaicher furent les premières à
appelèrent immédiatementle poste
s’apercevoi: de l'incendic. Elles
des pompiers et avertirent ensuite
toutes les personnes qui habitaient
les appartements au-dessus du ma-
gasin. .

Les personnes qui furent forcées
de quitter temporairement l'édifice
sont les suivantes: M. et Mme J.
Burk, et Mme J.-H. McDonald, M.
et Mme Louis Linberger, Mme E.
Donaldson, Mlle D. McDonald, M.
et Mme L.-J Driscoll, Mme A.
Frank, M. et Mme George Mann,
M. et Mme uv. Hash, M. Shaker
Karam, Mme Amy-E. Frank et M.
et Mme Andrew Barr.
Aucune personne n'a éte bles

sée au cours de l'incendie. Tous
purent retourner dans leurs appar-
tements une heuse après, Les pom-
piers des postes numéros 1, 2, 7 et
11 étaient sou: les ordres du chef
Grey Burnett et du sous-chef A.-M.
Gardner,

liement des esprits et des coeurs,
cette force génératrice des grands
mouvments de défense et d’action
nationale. Certes, ils ne se sont
pas trompés. La formule était
vieille de toujours. Ne savaient-ils
pas, en effet, qu'avec l'Eglise et
son clergé, ce sont des institu-
tions comme celle-là qui ont opé.
ré le- miracle canadien français ?
Soyez donc légitimement fiers de
votre prodigieuse vitalité et dé
celte Association qui lr ravive et
I'alimente. Jeune de 50 ans, elle a
déjà à son actif des réalisations
nombreuses et enviables dans tous
les domaines de notre vie religieu-
se, sociale, nationale et écondri-
que qui sont tout à l'honneur de
ses fondateurs et de vous-mêmes,
chers compatriotes, qui en faités
partie”

“Que nous vivions aux Etats.
Unis ou au Canada, nous sommes
tous du même sang. Nous avons
les mêmes convictions religieuses
et le même désir de contribuer
notre part d'influence à l’embel-
lissement et à la survivance de
tout ce qui constitue notre patris
moine national. Vous en avez don-
né, à maintes reprises, des preus
ves évidentes de cette solidarité.
Et c'est ‘ci qu'esi né le comité
permanent de la survivinee fran-
çaise en Amérique.

Vos délégués avaient vu juste
et loin. Ils ont voulu qué cette
apothéose à l'esprit français chan-
te par des délégations verues de
tous les centres de l'Amérique du
Nord, a'* un lendemain et que
nos groupements dispersés établis-
sent avec la province-mère fran.
çaise cette solidarité de pensée et
d'action si nécessaire à notre
avancement et à notre progrès,
Ce comité groupe, comme on le
sait. toutes les institutions d'édu-
cation, patriotiques, shciales et
-~onomiques de l’Amérique du
Nord, susceptibles de favoriser :e
bien-être, la défense des droits, la
de l’élément français. Cet organ:s-
me permanent de coordination
française pour les groupements
français de l’Amérique du Nord
représente une force dans tous les
domaines de notre vie nationale
qui n’est peut-être pas suffisams
ment comprise et appréciée”.

M. Desormeaux mentionne alors
les victoires de la presse acadiene
ne en 1943 et de la radio ouest.
française en 1945. Il parle du “Sou
de la Survivance” dans les écoles
et de la nouvelle revue “Vie fran.
caise” qui alerle nos populations,
et les renseigne utilement sur les
conditions qui soni faites a nos
groupements au point de vue re-
ligieux, scolaire et français.
“Sans heurts et sans provoca-

tions, mais avec conviction, cou-
rage et persévérance, exigeons'®
partout la reconnaissance de ce
droit naturel de restér nous-mê-
mes et d’élever nos enfants com-
me nous l’entendons. Ainsi fait,
nous pourrons nous glorifier
d’avoir accompli le devoir impé-
vieux ‘que nous avons de conser-
ver le dépôt. sacré”.

——————

Yoleur
jusqu'en
prison

— |
QUEBEC (PC) — Trouvé côu

pabls d’avoir fraudé un compa
gnon d'’infortune en lui prômète
tant de le faire libérer de prison,
Roland Lapierre, alias Couturé a.
été condamné à trois ans de péni-
tencier par je juge J.-A. Métayer,
de Québec.

Lapierre a été trouvé coupaniè
d'avoir fraudé Thomas-L. Beliey
d’une somme de $1,000, aprés .ui
avoir promis de le faire sortir Je
la prison de Chicoutimi, ou wus
les deux étaient détenus, s’il avait
les fonds nécessaires. Un tême.
gnage rendu prouve que Belley a
fourni à l’accusé la somme de
$1,000. Quand Lapierre eu: tèt-
miné sa sentence, Belley n'en
entendit plus parler. |
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L'hon. Tan Mackenzie. ministre
des affaires des anciens combat-
tants, a déclaré aujourd'hui, en
communiquant les chiffres rela-
tifs à l'application de ‘a loi de
1942 sur les terres destinées aux
anciens combattants nour le mois
d'ortobre. que l'etahlissement des
anciens eombattants sous Ice régi-
me de ladite loi «est accéléré de

‘ presque 100 pour 100 au cuirs des
six derniers mois. Durant le mois
dernier, les autorités chargées de
d'application de cette loi ont ap-

établissemerts de
tout genre, cmoparativement au

, total de 1,164 pour le mois d’avril.
En tête des établissements ap-

“ prouvés durant ie mois d'octobre
se placent les exploitations exclu-
sivement agricoles, as nombre de
1,096 en regard de 1.190 deman-
des reçues. Les étabissements sur
potits lopins de terre suivent de
près, avec un total de 945 deman-
des d’aide néctmiaire approuvées.
Au cours du mois, les nouvelles
demandes d'aide sc sont chiffrées
par 786. Le ministre a expliqué
que cela signifiait que durant le
mois d'octobre, l'Office de l'éta-
blissement agricole des vétérans

‘a réduit considérablement’ l'accu-
mulation des demandes d'étab'is-

1 sement sur le petits lopins de ler-
~

re. Le grand intérét qu'on a mon-
tré à l’égard de ce genre d'éla-
blissement a été fort agréable au

“ ministère, et à un certain moment
“Je personnel chargé de l'applica-
tion de la Loi de 1942 sur les
terres destinées aux ancieñs com-
baltants s'est vu incapable de
s'occuper de toutes les demandes

M :Un autre millier danciens militaires
furent établis sur des terres au pays

nous nous maintenons a
mais nous pouvons nous
de cas en souffrance.

La superficie miyenne des pe-
tits lopins de terre approvvés au
cours du mois d'octobre a été de
4.4 acres. Les lSpenses totales
pour le terrain et les améliora-
tions permanentes déja effectuées
relativement à ce genre d'établis-
sement se sont vievées à S2,942,-
226 pour ce même mois En ou-
tre, une dépens: de &1 794,765 a
êté autorisée pour de nouvelles
amé iorations permanentes et une
autre de $314,076 pour le bétail
et l'équipement.

La superficie des 1.09, exploi-
tations purement agricoles «pprou-
vies pendant le mois d'octobre a
été de 220 acres en moyeone. Le
montant des dépenses autorisées
s'est élevé à $4.013,699 pour la
terre et les améliorations cxistan-
tes, plus celui de S367.315 pour
de nouvelles améliorations. Au
chef du bétail et de l’équipement,
les dépenses autorisées se sont
chiffrées par $1.225,276
Outre les établissements sur les

fermes proprement dites et les pe-
tits lopins de terre. les autorités
ont aporouvé, pour le même mois,
44 établissements de pêche com-
merciale, 123 établissements sur
des terres appartenant à un gou-

vernement provincial et 8 sur des
petits lopins de ferre pris à mê-
me les terres relevant du Domi-
nion.

Les étab'issements du mois
d'octobre ont porét le total des
établissements approuvés à 21,702.
Ce nombre comprend 12,592 fer-

jour,
oecuper

mes proprement aites, 8,796 pe-
tits lopins de terre ct 314 entre-
prises de péche commerciale.

a mesure que:les arrivent, Ac
tuellement, comme les chiffres ci-

. tés l’indiquent, non seulement  
 

Banquet d‘anniversaire du Cercle
Amical et Récréatif, samedi soir

 

Le Cercle Amical et Récréatif - furent décernés à MM. P. Ploulfe,

Ins. a célébré par un grand banquet | A. Beaudoin. R. Arvisais, Oscar

qui réunissait plus de quatre cents

|

Brazeau, R. Désaulniers, et Wil.

cunvives et plusieurs personnalités ; frid Fortier. Deux prix spéciaux,

en vue des deux villes, samedi soir,

!

dons du commissaire Goodwin et

 

à la salie de l'école Routhier, le, du député Richard, furent rempor-

deuxième ann'versaire de su fon- | tés respectivement par Mme P.

dation et le premier anniversaire Carrière et M. J.-A, Sirois,

de la réception de sa charte, ! ca,
Mtres Jean Richard, député d’Ot- La production

tawa-est au Parlement, ct Aurèle + d d ’

Chartrand, député provincial, ainsi
que MM. les commissaires EA on ement re
Bourque, G.-W. Goodwin et G.-M.!
Gelbert, prononcérent de courtes | OI prospérité

- allocutions à l issue du diner pour, Tru
féliciter les organisateurs du Cer-’ ; “.

: : soi sa aux aires de la ban-
cle, dont le dévoué président est | tn!Lion au cours du dis-

M. Hent Rhcaume, au beau, Lie cours présidentiel, M. George W.
cès de leur organisation € € a Spinney dit qu’une des tâches ur-
belle tenuede la réunion, eu sou- ventes ct immédiates pour le Cie
lignant que celte association cana- nada est d'établir une base de

. dlienne française, fondée il y a deux; production solide sous les hauts

ans seulement, compte déjà 691 | niveaux actuels du pouvoir d’a-
membres dans les deux villes. | chat

M le maire Stanley Lewis et le, En exprimant sa confiance dans
commissaire Finlay McRae avaient Le ‘être à |

tenu à‘s'excuser par lettre de ne ; !* capacité du Canada d'être à la
pas pouvoir assister aux agapes hautuer des conditions économi-

& . 3 . 17

On a remarqué. outre MM. Richard. ques futures, 11 ajouta qu'il a no-

Chartrand, Beurque. Goodwin ct Lé quelques croyances populaires
‘Gelbert MM les échevins A. Be. SUV ces conditions, lesquelles sont
langer et J. Morin. ' ; un obstacle absolu a I'appréciation

Après le diner cf les discours, il 1 Juste des lois fondamentales du
v eut un programme de chant cel Dedeeoncroyances:“Des
musique auquel participéront tous | E* . ve :

d ua p P ° ‘gens croient encore que le pou-les convives sous la direction de; +, , . ;

M. Rhéaume, président, qui agis- | VO d'achat, plutôt que la pro

MONTREAL (PC)—En s'adres-;

sait comme maitre de cérémonie
tout en occupant le fauteuil.
Un tiarge de neuf magnifiques

prix eut lieu vius tard dans la sai-

réèe. Le premier prix fut gagné par
-Mme I. Rodier. et les huit autres

 

“Le problème des
chemins de fer  

duction, est le facteur principal
de l'emploi du revenu et du bien-
être matériel”.
En faisant allusion aux mil-

lions d'heures de travail perdues
durant 1946, lep résident de la
Banque termina en disant: “Il n'y
a pas une partie de cette unité
complexe qu'on appelle le Canada
qui ne peut soufrir sans que tou-
tes lcs autres ne s'en ressentent

un peu. Nous avons un intérêt
investi dans le bien-être com-
mun’,

‘est très complexe trois Canadiens
Le sous-comité sur les chemins

de fer du comité d'embellissement
de la capitale, composé de M. E.-L.
Cousins, président, du commissai-
rc Goodwin ct du colonel Jean-Paul
Carrière s’est réuni ce matin avec
MM. John Armstrong ct Barton
Wheelright, ingénieurs en chef du
Pacifique canadien et du Canadien
national, pour discuter des ques
tions générales se rapportant aux
chemins de fer d'Ottawa ct des
environs. Cet après-midi, ils con-
iérèrent avec M. Jacques Gréber,
urbaniste, à son bureat.

La réunion fut très satisfaisante
et il s’avère que l’on peut compter

y sur l'entière coopération des che
mins de fer dans l'étude des pro-
blèmes. Dans le but de faciliter
le travail, on a décidé de réserver
les services d’un ingénieur com-
pétent qui étudiera toute la ques-
tion des terminus et de la cireu-
lation et qui présentera son rap-

. port aussitôt que. possible.
Il reste à souligner que lc pro-

blème des chemins de fer pour
Ottawa et les environs est très’
complexe, et qu’il, est absolument
nécessaire de le bien résoudre pour
‘pouvoir attaquer la question de
l’embellissement de la capitale.

Par intervalles, ct aussi souvent
que possible, le sous-comité met-
tra le public au courant des pro-
grès de son travail.

Rotary d'Ottawa
M. le professeurE. O'Grady, de

d'Université d'Ottawa, était le con-
dérencier invite à midi au diner
“hebdomadaire du club Rotary d'Ot-
tawa, donnce au Chateau Laurier
sous la presidence de M. Percy

"Tilley.
Le conférencier fut présenté par

M. Tom McKee, président du co-
mite des arts et des lettres, et fut
‘remercié par M. Ayton Keyes.

Le professeur O'Grady indiqua
l'actualité de le littérature anglaise
en montrant l'actudlité de quelques-
uns des metileurs auteurs. Par
Shaw, ‘Chesterton, Byron, Shelley,
Swift, ‘Goldsmiuh, Milton et Shakes-
peare’i] montrs comment nous pou.

‘vons -fetrouver des indications
“ précieuses sur 1a socialisme, la poli-
tique et le’ sens de liberté.

»

.

 

à l'honneur à là
foire de Chicago
CHICAGO (PC) — Trois Cana-

diens, deux hommes et une fem-
me, dont les pièces ont obtenu
les prmirs prix dans la section des
foins et des graminées, à Ja fa-
meuse foire internationale de Chi-
cago, tenue depuis 47 ans, dé-
tiennent aujourd'hui les cham-
pionnats du blé, du seigle et de
l'avoine du continent nord-améri-
cain.
Ce sont Mme Amy Kelsey

d’'Erickson, C.-C., premiére fem-
me à décrocher le titre de “reine
du blé” depuis l'institution de cet-
te foire: W. S. Simpson, de Daw-
son Creek, à l'extrémité de la ré-
gion de la Rivière-la-Paix, en Co-
lombie-Canadienne, qui reçoit la
couronne de roi du seigle, et Gor-
don McArthur de Stayner, Ont,
qui obtient celle de roi de l'avoi-
ne.

Apmem

Testament en vers
NEWARK (N.-J.) (PC) — Un

testament écri en vers a eté admis
devant les tiibunaux, à Newark.

Ecrit par Henry C. Farrand, ven-
deur de nouveautés, décédé le 10
novembre à lage de 73 ans, le
poème est ainsi conçu :

“All my eartly goods I have in
store

“To my dear wife I leave forever
more ;

“1 freely give, no limit do 1 fix,
“This is my will and she the

’ executrix.”
En français on pourrait risquer

la version suivante:
“Tous mes biens terrestres en

magasin
“A ma chère épouse je laisse en

main ;
“Je donne généreusement, sans

clause limitatrice,
“C'est là mon testament, et elle,

l'exécutiice.”

(Note du traducteur : Si de la
poésie j'ai insulté toutes les lois.
veuillez me pardonner, je n'ai pas
de pied-de-roi.)   

|
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MME RENE DE LA DURAN.
TAYE, d'Ottawa, qui succède à
Mlle Byrne Sanders comme direc

trice du service des consomma-
teurs du Canada. Mme de la Du-,
rantaye entrera en fonction le’

premier janvier 1947,
  

La suppression
des contrôles

sera rapide
M cest possible que tous les

contrôles soient supprimés avant
la prochaine session qui doit com-
mencer à la fin du mois de jan-
vier. Depuis que le premier mi-
nistre King a annoncé vendredi
soir dernicr de Québec la suppres-
sion du contrôle sur les salaires,
les rumeurs voni bon train sur
l'enlèvement d'ici peu de tous les;
contrôles. On dit que celui de la
viande sera supprimé en janvier
et que d'autres le seraient peu
après de sorte qu'il en restera
trèsè peu à la prochaine session.
Quoique. rapide, la suppression
des contrôles se fera graduelle
ment.

Les partis progressisic-conserva-

leur et créditistes ont demandé à
plusieurs reprises au cours de la
dernière session la suppression
des contrôles alléguant que cette
mesure stimulerait la production.
[1 se peut que le gouvernement

se décide à agir. S'il prend des
dispositions de ce genre avant la
session, cela supprimera de lon-
gues tirades des députés de tous
les partis sur la nécessité d’abolir
les contrôles de guerre. Du reste,
la loi des pouvoirs transitoires,
qui régit les contrôles, sera échue
le 31 mars, soit deux mois après
l'ouverture des Chambres.
Le gouvernement est désireux

de maintenir les contrôles sur
des choses qui pourraient influen-
ver le coût de la vie comme les
loyers, les denrées alimentaiers,
le combustible et les vétements.
Cependant, M, Donald Gordon, a
répété souvent ces derniers temps
qu'aucun contrôle ne sera main-
tenu plus longtemps que cing mi-
nutes après qu'on, aura prouvé
qu’il n'est plus nécessaire.
Dans le communiqué de M.

King, émis vendredi, il est dit
que le gouvernement est désireux
de supprimer les contrôles dès
que le danger d'inflation ne se
fait plus sentir dans un domaine
particulier. On se demande si lc
gouvernement continuera dans
cette voie de supprimer graduclle-
ment les contrôles.
Les prix des loyers ct des den-

rées alimentaires sont les plus
grands facteurs du coût de la vice,
selon M. Gordon, et ce scront ces
deux contrôles qui scront sans
doute maintenus le plus long-
temps.

-——--—

En correctionnelle
—__

Robert Clark, de Billings Brid-
ge. et William Loevinsky. 236, rue
Crerar, accusé de tentative de vol
d'automobile, en correctionnelle
ce matin, ont été condamnés par
le magistrat Glenn-E. Strike, à
passer chacun deux mois dans la
prison du comté. L'automobile ap-
partenait à M. James Crawford.

Edmond-J. Poulin. 16 ans, 100.
avenue Byson. a été condamné à
vayer une amende de $25 et les
frais, pour ne pas avoir fait un
raport de son imoôt sur le revenu
des années 1941-43-44, En rendant
son verdict, le magistrat lui a dit
cw’il était passible d’un amende de
525 par jour et que s’il s’en était
tenu à la durée du temps écoulé
sans aucun rapport. l'accusé au-
Lait payé la forte somme de $27,

5.

Edward-Patrick-Arthur Casey 25
ans, 16, rue Oakland, devra subir
son procès devant jury aux pro-
chaines assises de la cour suprême
d'Ontario, sous une accusation
d'assaut indécent sur une petite
fille de six ans.

George-A. Hiltz, de Manotie, a
été condamné à payer unc amen-
de de $15 et les frais, pour excès
de vitesse.

Reginald-A. Crain, 535,
Cambridge; Ralph Sparhan, de
City View; Allen-R. Emerv, 15,.
rue Boucherville: William Wolff,
57. rue Kinear; Clarence-M.-B.
Chapman, 422, ruc Somerset;
Fred Ayoub, 361, rue Lisgar, ct
John-M. Amery, 59, rue Broadway,
ont été condamnés à paver une
amende de $2 et les frais, uour
stationnement illégal.
Harry Healey, de Stittsville, et

Moses Goldberg, 126, rue Ruskin,
ont ¢té condamnés a $4 et les frais
rour stationnement illégal.
Henry Harris, 39 ans, de Toron-

to, accusé dans l’affaire d'espion-
nage au Canada, a été remis au 16
décembre prochain.

—_,..

Le siège des NU.
à San-Francisco!
LAKE SUCCESS (PA) — Le

chef des délégués américains aux
Nations-Unies, M. Warren R. Aus-
tin, en s'adressant aux N.-U., a
dit que les Etats-Unis verraient à
ce que le Presidio de San-Francis
co soit à la disposition des Na-
tions-Unies, avèc l'approbation du
Congrès, comme siège permanent

——ossere

RERLIN (PC) - - Gustav Noske,
78 ans, ministre allemand de la
défense en 1919 et 1920, est

rue

sonnes depuis l'an dernier. :
sement fait par ‘les autorités municipäles.

 

La population de la ville
d'Ottawa a augmenté: 1,959

La population de la ville d'Ottawa a augmenté de 1.959 per-
C'est ce que révèle le dernier recen-

La population de la
capitale qui était de 163,403 âmes en 1945 est maintenant portée
à 165,362.

On remarquera dans le tableau suivant les augmentations ou
les diminutions dans chaque quartier:

 

 

Victoria =... 11,524
Dalhousie 17,985
Elmdale 18.917
Wellington … 16,937
Central . 17,308

| Capital 15,371
Riverdale =... 13,879
St. George's ....... 20,767
By 11,384
Ottawa 13,167
Rideau 6,038

Total 165,362
Augmentation: 1,959.

1945 Augmen. Dimi.
11,146 378
17,084 901
18,093 824
18,390 47 ;
17.846 453
15,507 136
13,563 516

21,027 260
11,042 Dr
13,340 173
6,065 27

163,403

 

PITTSBURGH (PA) — Près de
104,000 personnes, en plus des

400,000 grévistes, sont sans tra-
vail à la suite de la disetic de
combustible; la crise menace de
fermer les portes de plusieurs
autres industries qui consument
une quantité considérable de char-
bon bitumineux.

La rareté du charbon et la
baisse coentinuelle des provisions|

d'acier porteront de durs coups
cette semaine: il est possible
qu'un million de jersonnes auront
quitté leur travail avant la fin de
la semaine.
La Steel Ingot Production, dans

le district de Youngstown, pr'o-

duit 35 pour 100, en comparaison
avec 9 pour 100, il y a deux

semaines. Officieusement, on dit
que plus de $1,000,000 en salaires
sont perdus.

La Pittsburgh and lake Erie
Railroad, dans l'Obio, a dû con-

gédier des aiguilleurs tandis que
la Pennsylvania Railroad a con-
gédié vingt hommes et trois équi-
pes.
Dans l'état de New York, l'usi-

ne Scheneclady a renvoyé deux

cent cinquante faricants de por-
celaine. À Albany et a Troy, le
manque de gazoline a forcé plu-
sieurs congédiements.

La chaleur fournie par les
hauts-fourneaux de Provo (Utah).
sera diminuée dans plus de 1,000
demeures. L'aciérie d'Utah

 
travaillent que trois, jours par se-

maine. Les compagnies de che.

mes; l'université Brigham a fer-|
mé ses portes en attendant qu'on!
puisse installer des appareils de |
chauffage.
Le Colorado rapporte que ses

   

Il s'agissait de |
gaz, etnonde
mets empoisonnés
MONTREAL (PC) Une au-

(topsie révèle que deux personnes,
Mme Amédée Cholette, 73 ans, et;
son pe“it-fils, Réal Parisien, 23:
ans, qui ne se sont pas éveillées,
après soixante heures de sommeil. |
sont mortes asphyxiées par du,

ae - ap olmonoxyde de carbone. On croyait |
tout d'abord que les victimes
avaient mangé de la nourriture |
contaminée. |

A la demande de la police pro-|
vinciale, le coroner Richard Du-
ckett fera enquête demain. |

M. et Mme Amédée Parisicn,
parents de Réal, qu'on a trouvés ‘
inconscients dans leurs lits, sont
toujours dans un état grave à.
l'hôpital. Leur fillet, Rita, 19 ans,
découvrit ses parents à son ré-!
veil, dimanche.
Le détective Marcel Patenaude,

de la police provinciale. dit que
la famille avait mangé à 6 heu-
res, jeudi.

Rita se coucha trois heures plus
tard, et lorsqu'cle s'éveilla, di-
manche matin, elle prépara le dé-
jeûner ct s'apprêtait à se rendre
à son travail, lorsqu'elle découvrit
sa grand'mère, son frère et ses
parents.

La jeune fille se rendit à la de-
meure d’une voisine, Mme A. Ri-
card, qui se rendit chez les Pari-
sien et appela la police de Ville
St-Michel. !
Un médecin constata la mort de

Mme Cholette ct de Réal Parisien,
et manda unc ambulance sur les
lieux.
A l'hôpital, M. et Mme Parisien

sont encore sous observation, tan-
dis que Rita put retourner chez
cle.

Bois allemand
de construction
pour la G.-B.

——
GOSLAR (Allemagne — Un por-

te-parole de la commission de con-
trôle du bois dans le nord de l’Al-
lemagne mande que le gouverne-
ment militaire exportera en Gran-
de-Bretagne, durant les prochains
douze mois, 1,750,000 tonnes de
bois qui serviuont à la construc-
tion de maisons. 222,000 tonnes
au total, ont déjà été envoyées
au Royaume-Uni jusqu'à ia fin
d'octohre ce: 40,000 autres tonnes
sont actuellement chargées dans
les ports du nord de l'Allemagne. !
Le bois se compose d'épinette, de
pin écossais ct d'un petit pour-
centage de bois franc et de hètre.,
Le porte-paiole ajoute que ce

bois n'est pas considéré comme
une réparalion de guerre. I] est
payé au prix du marché mondial
et est porté au compte des im-
portations de vivres britanniques
pour les Allemands. Une grosse
proportion du bois provient des
montagnes de Harz, prés de la
frontière de ls sone soviétique, et
du district de Luneberg, au sud
de Hambourg Près de 7.000 buche-
rons sont emnlovés à ce-t effet.
Les autres pays qui reçoivent

du bois de la zone britannique sont

 
  décédé. - la Belgique et ia Hollande.

mins de fer ont renvoyé 350 hom. |

 Un million de chômeurs à cause de la grève ! |

approvisionnements sont
A Talisade (Colorado) les mem’
bres du local 1772 des Minetrs
unis (ALL). ont approuvé la grè-.
ve con renvoyant un président qui
étail prêt à négocier des contrats
privés avec Lrois propriétaires de
mines.

Près de 800 élèves de l’école
publique sont en vacances forcées
à Vassar, Michigan, où l'on a or-
donné aux écoles de fermer in-
définiment leurs portes. A Bir-
mingham, on dit que plus de 55.

000 personnes seront sans travail
s1 la grève continue pendant deux
semaines,

épuisés.

Dans le district de Pittsburgh, |
250,000 hommes seront immobili-| américain
sés à la suite du manque de char-| Deux nillions de soidats yankis

La réserve a diminué de! sont passés par ce pay .
110,000 à 75,000 ou 80,000 (ORES. parue© Lo Ce Pays durant
bon.

Philip Murray, président du
CIO et des Mineurs unis de l’acier.
a dit que les mineurs s’attendent

de recevoir des
substantielles durant 1947, qui se-

ra, au dire de M. Murray, la plus
grande «nnée dans l'histoire de
l'acier aux Etats-Unis.

- =

Nommégérantà la
Banque Canadienne

«Nationale, Rideau
gédiera 105 hommes. D'autres ne |

M. J-René Bolduc a été nommé
gérant de la Banque canadienne
Nationale, suceursale de la rue Ri-
deau. à Ottawa, a-t-on appris au-

jourd’hui.
M. Bolduc vint travailler à cette

banque à Ottawa. il y a vingt-deux-
ans, c'est-à-dire cn 1924. Il y de-
meura jusqu'en 1936. 1i fut alors
nomé gérant de la succursale de la
Banque Canadienne Nationale a
Montébello, Qué.
M. Bolduc passa ensuite à la

Banque Canadienne Nationale à
Outremont où il demeura quatre

| ans. En 1943. il fut nommé assis-
tant gérant à la Banque Canadien-

ne Nationale, à 759. rue Ste-Cathe-
rine-ouest, à Montréal.
En 1944. M. Bolduc revenait à la’

suceursale d'Ottawa comme adjoint
du gérant de cette banque. et a êt-
promu aujourd'hui au poste &

gérant.
M. Bolduc appartient à plusieurs

associations de la capitale et est
un sportif, étant surtout un ama-

teur du golf ct du ski.

Tragédiedu
rail dans le
Minnesota

__-_
FORT-FRANCES. Ont (PC) —

Quatre membres d'équipe ont été
tués hier prés de Virginia (Minn)
dans un accident qui semble être
le pire dans l’histoire du chemin
de fer de Duluth, Winnipeg et du
Paci‘ique. La voie ferrée est ex-
ploitée par le Canadien National.
Sept équipes de sauvetage travail-
lent à 15 degrés sous zéro pour re-
couvrer les corps de deux hommes

encore sous les débris.
Les débris sont dispersés un

peu partout et des rouleaux de pa-
pier à journal, transportés dans un
wagon de l’un des convois, ont été
trouvés suspendus au sommet des
arbres.

-_— - -

Réfugiésespagnols
Le bureau de l'immigration à

Ottawa cherche à obtenir des in-
formations complètes sur le cas
de quatre réfugiés de l'Espagne
de Franco détenus à Vancouver
pour déportation dans leur zays
ooù ils disent que la mort las
attend.

Les quaire, réfugiés de l'a
de Franco, sont détenus apres
avoir accosté d'un cargo canadien

comme rats-de-calc. Ts prétendent
qu’ils seroat fusilléls s'ils re-
tourent en Espagne. Les

rités de l'immigration disent …e
pouvoir discuter l'affaire avant
d’avoir obtenu …e détails de Van-
couver. On laisse entendre ce-
pendant que le cas ’e ces hom.nes
seront étudiés avant qu'ils soient
renvoyés dans leur pays.

- >

Funérailles
M. Rosario Crête ®

Les funérailles de M. Rosario
Crête, décédé le 29 novembre dans
un hôpital local à l'âge de 36 ans,
ont eu lieu ce matin, en l’église No-
tre-Dame de Lourdes d’Eastview, à
8 heures.
Le R. P. Alphonse Laframboise.

s.m.m,,fit là levée du corps et chan-
ta le service, assisté des R. P. E.
Ducharme, s.m.m., comme diacre,
et J. Thibault, s.m.m., comme sous.
diacre. Au cimetière Notre-Dame
d'Ottawa où eut lieu l'inhumation,
le R. P. Charles Lajoie, s.m.m., ré-
cita les dernières prières.

La maison Gauthier, 259 rue SL-
Patrice, dirigeait les funérailles.

auto-!
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augmentations|

; mas Welch, 75 ans, vice-président | Arthur Morrissette et M An-
du Record de Philadelphie depuis; dré Dufresne, de North-Bav.

1920, est décédé. Lundi dernier. à 9 h. 30. ont

, ES eu lieu au milieu d'un grand|

{i

 

la demolition de l'an

usine de Cordite de la
Industries Limited, à

près de Winnipeg.
servi d'un électro-ar-

Pendant
cienne
Defence
Transcona.
Man, s'est

détecteur de mines pour ramasser

les clous e: découvrir ceux qui
étaient invisibles.

Ce sont des entrepreneurs au
service de la Corporation des
biens de guerre. qui ont fait ce tra-
vail, et le matériel recouvré ful
Mis à la disposition de la Wartime
Housing Limited pour la construe-
tion de nouveaux logis pour les an-
ciens combattants. L'éleectro-ai-

mant servit pour ramasser les clous
épars ct le détecteur de mines.
passé le long des grosses pièces de
bois avant le sciage, révéla rapide- ;
ment la présence des clous cachés
ct on évitait d'endommager les
scies mécaniques. Ce systéme fu!

  
Le lieutenant EDOUARD COU.

SINEAU,fils de Mme Emma Cou.
sineau, 150, rue Fontaine, Wright.

ville, qui a reçu du vice-roi, cet
après-midi. la Croix Militaire, au
cours de l'investiture qui eut lieu |
a Rideau Hall, On remarque aussi

mant tiré par un tracteur et d‘un

On retrouve les clous à l’aidé

électro-aimant tiré par un

 dans la liste le nom du soldat J.
Lefebvre, de Hull.

 si efficace qu'un seul clou échan-

d'un
Tah ry

tracteur
3] 8

pa aux‘recherches tl'endommagea
la scie. L'usine de Cordite en ques-
tion etait une grosse entreprise,
Les bâtisses s’élevaient sur un lo
rain d'environ 800 açres. Que:
ques bâtisses furent incendiées par-
ce qu’elles étaient trop imprégnées
d'explosifs, d'autres furent “flame
bées” pour en nettoyer la surface.
Le reste des bâtisses fût récupéré
par la division des biens en sur-
plus de la Corporation des biens
de guerre. ‘

Jusqu'à maintenant, la récupé-

ration a fourni la quantité suivan-
te de matériel: 2,300,000 de bois en
planches; 211.932 carrés de revé-

tement mural: 405,064 briques:
950 portes: 1600 fenêtres: 10,899

de tuvaux a cau: 244 accessoires de
plomberie»: 60,485 de tuyaux à
vapeur; 470.904 de fils électriques:
636 commutateurs et 2.900 livres
de clous.
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(Suite de la première page) FORT-COULONGE Qué.

LONDRES  (Reuler) — le| FORT-COULONGE (Quest (Dj
gouvernement australien a assuré NC) _ Lundi à 8 hervos, en
les  prélats  eatholiques que ‘L'église St-Pierre de Fort-Coulonge
12,000 piisonniers de gue.re ita-

liens ct 1,500 Allemands qui sont

encore en Australie seront rapa-

triés le mois prochain.
eM ae

SYDNEY (Australie) (PAY —

M. l'abbé Oscar errier oificiait
au mariage de Mle Jeanre Des-
jardins, fille de M et Mme Ben-
jamin Desjardins, avec M. Laurier
Ladouceur. fils de M. et Mme

fu . | +6 ceur La mariée, au
un Capitaine el un lieutenant, André Ladou et nae Co
ET A. bres de son pere. portait une ro-
voilà tout le personnel militaire EC RATE | erosté cn Australie be d'après-midi bleu-royal avec

p TE. manteau de même teinte garni
de fourrure brune. Son chapeau

et ses accessoires éfaient bruns.
Les pères resnectifs servaient de
témoins à leurs enfants. le diner
fut servi chez M. et Mme André
Ladouceur. Le souper et la soi

irée eurent lieu chez les parents

“de la mariée. Les invités de l'ex-
L 4% + | terieure étaient Mlle F.orence

PHILADELPHIE (PA) — Tho-! Desjardins, de Sehyan. M. e* Mme

= ou x
TORONTO (PC) — Me Jean

Genest, d’Oftawa, a été asser-

menté aujourd'hui comme juge

de la Cour suprême de l'Onta-
rio.

 
= #

; FRANCFORT (Reuter) — Erich| concours de parentv et d'amis, les
Kloeden, ancien membre duparti‘ funérailles de Mme Olivier Labi-
communiste allemand. a élé con-ine, née Clara Mallette. décédée

damne a l'emprisonnement à VI@; après une longue maladie dans

aprés avoir êté trouvé coupable.! sa 65e année. Elle était fille de
a Leipzig, de crimes contre l'hu-'feu M. et Mme Athanase Malette.
manité, Kloeden fut accusé|de Boisfranc. Elle était mère, de
d'avoir dénoncé des membres au | sefze enfants dont «ouze sont en-
parti communiste à la Gestapo:

|

core vivants. Six fils. MAL Ca-
plusieurs furent condamnés à mille, Gérard, Alfred, Laurent ct
mort. LL à Léo, de Fort-Coulenge. Donat. de

ru AE i Port Colborne: six filles, Mmes
G PHOENIX (Arizona) (PC jJean  Boisvert  (. lexin.) de
icorge Hebard Maxwell, 86 ans,| Renfrew Maurice Morissette
fondateur et organisateur de l'As-
sociation de réclamation nationale
de 1899, est décédé.

x *#
LOUISVILLE (kntucky) (PC)

(Cléophirc), de Montréal, Aurel-
le Paquette (Eva), de Yarm. Ca-

mille Gravelline (Alexandrine).
Geo.-B. Lavoie (Rese) et Edmond

— Mme George Madden, 80 ans, Durocher. (Mina), de Fort-Cou-

auteur et romancière bien connue. longe. Elle laisse son époux et
est décédée. ’ une soeur, Mme Francois Leves-

wo À que: 2 frère, Théophile et Siméon
ROME (PA) —Le R. P. Mallette: quarante-juit petits-en-

Valentin Schaff, 63 ans, révé-
ral des Franciscains, est décé-
dé des suites d’une paralysie
cérébrale. Le R. P. Schaaf,
natif de Cincinnati. vivait à
Rome devuis six ans. Aupa-
ravant, ii était doyen de la

faculté de droit canonique de

l’Université catholique de W'a-
shington.

fants ct un arrière petit-fils. Les
porteurs étaient ces six fils, M.
l'abbé Oscar Porrin fit la levée
du corps et officiait au service.
L'inhumation se fit au cimotiè-
re paroissial.

Mme C. Lachapelle était de pas-
saze à la capitale mardi. |
Mme Z. Duquette, de Westboro,

= 4 est retournée chez elle après:
LONDRES (Router) — Sa Sain-! quelques jours passés auprès de

teté le Pape a approuvé Une aus-|sa filic, Mme Moise Marion, qui
mentatio du boni du coût de la!a été très malade.
vie accordé aux employés du Va-| De passage a Ottawa, MM. Jos!
tican: ce boni est de 60 a 75 pour Dovle, Octave Normand,

100 des salaires actucls et est ré Leblanc, Philias Amyotte
troactif au ler novembre. dre Leguerricr ct Wnm. !

t Miles Mariette Legucriier
A la recherche Dorina “Miron. Mme Mertev Chas

d'un misanthrope

  

 

Léan-
Labine.

sie est allée passer quelques jours

 

régionales
ligue du Sacré-Coear et  lcoura-
ger le recrutement quoique les lie

gueurs soient déià nombreux ici.
Vendredi, le 22. à l’occasion de

la Fète de Ste-Cécile, patronne

de la paroisse, il y eut une messe
célébrée à 7 h. AC. Dans l'après-
midi, il v eut une séance pour les

enfants, et le soir ceite séance

fut répété pour les grandes per-
sonnes. La salle éait remplie à
peine capacité.

Cette soirée avait été organisée
par les jeunes filles de la parois-
se. sous l’habile direction de
Mme Antoine Gauvrenu  Diman-

che, notre patronne fut fètée plus
solennellement après la grand’
messe. Le St-Sacrement ft expo
sé toute la juornée et le’ soir
de 7 heures à 8 il y eut heure
sainte en commun «dirigée par M,
l'abbé Binet. administrateur de la
paroisse.

M. Hi aire Vaillant est 2étuelle-
ment très malade à l'hôpital de-
puis une semaine. Nous ‘ui sote

haitons de revenir bientôt dans
sa famille complètement rétabli.
Un pénible accident est arrivé

le 26. Un camion de M. Hilaire
Gauvreau, conduit par Lorenzo

Martineau. s'en allait chargé de
billots. En passant dans Wake-

field, un pneu c¢reva Le camion
capota. blessant le chauficur et
son aide. Raphaël Martineau,

Tous deux durent etre transpor-

tés à l'hôpital après avoir reçu
les premiers soins du Dr Geggic.

Dimanche dernier. M. Moise
Cloutier avait le bonheur de se
voir entouré de toute sa famille,
ses six filles — Mmes Latliberte,
Nadon, Closson. Coderre, Mutche

more et Sincennes.
Les dames de PUCE se sont

réunis à l’occasion de la Ste-Cathe-
rine. 11 y eut partie de cartes.
Que'ques jeux d'adresse furent

distribués. Ensuite «in goûter fut
servi. Toutes se sép-rèrent heu
reuses d’avoir passé une aussi
agréable soirée.

—_ ——

‘La Chine a-i-elle
droit de passage! .

_—_

Un problème a été soulevé ici
aujourd'hui e on s'est demande
si la Chine avait un droit de passa
ge automatique au-dessus du Cana-

Omer| da pour son nouevau service aérien
entre elle et les Etats-Unis. Cette
ligne traverscrait notre pays entre

ct! les Etats-Unis et l'Alaska. Un cer-
tain nombre de nations unies ont
signé un pacle qui leur a donné

| chez des parents, Hull, récent| droit de survoier les pays les uns

RAT sd chiva) ‘ ment. des autres. Le Canada el les Etats-
AnoIEEN Vingee TTeee i | Unis sont signataires de cetle ene

Hs fe 5 Ste-Cécile-de-Masham, Qué. tente mais on sc demande si la Chie
se sont embarqués aujourd’hui à
bord d'une barque de pêche trans-
formée pour aller a ‘a recherche
du colonel P. H. Fawcett, explora-
teur britannique qui a- disparu
dans la jungle brésilienne il y a
21 ans, après avoir dit à ses amis
qu'il ‘ce navait assez do la civili-
sation’. Depuis que Fawwcetl
s'est lancé dans la jungle de Mat-
to Grosso, en 1925, des rumeurs

——
Ste-Cécile-de-Masham (Qué) ne a apposé sa signature au docu-

(D.N.C.) — Mardi dernier. le 19, | Ment.
nous avions le plaisir d'avoir par-' 7 ee

mi nous. pour leur visite annuel- MONTREAL (PC) — Environ

le. M. l'abbé Ernest Présault, au-june douzaine de cargos fluviaux
monier. ct M, Pierre Lortir, agro- | ONL pris rapidement le large a tra.
nome ct propagandiste de l'U.C ‘vers la glace qui s'accumule dans
C. L'assistance fut nombreuse. A le St-Laurent; ils- espèrent réine
cette occasion, le RP. Lajoic. légrer leurs ports. er.amont de
s.j, est venu nous parler de la Montréal, où ils passcront- l'hiver.

veulent qu'il ait cté massacré par
 les Indiens. D'autres rapports di-

sent qu’il vit au milieu de ces der-
niers. S'il est vivant. il cest âgé
de 79 ans. ’

ES

Les Canadiens devraient
montrer plus de fierié |
quant à noire cinéma

Par Heleu BANNERMAN

Dans les cercles cinématographi-
ques de la metropole américaine,
des rumeurs persistent qui veulent
que le Canada lance bientôt une
vaste camp.gne d'expansion ciné-
matographique canadienne. Ces ru-
meurs circulent à Montréal et à
Toronto depuis un an, et on com-
mence à y voi clair.

Paul Dupnis de Montréal, qui in-
terpréta le rôte d’un héros breton
dans le film angiais Johnny French-
man, sera l'écoile de la version
francaise de Whitspering City, La
Forteresse qui est actuellement en
voie de production a St-Hyacinthe.

Les Canadiens devraient montrer
un peu plus de fierté envers leurs
propres films et leurs propres étoi-
les, au lieu de se renfermer dans
une attitude indifférente et de
s'en remettre a l'avis des Améri-
cains.
Ce qui nous pousse à critiquer

ainsi les Crnadiens, c'est l'appari-
tion dans les journaux le Toronto,
d'une annonce d un gala du cinéma
auquel Paul Dupuis, entre autres,
assista. M. Dupuis y fut décrit com-
me l'étoile d'un succès de N.-Y,
Johnny Frenchman.
Ce qui nous a déplu, est que

le film soit décrit comme un suc-
cès de New-York. Nous concédons
volontiers que ce film fut un succès
dans la métropole américaine, mais
il fut plus qu’un succès à Montréal
et dans d’autres villes canadiennes
où il fut montré ; alors pourquoi
ne pas le dire?

 

  Arrêtez la tuberculose
On peut sc procurer des Timbres de Noël à la chambre 606,

18, rue Rideau, Ottawa,

= =
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Confirmation du verdict de
|

la Cour suprême du Canada
‘Suite de la première page)

F. A. Brewin, avocat de "Toron. |
lo, défendit l'appel contre la dé-
cision de la Cour suprême du Ca-!

nada et piétendit que la loi ca-
nadienne ne délègue pas au vice-
roi en conseil le pouvoir d'expul-
ser des sujets britanniques, quelle
que soit leur origine raciale.

Les représentants du gouverne-
ment canadien ont prétendu qu’on
ne doit permettre aux 10,000 Ja-
ponais sur 24,000 qui ont signifié
leur désir de retourner au Japon
avant la fin des hostilités de res-
ter au Canada en temps de paix.

Ils ont dit de plus que l'expul-
sion d’environ 500 sujets japonuis

servirait l’intéret natiomal.

:diens vont disparaître et qu’une|
juste indemnite sera accordée pour

lourdes pertes de propriété| les
fautei qu'ils ont soullertes sans

de leur part.
“Le comité coopératif et nombre;

“de citoyens de tout le Canada, qui
se sont joints a lui pour protester,
contre le prosrumme d'expulsion, |
ne ralentiront pas leurs efforts en
vue d'obtenir Justice en faveur de;
ces Canadiens japonais, Nous de-|
manderons unc entrevue avec le,

i premier ministre à une date aussi
rapprochée que possible.” |

+ —_— |

Les hauts fonctionnaires du gou-
\ vernement
i mentaire
In dépêche de

  

 

M. Paul GUERTIN, gérant pour
Montréal-Cartier, de la “Lauren-

{ n'avaient aucun Com-| tienne”, compagnie d’assurance-vie,
à faire immédiatement à| qui vient d’être élu directeur géné-

Londres. aujour-jral de la Société St-Jean-Baptiste
Des décrets permettant au ni-|d'hui, à l'effet que le Conseil privé de Montréal

ristre canadien du Travail d'or-
donner l'expulsion de Japonais fu-
rent adoptés sous le régime de la
loi des mesures de guerre et ont
été maintenus sous celui de lu loi
voncernant la période de transi-
tion, loi sanctionnée lc 18 décem-
bre 1945. .

Sur les décrety en général, le
Conseil privé dit que dans un mo-
meni d’urgence “les intérêts du
Canada doivent être protégés; il
appartient au Parlement canadien
de lcs protéger. Pour ce qui est

de la désignation de ces intérêts,
le Parlement devrait avoir la
pleine liberté d’en juger”.
Le ministre du Travail Humph-

vey Mitchell a annoncé à la Cham-
bre des Communes canadienne, en
août dernier, que ses dossiers in-
diquent que 6,892 adulles japonais
avaient volontairement signé des
requêtes demandant ce rentrer

dans leur pays. entraînant par là
le rapatriement de 10,632 person-
nes. Plus tard, 4,527 ont annulé
leur requête concernant égale-

ment 1,786 personnes à leur char-

ge.
M, Mitchell a dit alors qu'aucu-

ne expulsion n’aurait lieu avant
que le Conseil privé se soit pro-
noncé à ce sujet.

ll a ajouté que jusqu'alors, 3,-
150 Japonais qui avaient demandé
de partir ont été renvoyés aw Ja-
pon et que d’autres devaient par-
tir bientôt.
D'après les décrets d’abord adop-

tés, le ministre du Travail Mitcheil
recevait le pouvoir de déporter:

le Les sujets japonais encore
détenus sous le régime des règle-
ments concernant la défense du
Canada le ler sce. embre 1945, et
aussi les sujets japonais qui a-
vaient demandé de retourner au
Japon,

2e Les sujeis britanniques na-
turalisés, de race japonaise, qui
ont demandé de retourner au Ja-
pon et qui n’avaient pas révoqué
leur demande avant le ler septem-
bre 1945.
3e Les Japonais n¢s au Canada

qui ont demandé d’être envoyés
au Japon et qui n'ont pas révoqué
cette demande avant que l'ordre
d'expulsion fût signé.

4e Les épouses et les enfants
des Japonais expulsés.
Un autre décret stipulait que

les sujets britanniques naturalisés
expulsés perdraient leur statut de
sujets britanniques ou de nationaux
du Canada. Un troisième décret
voyait à la nomination d’une com-
mission pour enquêter sur l'op-
portunité d'expulser certains Ja-
ponais qui n’ont pas signifié leur
désir de retourner au Japon.

Le juge en chef Thibaudeau
Rinfret, les juges Patrick Kerwin
et Robert Taschereau étaient d'avis
que les décrets n’étaient pas ultra
vires, ni en tout ni en partie.

Les juges A. B. Hudson, J. W.
Estey, Ivan C. Rand et R. L. Kel
iock étaient d'avis que l'article du
décret visant l’expulsion des épou-
ses et des enfants était ultra vires
Les juges Kellock et Rand firent
certaines autres réserves qui n’in-
fluencèrent pas l'opinion de la ma-
jorité.

La réaction de l’appelant

TORONTO (PC) — L'appel con-

tre les décrets du gouvernement fé-
déral concernant l'expulsion des

Japonais du Canada ayant été re-
jeté annonce aujourd’hui des plans
pour hâter ! annulation d'autres
restrictions frappant les Japonais
au pays.

F.-A. Brewir de Toronto, avocat
du comilé, déciare ce qui suit :
“Nous demandons au gouverne-

ment, dans les nouvelles circons-
tances depuis que les décrets ont
été adoptés, dannoncer que le
programme d'expulsion forcée a
été abandonnée, que les autres res-
trictions visant les Japonais cana-

 

Deux assassinats.…
(Suite de la première)

est décédée samedi soir à l'hôpi-
tai de Simcoe, Ontario.

D'autres accidents de la route
ont coûté la vie à Mme Annie Gri-
mock, 58 ans, lorsqu'une automo-
bile dérapa sur un terrassement
à New Glasgow, et celle de Rose
Lajoie, 68 ans, frappée par un
camion a Adamsville, Québec.
Le constable William T. Noble,

agé de 52 ans, ful tué lorsqu'il
tomba de la coursive en fer d'un
immeuble d'Ottawa où il était
employé comme gardien de nuit.
James Hallerman, 56 ans, tom-

ba d’un quatrième étage à Mont-
réal, et Jean-Baptiste Lavoie, 35
ans, aussi de Montréal, roula en
bas d’un escalier.
Mme Amédée Girard, 73 ans,

et son petit-fils, Réal Parisien, 23
ans, sont décédés dimanche à un
hôpital de Montréal, après avoir
absorbé de la nourriture empoi-
sonnée.
A Pointe-Claire, Québec, un jeu-

né homme de 15 ans dont on a
pas révélé l'identité, s'est tiré
avec un revolver dans une classe
de collège. A Cornwall, Ontario,
le petit Henry Lupein, 9 ans,
s'est pendu accidentellement en
jouant avec son frère.

Depuis samedi, Marcel Charbon-
Meau, Agé de cing ans, était dis-
paru de sa demeure; on l’a re-
trouvé mort hier dans les bois
près de Rouyn, Québec.
A Sampsonville, on a trouve

Carl Carter, âgé de six semaines,
suffoqué dans son lit.

| avait maintenu la validité des or-!
dres en conseil concernant la dé-|

'De la bombe …
la:

! portation des Japonais du Canada
L'honorable Joseph Jean, solli-

citeur général et ministre de
justice suppléant. n’est pas à Ot-
tawa, fandis que les autres fone-
;fionnaires du ministère de la Jus-
lice disent qu'aucune nouvelle of-
:ficiclle de la décision ne fue en-
core envoyée au ministère.

M. Arthur MacNamara, sous-mi

nistre du Travail, a également dit
qu'il n'avait pas de commentaires

à faire.
| v a env'ron 4,000 Japonais
qui furent envoyés au Japon en

; vertu de cette loi.
“M. MacNamara n'a pas
lajouter si la décision du Conseil
| privé signifierait que le gouverne-
| met mettrait en vigueur ses pro-

jets de déportation de 10.000 à
"15.000 des 24,000 Japonais au Ca-
| nada, lorsque cet ordre en conseil
fut adopté.

: Lorsque l'appel fut fait. le gou-
vernement annonça qu'il n'y aura

aucune déportation forcée jusqu’à
ce que la décision du conseil soit
connue. Le gouvernement spécifia
alors cependant qu’il aiderait tous
ceux qui désirent retourner vo-
lontairement au Japon immédiate-

| ment.
, —_

 

voulu |

 
[Plan en sepl...

«Suite de la première page)

mation de la Palestine en fédéra-
tion de secteurs purement juifs,
arabes el britannigues, le secteur
britannique comprenant les en-
droits particulièrement chers aux
chrétiens; cessation de tout nou-
vel établissement de Juifs dans
les zones où les Arabes forment
plus de 70 pour 100 de la popu-
lation et ne permettre l'achat de
terres pour l'établissement de
Juifs dans les autres secteurs
qu'à certaines conditions.

L'établissement des Juifs dans
le désert du sud de la Palestine,
soit dans Neguel, sera permis; l’é-
tablissement des polices juive et
arabe séparées, sous la direction
du commandeisent de la police
britannique: l'établissement d'un
conseil législatif de 40 pour 190
d'Arabes musulmans et de 20
pour 100 d'Araves chrétiens, et
d'autres chrétiens, pour aider à
l'administration du mandat.
(Un porte-parole du Foreign

Office à Londres dit qu'il n’a pas
entendu parler du plan et qu'il
est douteux qu'une telle proposi-

tion, si elle a été faite, ait été
transmise aux autorités.)

 

Krug, fémoin…
(Suite de la première page)

La non-conformité de M Lewis
a un ordre du tribunal lui enjoi-
gnant de maintenir le contrat en
vigueur a donné suite au procès
pour inépris de cour devant le
juge T. Alan Goldsborough.
Le capitaine Collisson, qui a dé-

elaré dans son témoignage que M.
Lewis n'a jamais rèvélé les de-
mandes directes dans le différend
avant d'annuler le contrat, a été
contre-interrogé suigneusement par

| Welly K. Hopkins, principal avo-
cat de Lewis.
© M. Hopkins a suivi la même sé-
rie de questions qu’il avait inau-
gurée avant l’ajournement du tri-
bunal vendredi. Il voulait par
là démontrer que le gouverne-
ment n’avait pas consulté la
Commission de stabilisation des
salaires dans le cas du différend
au sujet du contra tdes mineurs
avant le ler novembre dernier.
A l'extérieur du tribunal, voici

ce qui s’est passé:
le Les propriétaires des mines

de charbon du sud se sont réunis
alin de tenter de régler les Jif-
férends; on se demande si on de-
vrait reprendre ou non les négocia-
tions avec les Mineurs unis. Une
entente à ce sujet préparait les
voies d'une fin de la grève et
ferait que les mines, actuellement
entre les mains du gouvernement.
retourneraient à leurs propriétai-
res,

2e Des enquêtes indiquent
qu'un million de>personnes emplo-
yées dans des industries touchées
par la grève chômeront peut-être
avant la fin de la semaine si la
grève du charbon continue. Cent
mille sont déjà sans travail.
Une source bien renseignée a

déclaré qu’avant que le gouverne-
ment termine sa cause contre Le-
wis, il appellera la plupart des
fonctionnaires qui ont signé des
affidavits appuyant l’ordre du 18
novembre par lequel le juge Alon
Goldsborough demandait à Lewis
de retirer son avis disant que le
contrat était terminé.
“Tout indique que la lutte sera

longue.
Un avocal du gouvernement es-

time que la cause pourra être ter
minée mercredi. Après cela, la dé-
fense présentera sa cause, ce qui
peut durer deux jours, puis on
appellera les témoins.
Après le procès de mépris du

tribunal, une audience en marge

 

=0e

TROIS-RIVIERES (PC) — Mon-
seigneur Hormisdas Trudel, curé de
la cathédrale de Trois-Rivières,
vient d'être clevé au poste de
protonotaire apostolique, selon une
communication reçue hier par l'é-
vêque de Trois Rivières, de la délé-
gation apostolique d’Ottawa,

 de l’ordre de restriction suivra, | ‘ 
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diale qui sera établi afin de pré-
venir toute violation des accords
internationaux sur la limite des
armements.

Quoiqu'elle souligne que la
bombe atomique devrait être mise
hors la loi, la proposition russe
ne mentionne pas les armes à jet
propulsif, les gaz empoisonnés ou
autres.

Au sujet du veto, il a dit:
“Les Etats-Unis n’accepteront

aucun plan & moins... qu'on éia-
blisse un régime d'inspection
chargé de voir à ce que tous les
pays qui connaissent Jes secrets
atomiques observent les lois sans
qu'on se serve du veto”.

Après avoir dit que M. Molo-
toff a accepté en principe l’idée
de l'inspection internationale, M.
Connally a demandé:
“Comment peut-il y avoir un

contrôle international si un mem-
bre quelconque du Conseil de sé-
curité peut invoquer le veto?

“Il ne s'agit pas d’un contrôle
international. C’est un contrôle
individuel. Nous répétons que le
veto ne doit pas être mêlé à ce
système”.

Les mesures de contrôle doi-
; vent être efficaces, dit-il, et, don-
nant un coup de poing sur la ta-
ble, il répéta ‘‘cela veut dire effi-
caces”.

Les Etats-Unis et la France
s’opposent vivement à toute inter-
vention ou interruption du travail
de la Commission atomique.

Le comité politique et sécuri-
taire de l’Assemblée a remis la
question du veto à un sous-comité,
où l’on ne prendra probablement
pas de décision avant la fin de la
session.
Les délégués ont jeté cartes sur

table au moment où l’Assemblée
se préparait à reprendre le débat
sur le désarmement partiel,

Les Cinq s'entendent sur le
principe général d'opposition à la
suppression du veto, mais, à l'ex-
ception de la Russie. elles con-
cèdent qu'il leur faut convenir
de modifications volontaires afin
d'accroitre l’harmonie diplomati-
que.
Dans l'intervalle. 1e Conseil des

ministres concentre toute son at-
tention sur les pactes avec les an-
ciens alliés de l'axe; son premier
problème est de trcuver une solu-
tion a la question des réparations
payables à la Grèce et à la You-
goslavie.

Les grands div.omates— Ernest
Bevin, Maurice ‘cuve de Murvil-
le, Vyacheslaff Molotoff et James
Byrnes, ont déciaé que les deux
victimes de la tyrannie nazie de”
vraient se trouver sur un pied
d'égalité.
La solution de ce problème ter-

minerait la rédaction des traités
avec l'Italie, la Bulgarie, la Rou-
manie, la Hongrie :t la Finlande
d’ici dix jours. A part les répara-
tions, les principaux preblémes
sont créés par des “uestions éco-
nomiques conce:nant les cing
pays. ;
A Lake Success, un sous-comité

politique et sécuritaire devait se
réunir aujourd’hui afin de diseu-
ter du veto. Hier, la Grande-Bre-
tagne a soumis sept amendements
possibles au veto, dans l’espoir
d'obtenir une réponse catégorique.

La question fut renvoyée. au
veto, le délégué cubain Guillermo
au sous-comité par un vote de 33

à 88. J
Quoique les Etats-Unis favori-

sent cerlaines modifications au
Belt a déclaré que les Etats-Unis
appuient la “retention du pouvoir

parce qu'il existe zncore, malheu-

reusement, des vestiges d’isola-
tion . . . le veto continue d'être
le rempart d& l’isolationnisme, qui

permet à certains pays d’apparte-
nir à des organismes mondiaux
sans être liés par ses décisions.”

——

Molotoff doit-il …
(Suite de la première page)

M. Molotoff, sans aucun doute
le chef russe le mieux connu dans
le monde occidental en raison du
rôle éminent qu’il a joué dans
les délibérations des Quatre à
Londres, a Paris et a New York,
a travaillé toute sa vie pour le
parti communiste et est un des
huit vice-présidents du conseil
des ministres de Russie, dont le
premier ministre est président.

Si Molotoff succédait à Staline,
ce serait une surprise pour ceux
qu: ‘“appuyaient” l’un des hauts
personnages officiels comme
Georgi M. Malenkoff, Andrei An-
dreyeff, Lavrenti P. Beria, A. A.
Zhdanoff, A. I. Mikovan et L. M.
Kaganovitch.
 —.

Les E.-UÜ. auraient …
(Suite de la première

C’était dans le but de détermi-
ner ce que donnerait l’enrâlement
vo'ontaire que les appels avaient
été suspendus depuis l'annule-
ment du conting-nt de 25,000
pour octobre et de 15.000 pour
novembre. Le s«rvice sélectif fut
alors averti qu’! n'y aurait plus
d'appels de la vart du se.rétariat
de la Guerre, avant au muins le
début de l'an prochain.

Le banquet donné
à M. St-Laurent
les fait présager

Suite de la premiere page

présage d'élections générales sou-
daines en mars 1847. Il va de soi
que, advenant l'éventualité d’un
appel au peuple aussi imminent
M. St-Laurent restera dans le ca-
binet s'il s’en tient à la même
ligne de conduite que dung le
passé . .

M. Mackenzie King s’est plaint
récemment et non sans
son — qu'on parle beaucoup trop
d'autres élections nationales. Ce-
pendant les pronostics sur la pro-
balité d'un appel au peuple ré-
sultent des événements eux-mê-
mes. Le premier facieur entrant
en ligne de compte dans l’affaire
est la mince majorité obtenue par
le gouvernement libéral à son re-
tour au pouvoir en 1945 — majo-
rité qui est en train de s'effriter
au fur et à mesure des serutins
partiels.

Néanmoins, le vote de Riche-
lieu-Verchères, le 23 décembre,
sera le tournant qui décidera de
la date éventuelle des prochaines
| élections générales. Une victoire
libérale dans l’ancien comté de
:M. P.-J.-A. Cardin faciliterait le
retour aux Communes d'un minis-
tériel dans la circonscription d’Ha-
lifax également vacante. Dail
leurs si M, J.-L. Ilsley, ministre
des finances, réussit à s’entendre
dans ses pourparlers firanciers
avec l'hon. Angus Macdonald, pre-
mier ministre de la Nouvelle-
Ecosse, beaucoup de difficultés
politiques seront aplanies dans les
trois provinces maritimes. Il ne
restera qu'à contourner les obsta-
cleS pouvant venir d'Ontario, de
Québec ou de l'Alberta, Dans ce
cas, Si orageuse que soit la ses-
sion qui s'ouvrira en fin de jan-
vier, le gouvernement tiendra bon
jusqu'à l'automne de 1947 ou au
printemps de 1948.

 

 

Une femme saute
d'un cinquième éfage
ST-HYACINTHE (PC) — Mlle

Estelle Lapalme, de St-Hyacinthe,
qui a plongé du cinquiéme étage
d'un hôtel afin d'échapper à un
prétendu assaillant, s’est infligée
de graves blessures; on dit à
l'hôpital que son état est critique.
Le prétendu assaillant fut arrêté

peu après.
Des témoins oculaires rapportent

que la femme a volé dans les airs;
sa chute fut arrêtée momentané-
ment par les fils téléphoniques,
puis elle s’écrasa sur le trottoir.

—___—,

Vol de cigareites
Des cigarettes évaluées à $90, et

une somme de $3 en argent furent
prises par des cambrioleurs qui se
sont introduits aux Fisher Bowling
Alleys, 108512, rue Wellington,
entre minuit et 4 heures, diman-
che matin. Les voleurs pénétrèrent
par une fenêtre de la salle de bain,
au deuxième étage de l’immeuble.
Les détectives Lester Routliffe et
Albert Leblanc font enquête.

La Grande-Bretagne…
(Suite de la première page)

 

1] parlera devant l’Assemblée gé-
nérale des Nations-Unies de l’in-
tervention étrangère en Grèce.
La situation en Macédoine re-

_ ert la présence du premier mi-
nistre au pays, a dit Vénizelos.

Cependant, on a appris de sour-
ces autorisées que la Grande-Bre-
tagne a l'intention d'abandonner
près de 10,000 pièces d'armement
de surplus — presque toutes des
mitraileuses lourdes — et a ap-
prouvé une hausse dans les effec-
tifs grecs, estimée à 5,000 hom-
mes.

L’armée sera augmentée à neuf
bataillons. On a ajouté que l'ar-
mée constata la nécessité de se
procurer des armes automatiques
durant ses luttes contre les gué-
rilletos républicains dans le nord
ed la Grèce, où ces derniers
étaient souvent mieux équipés que
les soldats réguliers dépêchés con-
tre eux.

A Londres. un porte-parole du
Foreign Office a dit que la ques-
tion de l'armement des soldats
grecs était à l’étude depuis assez
longtemps, mais que l'on n’avait
pas encore pris de décision à ce
sujet.

Les prixdes...
(Suite de la première page)

auraient toujours lieu au cours de
la première semaine de décembre,
vu l'importance d'établir tôt avant
le printemps le programme de
production agricole nationale.
La prem:ère Conférence fédé-

rale-provinciale d'agriculture a
été tenue peu après la déclaration
de la seconde Guerre Mondiale.
Depuis lors, il a été tenu 13 con-
férences, dont quatre sont dési-
gnées sous le nor de conférences
annuelles, qui visent à organiser
le programme de production agri-
cole pour l’année qui vient.
————
BROWNSBURG

—_—

BROWNSBURG (Qué) (DNC)—

Mme Fernand Pilon (née Lucien-
ne St-Onge) est décédée à l'âge
de 36 ans. Elle laisse dans la
peine son époux et neuf enfants.
Mme John Villeneuve est décé-

dée à l’âge de 76 ans, Elle lajsse
dans le deuil plusieurs enfants
dont deux religieuses de la com-
munauté des Soeurs Grises de la
Croix d'Ottawa. Elle appartenait
à la congrégation des dames de
St-Anne et au Tiers-Ordre.
En l'honneur de la fête de Ste-

Catherine, nous avons eu pendant
deux soirs le plaisir d’avoir un
souper paroissial suivi d'une soi-
rée récréative. C'est là que nous
avons pu constater le talent de
nos acteurs, Nous sommes tous
retournés enchantés d’avoir passé
de si agréables moments.
Nous pourrons constater que de-

puis quelques temps M. Jacques
Fromant se dévoue à l'éducation et
à la formation des jeunes cadets
de l’école Bouchard, Nous lui sou-
haitons bon succès. :

© MM. et Mmes Edgar ct Léo Mo-
nette. ainsi que leurs enfants, ont passé une fin de semaine chez

rai-;

‘Cornwall et des Tigers à Brigh-
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DANS LA NEIGE DE f
DECEMBRE !

Joe Krol mérite non seulement
son titre de “roi du football” mais.
après sa tenue impeccable de sa-
medi dernier et ses exploits émou-:
vants contre les Blue Bombers de'
Winnipeg, nous réitérons notre|
déclaration d'octobre et de no-j
vembre: le colosse des Argos mé-|

rite la palme comme l'athlète ca-!
nadien de 1946 . . . trois nouvel-
les ligues ont été acceptées en fin |
de semaine dans l'association ré-,
gionale de hockey, en réunion
annuelle au Château Laurier:
l'Intermédiaire d'Eastview, la li.
gue des quartiers généraux de!
l'Armée et la ligue junior de!
Cornwall . . . Cecil Duncan, le se- |
crétaire-trésorier, a signalé que;
181 équipes et 2,726 joueurs for-
maienc son association l'an der-
nier . . . des rasoirs trempés dans;

l'or seront présentés aux cham-|
pions intermédiaires et juniors de|
1945-46 . . . L. Quesnel représen-!
tait la ligue junior de Hull, Ed)
Daugherty et le juge Allan Fraser

les “mineurs” d’Ottawa, ete . . .!
John Keene de Cornwall a été ré !
élu à la présidence; le chef Emile!
Brisebois de Buckingham à la pre.|
mière vice-présidence et Lloyd!
Laporte d’'Inkerman à un poste)
de directeur . . . Lucien Leduc a!
été catégorique quad il a nié
la rumeur de la presse montréa-
laise au sujet du prétendu trans-
fert de Gerry (Sinatra) Gravel
de Shawinigan aux Braves de
Valleyfield . . . “Notre ligue in-
termédiaire de Valleyfield de
même que notre circuit junior
vont produire des étoiles de chez
nous qui sauront bien nous don-
ner le championnat en 1948”, af-
firme le charmant pilot. des Che-
mises Vertes.
POUSSIERE DF GLACE...

Les éclaireurs se multiplient
dans nos parages.. Eugéne Choui-!
nard de Perth a passé samedi
après-midi à l'Auditorum… Yves
Sarra-Bournet de Hull semble l'a-
voir particulièrement impression-
né.. “Happy” Emms, ancien grand
ligueur et pilote des Juniors de
Barrie dans l’Association onta-
rienne de hockey, invite tout hoc-
Kkeyeur intéressé à le visiter à la
chambre 448 au Château Laurier
…“Mes juniors auraient pu battre
les Sénateurs de la façon terne

que les gars de Tommy Gorman
ont joué samedi soir”, nous dit-il
Barrie est deuxiène du classe-
ment junior après le Collège St-
Michel de Toronto. un éclaireur
des Braves de Valleyfield a invi-
té les frères René (Rouge) et
“Pétard” Labonté et (Bosco) Au-
clair, ci-devant du Victoriaville,
à se rendre à Valleyfield pour
un essai... “ll me faut une bou-!
gie d'allumage sur la défense et.
à l'offensive”, nous confiait Lu-
cien Leduc au bureau du La Sal-
le... Marcel Bessette et Jim Or-
lando étaient les seules joueurs
de calibre sur la glace pour Val-
leyfield samedi... Eddie Emberg
va assez bien si Freddie Koval-
chuk avait samedi, besoin d’une
piqûre, il s'est réveillé hier...
Gene Chouinard a refusé l'offre
de piloter les Sénateurs et tout
indiquait en fin de semaine que
George (Buck) Boucher, l’un des
as immortels du sport local, de-!
viendrait le stratège du  rouge-
blane-noir.

Billie Boucher, qui s'illustra
jadis avec Howie Morenz et Au-
rele Joliat chez les Canadiens,
fait la moue à Tommy Gorman...
le frère de Buck et de Frank
(des Rangers) préiend que l'’Au-
ditorium lui siffle une couple de
ses étoiles des “Saints” d'Aylmer
…“J’aimerais aligner mes gars
dans un circuit qui comprendrait
Aylmer, Shawville, Quyon, Hull
et Buckingham”, commentait Bil-
lie. ancien pilote des Flyers à

ton (Angleterre). Boucher . fonde
de grands espoirs sur ses candi-
dats a Aylmer... il était heureux
de saluer notre vieil ami Edmond
Richer de Cornwall... “Les roles
sont renversés, maintenant que
Momon est à Cornwall et que je
suis à Hull el Aylmer”, disait-il
en rappelant 1936-37 quand Ri-
cher avait fait _ inscrire le Hull-
Volant dans la défunte Ligue de
la Cité... ce fut la saison de l'é-
popée... pilier des Volants, Ed-
mond s'occupe maintenant des
Intermédiaires de sa ville adopli-
ve... “Les fréres Payette et com-
pagnons nous donneront un autre
championnat”, prédit Richer.
Le R. P. Piuze, fils du célèbre

colonel, ne manque jamais la
chance d'encourager les jeunes
atlilétes de Hull... comme nous, il
a déploré le jeu plutôt rude de
samedi après-midi et la punition
à Fernand Turpin qui a mis fin
aux chances d'annuler des Jeunes
Volants. en l'absence de Turpin, |k
Maurice Gougeon a compté le 4e
point des Canadiens. les jeunes
Pete Zanick et “Screwball” Blon-
din sont deux fortes têtes que le
président Dill Thompson devrait
sermonner… ls ont mis le feu aux
poudres dans la première période
du match Canadiens-Volants... les
jeunes esprits s'échauffent Lrop
facilement. un ami intime nous
apprenait toutefois que Cecil Dun-
can lui-même avait conseillé aux
arbitres du circuit junior de tolé-
rer le jeu rude... “Les juniors de
Montréal et ceu. de.l’OH.A. em-
ploient les tactiques violentes des
grandes ligues, aurait-il déclaré,
et si nous voulons que nos cham-
pions fassent bonne figure dans
les éliminatoires du trophée Me-
morial, il leur faudra s'endurcir.
Tous se souviendront comment

’

leurs parents à St-André Argen-
teuil.
Mme Jos-A, Lavoie, ainsi que sa

fille, Lorraine, étaient de passa
ge à Hull en fin de semaine. Elles
ont visité la fille de Mme Lavoie.

{à Pembroke. Simone, à l'hôpital, ainsi que d’au-
tres parents,

les Canadiens de Wilf Cude ont,
humilié le collège St-Patrice l’hi-|
ver dernier”... François Séguin,
le jeune gardien de Hull, mérite
les éloges malgré son revers de!
samedi... Len Bélaire et Alec!
Wood font du travail supérieur
chez les Jeunes Canadieus... ils
ont une solide équipe qui posse-
de du crau et du jeu d'ensemble
..ce matin par =. .cmple, les Habi-!
tants se levaient 4 6 h. afin de |
pratiquer à 7 h. 30 à l'Audito-!
rium.

Toute la diftérence est la efitre
Hull et Canadiens... les Jeunes |
Volants n'ont pas de glace pour
s'entrainer entre les parties...
comme le pilote Lionel Fournier
soulignait cette anomalie, le gé-
nial Robert Guertin revenait à
la charge pour une patinoire mu-
nicipale à Hull: “Avec de la gla-
ce artificrelle chez nous, affirmait
le Prince Robert, nous aurions
des champions dans toutes les
catégories”. Valmore Dontigny,
Fern Turpin, Phil Desjardins, La-
voie, Charlie Beauparlant et au-
tres Hullois nous font honneur.
le revers de samedi n'avait rien
d'humiliant puisque les Volants
avaient le meilleur du jeu en 3e
période... la punition discutable
de Turpin et les exploits du gar-
dien Charron ont été la pierre
d'achoppement des chemises noi-
res... notre vic ami Jim Bloom
du “Citizen” a raison d’être fier
de son fils, le :olosse âgé de 18
ans de la défense tricolore.
Quant au sensationnel Séguin

de Hull, il est un des 22 enfants
d'une de nos belles familles.
Quatre étoiles à Billy Watson,
centre de la meilleure ligne des
Habitants. ses deux buts en 2e
strophe étaient des bijoux. il a
passé a Lavergne pour le 3e.
émule de J.-Paul Lamirande, Ma-
rineau de la défense de Len Bé-
Jaire nous a fort impressionné...
Jack Giesebrecht de Pembroke
s'affirme de plus en plus comme
l'un des meilleurs “prospects”
de la Nationale... Jim McFadden,
Alec Smart et Les Hickey de-
meurent superlatifs... quand Frank
McLean sera moins citron, il mon-
tera à leur niveau… du calme
iMac. Buteh Stahan peut se char-
ger de “puni” les visiteurs.
Fred Fortier, Lucien Boudreau
et Enée Bordeleau ont analysé la
lére période Cans les catacombes,
puis ils ont souhaité france succès
au président Paul Bordeleau des
juniors de la St-Jean-Baptiste...
Sammy Godin a tenu à encoura-
ger nos jeunes en dirigeant l'é-
cole de la Commission des Sports
…sortez vos bazookas et .pousse-
cailloux: Von Schacht et Bob Rus-
sell veulent un match-revanche |
contre Robert et Valois.

—————

SUFFOLK (Qué.)
—

ST-EMILE DE SUFFOLK, Qué.
(D.N.C.) — Il y aura, en la salle

paroissiale, le 22 décembre, unc
soirée récréative au profit de la
paroisse. Cette soirée est organi-|
sée par les Dames de Ste-Anne,
sous la direction de la présiden-
te, Mme Alexandre Bisson. Il y
aura de nombreux prix, et une
catalogne de dix verges sera ra-

flée.
Lundi, le 25 novembre, a eu

lieu le jour de la Ste-Catherine,
une séance organisée par linsti-
tuteur de Boileau, M. Roland Roy
avec quelques-uns de ses élèves
et des paroissiens de Boileau. Ce
fut un vrai succès. L'assistance
était nombreuse.
St-Emile a eu la visite annuel-

le de M. l'abbé E. Préseault, au-
mônier du cercle de l'U.C.C, dio-
césaine. 11 était accompagné de
M. Pierre Lortie, propagandiste.
11 y eut causerie sur 1'U.C.C.
pour les cultivateurs.
Le 23 novembre. à l'hôpital du

Sacré-Coeûr. est décédée à l’âge
de 22 ans, Mme Adéodat Lalonde
fille de M. ct Mme Philiza For-
gues. Le service fut célébré le 26
courant et l'inllumation se fit au
cimetière paroissial. !
Le 8 novembre, est décédé à

l'hôpital de Montréal, M. Roland
Larose, âgé de 25 ans, fils de M.
et Mme Polydore Larose. Le ser-
vice fut chanté en notre église,
le 11 novembre, au milieu de
nombreux parents et amis. Le

cortège, sous la direction de la
maison Robert de Montébello, fut
conduit au cimetière paroissial où
les prières furent récitées par no-
tre curé.

——__..
PEMBROKE
+

PEMBROKE (Ont) (DNC) —
Mercredi, le 27 novembre, a été
célébré en l’église St-Jean-Baptiste
à Pembroke, (Ont) le mariage de
mademoiselle Rose Lair, fille de
M. et Mme Joseph Lair, du canton
de Stafford à M. Alfred Brisson,
fils de Mme Annie Brisson et de
M. T. Brisson, décédé de Pembro-

 

e.
M. I'abbé J. Chamberland a don-

né la bénédiction nuptiale. La ma-
satin blanc avec toile. Son corsa-
riée portait une robe longue en
ge se composeit de roses roses. El-
le tenait un livre d'heures.

Mademoiselle Joyce Brisson.
soeur du marié, portait une toilet-
te blanche. Des roses rouges for-
maient son bouquet.

Israël Lair, frère de la mariée,
agissait comme garçon d’honneur.

Mlle Violette Turcotte, dame
d'honneur, portait une toilette
bleue. Des roses blanches for-
maient son corsage. Après la céré-
monie religieuse. le déjeuner fut
servi dans un hôtel local. Le soir.
une réception eut lieu à la demeu-
re de M. ect Mme Lair, parents de
la mariée. .

M. et Mme Brisson demeureront

Mlle Fannie St-Jean Agée de 75
ans, a été frappée, dimanche soir.
vers huit heures, par une automo-
bile conduite par M. Terry Zadow.
Transportée à l'hôpital, l'examen
aux rayons-X, a démontré qu’il y
avait fracture de la jambe et frac-
ture de deux côtes. Son état est

La ligue de hockey Intermédiaire de
Hull est formée de sept équipes et

*

N

¢ fera le 15 décembre

ap (Pete) Briere, ouvrier de la premiere heure, est

*

élu à la présidence du circuit. — Les Abeilles de
Buckingham sont acceptées dans la ligue. — Les
Légionnaires d'Aylmer seront formidables. — As-
semblée dimanche prochain.

La ligue de hockey Intermédiaire
de Hull et du district fera son ou-
verture le dimanche 15 décembre
prochain. A la réunion générale
tenue dimanche après-midi, à la
demeure de Tony Liberty. sept v-
auipes furent acceptées dans les
rangs, à savoir: ATLAS Music,
Pare Columbia, l'A.R.C.…. lu Légion
d'Aylmer. les Abeilles de Bucking-
ham, L'Aviation et Galineau.

M. Nap. (Pete) Brière, l'un des
fondateurs de la ligue, dont le dé-
vouement au circuit intermédiaire
dans la région est bien connu, à

été clevé à la présidence. après
avoir occupé le poste de secrétaire
pendant quatre ou cing ans. M,
Marcel Gaudreau a été élu secre-
taire-trésorier et M. Henri Laper-
rière, vice-président.

Les directeurs de la ligue sout
ies suivants: Jos Lafleur. Orval
Lamoureux, M. ll. Mercier. Fer-
nand Guérin. John Venne. Emile
Brisebois et Charies Martin. La
prochaine réunion de la ligue au-
ra lieu dimanche prochain. au mé-
me endroit, alors que l'on présente-
ra la nouvelle cédule et que l’on u-
doptera la nouvelle constitution et
les règlements que l'on suivra au
cours de la prochaine campagne.

Programme de 42 joutes
La ligue Intermédiaire présen-

tera 42 joutes au cours de l'hiver.
Chaque équipe jouera deux fois
contre chaque adversaire, une jou-
te sur sa propre glace et une joute
à l'étranger. Il y aura joutes pres-
que tous les soirs de la semaine
mais particulièrement le dimanche
après-midi.
Le nouveau président doit se

procurer, dès aujourd’hui, de M.
Cecil DUCAN, les cartes de jou-
eurs les affiliant à la C.A.H.A. La
course aux joueurs est commencée
et déjà certaines des équipes de la
ligue sont toutes formées. ou à
peu près.
On verra quelques nouvelles fi-

gures sur l'alignement du club
Buckingham, -mais le clan du gé-
rant Prime Berthel sera à peu près
celui de l'an dernier.
Quant aux Légionaires d'Aylmer

cette équipe sera la surprise de la
saison, Larry Boucher et John Ven-
ne représentaient l'équipe à la
réunion de dimanche et tous deux
promettent des surprises au cours
de la saison. On sait que Léo Gra-
vel, la sensationnelle recrues des
Canadiens de Montréal, est origi
naire d'Aylmer et que nos amis du  

lac Deschénes comptent des ctoiles
en grand nombre. Aylmer sera
dans la course des le dimanche
d'ouverture.

Atlas Music est solide
Tony Liberty rit dans sa barbe.

ll a une formidable équipe sous la
main et les “Junkers” se feront ai-
ler eux aussi. Il en sera de mêmes
de l'équipe Gatineau. La ‘ville
ambitieuse” au passé remarquable
dans le domaine du hockey et elie
compte faire belle figure cet lu-
ver, Déjà quelques-uns de ses fils
évoluent en Europe, aux Etats-
Unis et ailleurs et d'autres onu
comblé les vides. Gatineau est
donc un aspirant sérieux au titre
de l'Intermédiaire de Hull.

Les équipes A.R.C., Parc Colum-
bia et l'Aviation sauront aussi se
faire valoir. Les amis de Val-Tés
treau sont silencieux dans le me
ment mais leurs porte-couleurs fe-
ront honneur aux amis qui les
appuient. Quant à l'Association
Récréative Catholique (ARC) le
clan en est à sa deuxième campa-
gne dans la ligue et sera beaucoup
plus fort cet hiver. lLes amis Fer-
nand Guérin, Gérard Séguin et
René Lorrain comptent des joueurs

de talent dans leur rang et la cou-
se promet d'élre intéressante.
Quant à l'équipe de l'Aviation. le
copain Charlie Martin, nous as-
sure que le C.A,R.C, sera formé de
joueurs d’étoffe à championnat.

Quatre équipes en finales
Il a été décidé que quatre clubs

prendraient part aux séries de
championnat. La saison commen.
cant le 15 décembre, et les joutes
se poursuivant au rythme de deux
joutes par semaine pour chaque
équipe, il est 4 espérer que le ca-
lendrier régulier se terminera as-
sez tôt pour permettre des séries
intéressantes à la fin de la saison,
le club champion devant ensuite
participer aux éliminatoires du dis-
trict.

Les équipes représentées à la ré-
union de dimanche et leurs déle-
gués furent les suivantes: Atlas:
Tony Liperty et Jos Lafleur; Buc-
kingham: Prime Boerthel, Emile
Brisebois, Noël Boileau, Dieudon-
né Pilotte. Arthur Côté; Pare Cu-
lumbia: Orval Lamoureux; Gatie
neau: Henri et Jean-Baptiste Raci-
cit: ARC: Fernand Guérin, Gé-
rard Séguin et René Lorrain; Lé-
gion d’Aylmer: Larry Boucher et
John Venne; Aviation. Charles
Martin.

 

DANS LA NATIONALE

En regardant les Maple Leaf
déclasser les Blacks Hawks

x
Après avoir vu la façon convain-

quante avec laquelle les leafs
ont battu les Eperviers de Chica-
go, on comprend pourquoi l'équi-
pe de la ville Reine occupe la
première place dans la Nationale,
aujourd'hui. Si la joute Canadien-
Boston nous a plus fortement im-
pressionnés, au début de la sai-
son, il n’en reste pas moins vrai
que les Leafs possèdent l’équipe
qui lutte avec le plus grand en-
thousiasme, du commencement à
la fin.
Le fini du jeu dans la Nationa-

le, reste toujours quelque chose
qu'on ne peut s'empêcher d'admi-
rer. La rapidité des joueurs, la
façon experte avec laquelle leurs
passes sont complétées et surtout,
la manière scientifique avec la-
quelle chaque jeu est exécuté,
nous fait bien rentir la différen-

 

 

Les Gais Lutins
————

Résuliats des joutes de dimanche,
24 uovembre 1946.

Dod-0 a gngné 2 joutes sur Rigol-0.
Rob-O a gagné 2 joutes ct le total

sur K-O. ’
Le classement a dale

G.

  

Fquipe P. HT Pts.
1—Dod-0 .... ô 20
2—Rob-0 14
3—K-0 .. 13
4—Rigol-0 .... 10

Les mei
Hommes
Nom

Série Corde
; Marcel Guitard, Dod-0

672— 422714 255-111 =269
Roméo Dalpé, Rob-O

578+ 87=665 230+29= 259
Alban Guitard, Rob-O

588+ 66 —=6054 2304-22=252
Jean Dalpé, Rigol-O

550-102 = 652 206-j-54= 240
Maxime Guitard, K-0

5590+ 81==640 20627 = 233
Dames

Séri: Corde
l'ernande Guitard. Rigol-0

497132 = 629 212-#44= 236
Liliane Lavallé, Rob-O

4674 132==599 188-144 =232
Rita Bonneville, Dod-0

455-—144=590 225-+48 = 278
Pauline Dalps, K-O

4774+ 72=549 2194-24 = 243
Gabrielle Dalpé, Rob-O

dov-- 654A 155+82 = 187
Les hautes ‘moyennes

Hommes
Jean-Charles Guitard, K.-O 192.6
Guy Comte Dod-0 Lu 188 7   

  François Tremblay. Rigol-0

   

 

Marcel Guitard, Dod-Q .. 18h
Ronalde Plante, Dod-0 ... 184.8

Dames
Lucile Dalpé. Dod-O ITS
Parline Dalpé. K-O 166.7
Ines Dalpé. Rigol-0 162.5
Gabrielle Dalpé . 157.6
Lucile Goulet-Dalpé. K.-O . 151,5

A hattre
Hommes

Haute série
Alban GUIBPQ oi

Hadte corde
Maxime Guita ou serra en© 298

Dames
Hauto série

Paulin DaAÏpé mens sas 660
Haute cord»

Ines Dalpé 274
€ Rob-O sont montés seuls en deux-

ième place, en prenant trois points sur
les K-O de Rmoéo Lalonde.
Les Dod-O et les Rigol-O ont divisé

leur programme ct ont par ce fait, con-
servé leur position duns le classement.

Miles Fernande Guitard et Rita Bon-
neville ont été les étoiles cher les da.
m . la nremière aves une série de 497,
et la seconde avec une corde de 225.
Mr cel Guitard a été le meilleur cher

les hommes Avec une série de 672 ct une
corde de 25.

Dir n-che prochain. les K-O rendront
visite aux RigoleO. tandis que les Dod- satisfaisant. O diront faire la lutte aux Rob-O,

. Led] hiae y

*

 

 
 

x
ce qui existe entre ce circuit. et
tous les autres du monde. Lia Nae
tionale ne nous offre peutclre

pas des joutes, qui. à prime abord
semblent disputées aussi Apre-
ment que celles des ligues mineus
res, mais quand on s'arrête à étue
dier le jeu des équipes, on sent
qu'il ny a jamais un moment
d’inatte-fion, que chaque coup
est prévu, en un mot, que ceux
qui jouent, travaillent autant avee
leur tête, qu'avec leur corps.

Les Leafs ont patiné furicusc-
ment, du commencement a la fin
de l'engagement. Leurs passes,
plus précises que celles des Epere
viers, et surtout leur force défens

sive, en font une équipe qui sera
difficile à battre. Les Eperviers
de leur côté, n’avaient pas l'air
bien puissants, au cours de ce
match. La défense  n'apporimg
qu'un faible appui a  Bibeault,
qui a un moment donné, palina
vers le banc des siens avec un air
dégoûte, comme s'il allait quitte
le jeu. Mais Paul, qui reste popu-
laire à Toronto, retourna dans sæ
cage ct les fervents ne lui ménae
gèrent pas leurs applaudisses
ments. Tout le monde voyait ce
qui manquait aux Eperviers, ot
peut-être que le ‘gérant Bill Tobin
préparait déjà les billets de chee
min de fer qui conduiront cere
tains de ses joueurs à Kansas City
d'ici quelques jours.

Le joueur qui nous a le plus
agréablement surpris a été
turbulent Bill Enzinicki, qui na
pas fait montre de rudesse ct qul,
en plus de compter trois maghi-
fiques buts, a mani¢ le bâton
avec une décevante dextérite,
£yl Apps joue toujours avec le
même brio, mais il n’aime pas a
manquer certains coups, el OH
sent aolrs qu'il est tenté d'aban-
donner facilement la partic. Par
contre, tous les jeunes joueurs
des Leafs apportent à la cause de
Toronto un enthousiasme qui les

ménera loin.

pas que les
en premiere

Nous ne croyons
Leafs termineront
position, mais chose certaine, ils °
ont assez de courage pour livrer
une lutte faroiche à n'importe
quelle équipe de la Nationale,
Quant aux Hawks, disons qu'ils
ont connu une mauvaise soirée,
Mais personne ne devrait s'inquiée

6] ter deux d'ici la fin de la saison,
J. B.

vr

FABRE (Qué.)

FABRE (Qué.) (D.N.C.) — Le
ler noven,bre est née Marie-Clau-
dette-Renna, fille de M. et Mme
Ed. Gibson. Parrain cet marraine,
M. ct Mme Lionel Audet,
Le 12 novembre est née Marie.

Simone-Lise, fille de M. et Mme
Armand Goulet. Parrain et mar
raine, M. et Mme Louis Gagnon,

——ee

Au XVIe siècle, les [emmcs por-
taient souvent leurs bagues sus-
pendues à une chaîne.

-
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Ur A. BARABE, JDA, rue Principale.

 

Hull. Spécialitén: Yeux, oreilles,
nez,  uurge. Tél: 5.8148, rési-
dence b-8144.

Ur PHILIPPE BELANUER, 76. rue
Laurier-est. Spécialité: Chirurgie.
Conaultalione: Z 5 4 h et
8 n. pm. ‘Tél: 4-0117
 

Ur GERALD BHISSON, F.A.C.5. Ma.

 

 

indies des femmes. 175. Champlain.
Hull. Consultations sur rendez-vous.
Tél: 2-3213, 4 NO.

Or FRANCOIS COTE — chirurgie
seulement, cunsultaliun sut rendez.
vous 182. rue Metvalfe. lél: b-1254

Ur CORIRIVEAU, 97. Laurter-Est
tangle Friel), Ottawa.  Spécialires:
Yeux, nez, oreilles, gorge. Appoin-
tement. tél: 5-4407 ; résidence, 3-6U76
 

Dr DE HAITRE, des hôpitaux de Paris
161 rue Stewart Spécialités: Chi.
rurgle, maladies des femmes ma.
Indies des organes ygénito-urinnires

Consultations: 2 a 4 hb BO et 7 à
A h 20 pm. Tél: 4-1244.

Dr E.-L. DESJARDINS, 138, rue
Wellington, Hull. MEDECINE GF-
NERALE. Consultations: 2 4 4 nh
et 7 4 8 h. pm. et sur rendez-vous.
Tél: 2-2802.

 

 

Dr A. DROUIN, 818-310, édifice [rans-

 

 

purtation, 48. rue Rideau Spécia-
Iltés: Yeux, Oreilles. Nez. Gorge
Consultatipnns: 2 a b h et 7 à
8h pm. Tét: 49162

Drr EUGENE GAULIN — Urolugie.
Consultations: 1 a 8 ho et 7 à
8h pm. 545. avenue King-Edward
Tél: 4-2938.

Dr J.-L. LAMY, 211, rue Stewart
Spécialité: Chirurgie. Consultations:
3 à 4 h et 7 à 8 h. pm. Tél:
38-7026.

Dr ALFRED LaROCQUE — 418, rue
Rideau. Spécialité: Chirurgie. Tél:
3-9454. Consultations sur rendez-vous.

©; J-ANTONIO LECOURS, 638, King-
Edward Tél: 4-1622. Chirurgie
Consultation sur rendez-vous.

Dr LEOPOLD MANTHA, 522. rue
Besserer. Médecine interne. Rhu-

 

 

  

 

mati-me déformant, Consultations
sur rendez-vous. Tél: 4-0411.

Dr E. PERRAS, 192, rue Principale,
Hull. Tél: 2.67514. Spécialité:
Rayon-X av bureau privé. Diagnostie

  
 

et traitement. Consultations: 1 à
4H. p.m. et de 7 a 8 h. p.m, !

Dr ARTHUR POWERS — médeci
général, epécialités: Maladies pul- |
monaires et radiographie 11. rue
Front, Hull, de 1! am. à midi,
tél: 3-3614; A Ottawa. 142, O'Connor,
de 2 h. à 4 h. et de 7 h. à 8 h… tél:

 

3-3614.

Dr HENRI RACINE, B.A.… L.M.C.C,
Médecine, chirurgie et maternité
99, rue Montcalm, Hull. Heures de
consultation: 10 4 12 am.. 146 pm.
7 à 9 pm. et sur rendez-vous. Tél:
jour et nuit: 56-2414.

Or J.-L. ROSSIGNOL, 168, ave Lau-
rier < est. Spécialités : Chirurgie
osseuse, fracture. Consultation sor
rendez-vous. Téléphone: 4-0705.

Dr V. SABETTA, 188, rue Cooper.
Spécialité: maladie de la peau. Con-
sultations: 11 à 12 a.m…, 2 à 5 et
7 4 8 p.m. sur rendez-vous. Tél:
2.5537.

Or DAMIEN BT-PIERRE — Médecine

 

 

 

générale. Physiothérapie. Consal-
tation sur rendez-vous. 268, rue
Dalhousie, Ottawa, Tél: 38-4101.
 

Dr R.-E. VALIN, 165, ave Laurier-est.
Spéciaiité: Chirurgie exclusivenient.

Consultations: 1 à 3 h. pm. et sur |
rendez-vous. Tél: 4.0337.

Dr HORACE VIAU, 4687. rue Rideau.
Spécialité: Maladies des enfants
exclusivement. Consultations: 1 à
4 h et sur rendez-vous. Tél: 4-2240.
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Pour vos petites annonces, signalez 35-4061, de 8.30 a.m. à 5.00 p.m., le samedi jusqu'à midi
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Notre-Dame, Hull. Service à 9 hres 30,
en l’église de Ste-Rose-de-Lima. Inhu-
mation au cimetière paroissial.

2-280
 

DESMARAIS — Donat Desmarais. époux
ds Rose Dubai: 148. rve Leduc, Hull,
décélé subitement le 2 décembre 1946. à

  su demeure, à l'âge de 63 ans. La dé-
pouiMe renose aux salons mortuaires

Gauthier, 101, Notre-Dame, Hull, dou
auront lieu les funérailles jeudi le 5 dé-
cembre, «n J'église et au cimetière
St-Rédempteur, 2.282

GAREAU — Décédé àù sa demeure, à
Deschénes, Qué., dimanche le ler dé-
cembre 1946, Hilaire Gareau, époux
d'Emilia St-Amour, à l'âge de 56 ans.
Funérail'es mardi le 3 décembre, a
8 hres du matin, des salons funéraires
Gauthier, 25% rue St-Patrice, pour
service à l'église St-Charles à 8 hres 30.
Tnhumation au cimetière Notre-Dame,
d'Ottawa. 2-780
 

LACOMBE — M. Geurve Lacombe, ‘poux
d'Yronne Duval, 44, Montelair, Hutl. dé-
védé subitement le ler décembre 1916,
à ea demeure. à l'âge de 19 ans. Fu-
névailles mardi le 8 décembre. Vépart

4 7 hres 53. des salons funéraires Emond,
boul. Sf: Josemh, pout service à 8 hres,
en l’ézlise St-Joseph. Inbumation au

cimetière Notre-Dame, de Hull,
2-280
 

NEVILLE — Décédé à <a demeure, 15, rve
Waverly, dimanche ler décembre 1946,
Agnes-Maud Traversy de Longlois. épouse
de Charles-J. Neville, à l’âge de 59 ans.
La dépouille est exposée à l'adresse
ci-haut mentionnée. Avis des funé-
railles plus tard. 2-281
 

NOBLE — A la suîte d'un accident, sa-
medi 230 novembre 1946, William T.

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

SERVANTE générale, expérience, bon sa-
laire. S’adresser, Mme Lafleur, 507, Cln-

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

ELECTROLUX — Commandez nos nouveaux

 

 

 

 

rence, Tél: 3-9497. 20-282 modèles, du seu! agent français autorisé
. . Léo Cloutier Tél: 2-1088,

Maisons a vendre 29 26. 8 dec.

TRIPLEX chauffé à l'eau chaude, situé à PEINTURE et vernis. 2.15 le gallon et
257, rue Loretta. avant, logis de 6 pièces plus, émaux, ete, matériaux de cons-
pour occupation immédiate. $6,500. truclions. papier 8 couverture, bardeaus

L. Titley, Tél: 2-4084. 29-j.n.0. bois brut et apprété, clous, etc. M.
Zagerman & Co Ltd.. chemin Bayview,

RUE JOHN — près rue Sussex, maison Ottawa. Untarlo. 26-J.N.0.
ayant 8 pièces, chauffé à l'eau chaude,
$6,000. L. Titley. Tél: 2-4084.

29-i.n.0.

30

COTE-DE-SABLE — $55,000, 15 apparte-
ments, rapportant 87,400. M. Attman,
courtier en immeubles, tél: 4-0295.

30.282

32

axcellente ferme de
excessivement bien bâtie.

Louis Titley. Tél: 2-4084,
32. N.O.

34

ROBES, mantes. voiles. sandales de ma.
vice. fille d'honneur, soirée, & louer.
163. rue Bolton. Tél: 5-5506.

34- 14 mas 1947

CHAMBRE à louer pour homme.
Laurier, Hull.

 

 

‘ropriétés à vendre
 

 

 

 

Fermes à vendre
 

 

GATINEAU-MILLS,
100 acres.
37.500

 

 

A louer
 

 

 

15, rue
84-282

CHAMBRE meublée, pas de cuisine, per-
sonne seule. 17, rue Wellington, Hull.

34-280

CHAMBRE ou chambre et pension, pour

 

 

 

 

 

 

avec carnets et objets personnels rue
King-Fdward entre Laurier et Guigues.
Urgent. Récompense. 3-9917,

11-280

 
 

On demande 13
 

 

AUTO usagé demandé. en bon fonction.
nement ou enlommagé. 55. rue Welling-

ton. Tél: 3-4651. 13-J NO

PERSONNE fiable pour tcnir compagnie
à Une personne âgée et aussi quelques

 

 

Noble, époux de feu Clara Fairweather, meatl,adrester, 53, Laurier.
à l'âge de 45, ans. fa dépouille est _ : pe 4-282
exnosée aux salons funéraires Gauthier, 3 ; isi
259, rue St-Patrice. où aura leu le CHAMBREàlouer, pas de ré
service mardi le 3 décembre, à 7 hres 30 > D
du soir. Inhumation an cimetière de CHAMBRE moderne avec cau chaude et
Lakevicw, Pte-Claire, Qué. mercredi usage de cuisine, pour une personne,
matin. 2-281 Hull. 2-5135. 34-282

Perdu 11 GRANDE chambre à toucr, meublée, pour
- une ou deux personnes. 42, rue Wright,

Hull. 34-280
PLUME-RESERVOIR “Parker” (partie

avec pointe), perdue basse-ville, Té}: CHAMBRE à louer, $10 par mois. Tél:
5-4937, 11-281 3-9679. 34-221

SAC de cuir noir contenant bourse noir CHAMBRE à louer, pour une personne,
références exigées.
2-9090.

48, Champlain.
84-J.

Tél:
N.0.

CHAMBRE chaude, nouvellement décorée,
 

 

 

 

 

eau chaude, téléphone, nas de cuisine.
$20 par mois, Tél: 5-2754. 34-282

Electriciens 43

TELEPHONEZ  3-4816. pour service
prompt et efficace Rideau Electric Co
Ltd Service de livraison par toute
la ville 43-J N.O

DOMPIERRE ELECTRIC,
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

MONUMENTS DE CHOIX CHEZ ).-D.
AMBROISE, 265, chemin Montréal, situé
à 400 verges du cimetiére Notre-Dame.

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

  

 
 

2? HOMMES d'expérience pour faire des
portes et châssis dans une manufacture.
Tél: 8-3438W. . 15-J5,N O.
 

 

 

 

 

 

   
: z — travaux de maisor, couchera ici ou ; = ! Ë entrepreneur.

LADELFE |— Rhumatisme, arobes tombés, en dehor:, personne faisant bureaux électricien. Réparations électriques de
cord. angles inearnés Chambre 402. de préférence. 5-4927 après 5 hues. tous genres. Bb. rue Funtaine. et 36. rue
150% Matemlfe Tél: 5.6904, 13-280 Du Pont. Hull. Tél: 5-5252.
ad | 16 1anv 1 an - 43-J.N.0

< a — JEUNE fille demande travail de dactylo,
ia) 3 5 e soir. S, V.P. téléphonez 4-0727. =

Maisons demandées 21 13-283 Plombiers 47
CONSULTEZ-NOUS si Jeu désirez dis- SERVANTE, bon chez soi, hon salaire

poser de votre prop Titley. t les soirs libres, c ici ition
Tél: 3-1547. BIS NG posossours bres, coucherslei, position GERMAIN JEAN-VERNE. entrepreneur._ , nnée. . n plombier 3115, Maisonneuve. Hull

Inaéni 78 18-280 Tél: 5-2878, 419 NO.
I

ngénieur FILLE pour travailler dans un restaurant.
ons gages. heures courtes, lib le A :J.D. CHENE, M. Se. A. ingénicur civil |alee eo ne airewe Réparations 54

et chimiste professionnel, plans et éva- Tél: 3-0659 et après 5 hres 5-0479.
luation pour tout genre de constructions 13-280
et édifices. 168, Notre-Dame, HulL REPARATIONSDEMACHINES

7% COUTURIERES sur machines à coudre . . ‘
= - > = électriques demandées immédiatement. SERVICE CONNOR directement de la
Service funéraire S'adresser i C. H. Petch & Sons Ltd. manufafture, Préposés habiles.  Véri-

5-1461. 13-281 cables parties Connor Nous allons
- = chercher et livrons les machines. J. HEMOND, Hull. Service funéraire mo- POELE électrique et machine à laver. Connor & Son, Limited, 10. rue Lloyd.

derne Kent et §i-laurent, 2-0982. ; . Tél: 2-3548
baul. St-loseph. 2-8744. demandés urgent, paiera Co G3 Bode hid NO

és É-98P1, i LAVEUSES et REPASSEUSES électriques

Monuments 10 FEMME de confiance, charge complète| véparées par représentant de la com-
de la maison. Tél: 2-6482, chambre 444, [nity us Quvrgne garanti. J.

VENEZ constater que le plus gros choix 13-282 ammond, 4, urray. Tél: hae.
de monuments des deux villes et de la
région est chez Brousseau, Enrg. Li- 3 —- i
vraison prompte. 359. Maisonneuve, Hommes demondés 15 E. ROY Réparations de laveuses deHal ery begat NO toutes sortes. S'adresser, 14, Guertin,

ull, Tél: 5-40381. 10d, . Hull. Tél: 2-6021. 544
 

BEATTY WASHER STORE Service
compétent par des experts sur toutes
marques de machines à laver et radios.

 

 

 

 

 

 

 

 
AYEZ une boîte musicale (juke box) der-

niers disques, loués pour mariages.
Atlas Music. Signalez 4-7833

26- 22 ma1- 1 an

l’huile ROY-THERMO.
aussi) brûleurs sans
Alexandre Cholette,
3-2854.

26-J N.O.

PELEURS de patates électriques. :oupe-
patates et lèchefrites. balances, fontaine
a soda. accessoires, verrerie et coutllerie.

 
FOURNAISES à
deux grandeurs,
mèches pour poêle.
OrKans. Ont. Tél:

 

 

Ottawa Store Equipment, 240, rue
Bank. Vél: 2-0121. 26-J N.U

ZAGERMAN est l'endroit, non seulement
pour acheter vos machines a bois et
fournitures de moulin. mais aussi pour

vendre votre machinerie el équipement
en surplus. M. Zagerman et Cie, chemin
Bayview, Oltawz. Téléphone: 8-5204.

26-J .N.O.

plates). 660 watts. Sré

Palmers Plumbing Supply.
Tél: b5-1817.

 
GRILS (hot

cial $2.49.
320, Rideau

26-J.N 0.
 

VOYEZ manteaux de
musqué, seaj électrique,
Perse, mouton Perse brun, marmotte.
mouton brun Bombay. lynx, seal noir
garni mouton gris. tous ces manteaux

sont de dessins modernes de style et
confort. aussi couvertes de laine
Hudson Bay, valeur spéciale e cou-
vertes de laine à $3.95 chacune, imper-
méables pour garçons et [Lillettes. nous
avons en magasin caoutchoues pou

enfants, dames et hommes et pardeasus

de drap. caoutchoues pour dames, fige
et TY9c da paire, caoutchoucs pour
messieurs, Te et $1.00 la paire, caoëût-
choues très épais pour mettre seulemeat
avec bas, 99c et 81,39 =! our garcons
pointures ! à 6, 99e et $1.19. Jolis sou-
liers bruns ou noirs pour mes.

83.49 et $7.95, et auss: pour fillettes de
1 a 3. 8195 et $2.99, pour dames de
3 à 5, $2.49 a 34.95 Bilodeau Apparel
Market, 33. rue York, Ottawa.

26-J.N.U.

fourrures, rat
moufon de

 

NOUS venons de recevoir 50) paires ae
caoutchouc militaires avec haut en cuir.
bon pour le chantier ou pour laboureur.
de toutes grandeurs, en plus. une tonne
de toile blanche, militaire. en grosses
pièces, bon pour temte, vendu à 1e
livre, mitaines de cuir pour ouvrage dur

25 sous la paire, bas de laine. «oldat.

$295 la douzaine, habits militaires
teints brun ou noir. coupe-vent teintes
brun, $1.95. couverture de l'armée. tout
laine. bonne condition. 58. rue Y…k.

26-0 NO.
 

NOUS venons de recevoir 1,000 paires de
pantalons d'armée, teints bruns ou notrs,
de très bonnes conditions, nous avons
toutes lignes dans le linge d'armée.

33, rue
26-J NO

chat homme.
York.

TISSU à serviettes au rouleau de 50 verges.
bon pour hôtels, draps blancs de l’armée,
simple ou double, parkas et manteau
mackinaw pour garçonnet, paletot neuf

neu

sauvage pour

 

pour homme, chapeau pour
homme, 75c. Bilodean Apparel Market,
33. rue York. : 26-j.n.o.
 

NOUS venons de recevoir 1,000 paires de
pantalons militaires, $Z.85; couvre-tout
de l'armée, $1.95: coupe-vent de l'armée,
82.95, bonne condition, mocassins bottes
de vol en peau de mouton, “gum

rubbers’ bas d'armée. de toutes sortes,
une tonne de mitaines de l'armée, patine,
paletot de garçonnet. ainsi que man-
teau de cuir. 23. rue York.

26-j.n.0.
 

BRULEURSà l'huile, “Silent Glow” pour
poêles et fournaises, installation et ré

ti aranties, Tél: 5-5466.parations g 26-297

 

50 marcheuses pour
bébés,

Coffre à couvertures
pour enfants, ..  

 

   

2 manteaux d'écureuils gris. un manteau,

8-5204. 26

BRULEUR à l’huile avec ou sans mèche.
simple ou double, avee ou sans éven-
tail. poêle de cuisine ou Quebec Heater,

Ltd, chemin Bayview.
 

 

 

 

 

  
BOIS de construction à vendre, S'adresser.

Lucien Gauthier, Gatineau-Mills, IP Q.
26-262
 

FOURNAISE à
marché, - bonne
357, Murray, appt 2,

charbon a vendre bon
condition. S'adresser,

Ottawa.
26-280
 

CHAISE-LIT, en bonne condition, 850,
table de toilette et lit, en noyer, £20.
H.-R. Paquin, 80, rue DuPont,

 

26-j.n.0.

MATERIEL et outils de chauffage et
plomberie à vendre. Cause de départ.
S'adresser. J.-F. Demers, Sturgeon-
Falls, Ont. 26-280

Blue Flame. Peterson, Aeme ot aussi
proposition intéressante pour installa-:
teur et détaillant, Cabinet complet.
Tél: 38-8982. 26-299

BLOCS de ciment, blocs de cheminées,
Normand Frères, Pte-Gatineau. P. Q.
56-8797, 26-280

BONNES machines à coudre. garanties
191, rue Clarence. 26-j.r.o.

BRULEURS à l'huile pour poêles et
fournaises, installation comprise: ser-
vice de réparations et nettoyage.
A. Guérette, 8314, rue Kent, Hull. Té!:
5-5129, 26-288

POUR achefer brûleurs à l'huile “Silent
Glow”, voir Lucien Gauthier.
Gatineau-Milk, P. Q 26-282

 

Avis 1 Femmes demandées 17 A vendre . 26 À vendre 26 Combustibles 63
POUR portraits. mariage, groupe de AVON — Dames demandées pour vendre BARDEAUX en cèdre blanc de l’est dv MESDAMES — Vous trouveres des cha. M. LUCIEN AKVISAIS, 278. Mawson

famille. bébés ou banquet, Voyez ou produits Avon, dans Hull, S'adresser, Canada de $1.25 le paquet. en mantant peaux pour marlayes. thés. ooirées. neuve: boin de toutes sortes L'êl:
appelez tloriant l'hibanit. 67. St-Florent. La gérante Avon, poste restante, Huil. Independant Coal & Lumber Co deuil: Le chapeau exclusif fait à a 23-4584. 63-4 NO
Hull. Tél: ¢-8305 ou 4.8412. 17-283 Tél: R-0495 26+ NO main. Salon Martin. bd. Bolte, !

Ro Service d ti 20 TOILE à toil 3 Ce EDS BA) Sever 6 Fie ten Ten chon.- - ervice m 1 FADERUX, grosse e, auvents. mvot ‘ils, Hull. Tél: 2-8637.
Pour qualité ê service. y Ééphonez à € omestique Lawrence Mfg.. 12. rue York. Ney BRULEURS a hile pour poêles et four. su NU.

vacaufl's uper arket, situ a . =3U81. 26 naises, installation faite par experts.
56. marché By, avec deux téléphones JEUNEVILLEpour ver, sn Poe - garantie de 5 ans. De Luxe Uil Burners OSCAR LAMBERT — Slabs de bots mov

pour cummodité, 4-8028 et 4-6494, comprenant l'anglais. él: 8-4702W - BOITES de sûreté. pour bons ou effets 61. rue Frontenac. Hull Tél: 2.9304 à la corde ou au vovage lél: z-üv6b.

aareAasortimeNt varié vefra I NO TrerésiutiblesbowlsBreaTél: 26-757 any
et legumes. nous avons ma-atenant| sg 2.0407 26-J N.U POUR acheter, Electro. braleurs a Uhuile WILFRID ARVISAIS, 28. Maisonneuve.
un assortiment complet dv viande et SEhEcompétente,cuuchers lel re - sans méches et allumage électrique Slabs de bow mou sec, à $8 in enrde
d'epicerie.… 1 eAT, Tél: 3-1777 aprèsà heures. 5080 BOUFFLEUR pour fournaise à air chaud. s'adaptant a tout poêle de cuisine u au voyage coupé. Tél: 2-#834.

PORTRAITS de bébé. Tamm - : p - =e marque Yrme, en très Jonétat Tas Consultez: M. Jfaul pos Biens. 684 NU
e . famille, groupe, , . onez: res du matin res de 276. Maisonneuve, ull. . . Tél:

banquets, mariages. Appelez A. Dubeau, SHAVANTE demandée. S'adresser, 19, 2 l'après-midi Tél: 3-4061 local ‘4, 4-6968. Q 28-230 SLABS coupés, bois mélangé et bois dur.
tél: 2.2875 Portraits gratis. 1-297 : : Tee 26-J .N.O. TERT Lanark Wood, ave Chamberlain. pré:

: 7 5 dé âgé MANTEAU de dos de rat musqué, 16 ans, -1067. 68+Décès 2 POURle 15 décembre, couple âgé de-! STORES vénitiens, bois blanc eholsi ov manches pouffées, style, tuxedo, pourpour faire tout travail de la + nd : , » , :maison, personne moins de 45 ane, jingles d'acier. faits sur mesure. comptant, très bon marché. Bilodeau SLABS de bois mou, bush wood coupé.
DESMARAIS — Nathatic Miron, épouse £45.00 par mois, bonne chambre et bon Prompte livraison. Estimégratis je Apparel Market, 23, rue York. ungordon. la 14 corde ov la Sore.

de feu Pau Domutai, de Templeton- chez soi, ves de gros lavuges ou de “5 “Troy 8 WA NO DE? -
ist, décédée le ler décembre 1946, à su vurnaise. Ecrire, en donnant des réfé-| POELES, fournaises, meubles. fovers. MAUHINERIE i BOIS labs. S'ad Standard; ; age \ . oo - ; a . s 1 . s. s. pour blocs de ciment — moti, slabs, adresser, otandar

demeure, à l'âge de 50 ens, Funérailles, rences, à case 127, Le Droit, Ottawa: fournuises à l'huile Silent Glow. A.| pour opérer à la main où à pouvoir. Chemical Co. Ltd. ‘Tél: 8-1377.
mardi le | embre. Départ à 9 hres, =u- Bélanger (Hull) Ltée. 215. Montcalm. peut servir pour faire des bloes de ci #3208
des salons mortuaires Gauthier, 101, rue Tél: 2-8791. 26-J NU ment ou de cendres. M. Zagerman & Co. 

BOIS mélangé, bois dur, ‘slab’. bois pour
allumer, 4 pds ou coupé. Potvin, tél:
4.3061. 63-280

64

specialisons dans les carre-

lagea a paryuels, lumbrwu de briques
Estimations gratuites MeAuliffe-Grime-

131. Echo Drive. 56-1427. 64

REMBOURRAGE et polissage de meubles
antiques — et modernes. Tél: 2.219%.

61J NU.

  
Personnel
  
NOUS nous

 

 

MATE T-MA maintenant en vente. l'huna
Balsam Remedies Ltd.. 368. rue Bank
2-6388. 64-4 NO

ONDULATION permanente a domicile,
le soir aprés 6 hres. Tél: 4-0875.

64-282

UN avantage pour vos pieds! Utiliser
I'onguent Llovds pour les core et cal
iosités afin d'oblenir un soniagement

pide Alc chez MHeliste. Denman
Ottawa. Pharmacie de Wrightville
Huli

 

 

‘A

«

Fourrures
 

67
REPARATIONS et remodelayes de man-

teaux. Consultez nos spécialistes pour
transformations et réparations a prix

modiques. Fourrures nettovées ov
lustrées par des spécialistes employant
des méthodes exclusives aux fourreurs
L Bégin. 18. Charlotte. Ottawa. 4-0270.

67-282

REPARATIONS de manteau de fourrure
et rebords de manteau de toutes sortes.

  

 

 

 

SERINS, “Gloc-Rollers”, toutes couleurs,
garantis. 461, rue Sussex, appt 4.

’ 26-303
 

BALAYEUSE électrique “Junior premier
duplex’, bonne condition, $18. Tél:
3-8571. 26-230

CAMION lord 1946, 8 tonnes, 2 mois
d'usure, échangerais pour sedan 1946.

  

  

 
 

238, Maisonneuve, Hull, 67-281

Graveurs 15

BOMAC ELECTROTYPE Company. Ar
tistes en photogravures, électrogravures
(flan par pressiun directe) et stéréo
typie 118. rue Slater 3.5645 5

Peintre décorateur 77
  

 

 

BRULEURS à l'huile avec ou sans mèche,

 

319 rue Somerset-Ouest de 4 à| POUR vos travaux de peinture et posage

6 hres du soir, 26-280 de tapisserie. Tél: 2-5693 TI-INO

MALAXEURS à ciment, nouveaux, opérés TOUS DES VETERANS PEINTRES-
A la main ou à moteur. pour livraison DECORATEURS — travaux exécutés
immédiate M. Zagerman & Co. Ltd. immédiatement, estimés gratuits Écrire,
chemin Bayview. 8-5204. 26 case 118. Le Droit. le soir. signalez

2.047 117- 13 août 1947
 

 

 

 

manteau seal
grandeur 16
réparations.

noir
Hull.

26-230

Mouton
Champain,

ans,
4,

pour

 

français et rat musqué, !

 

 

installation garantie, aussi peinture ct POUR tous vos travaux de teinture et de
jouets. F. Lepage, 462, St-Patrice, lapissage, signalez 5-1281,
5-8247. 26-285 77-303

POELE électrique Findlay, remis à neuf, Timbres 90
poêle combiné, bois, charbon et ran-
gette, table de toilette, moteur électrique COLLECTIONNEURS, à -

= , LOILLEC h . pprobalions en

16 de force, 2/10-2/20. 272, en vovées sur demande, grande variété
Montréal, Eastview. 26-282 Prix modiques Hull Stamp Rey'd

COLLET et manchon renard argenté, case postale 35. Hull00- Unn-vent-21 fanv

93

léle

  
Auvents
  
USS auvents complètent le foyer

 

 

 

PATINS de fantaisie, à vendre, pointure 6.
Seulement après 6 hres, à 45A, Cour-
celette. Tél: 83-7254. 26-282

 

  

“SIFTER, ‘\livider". mouleur et pannes phonez pour estimations et échantillons

de toutes sortes. S'adresser, 323, rue C. S. Petebh & Fils, Ltée. Tél: 5-146]
Ciarence. 26.282 MIND

ON vient de recevoir 1500 paîres de 8:i- Motocyclettes 100
tines de l'aviation, doublées en mouton

et pieds cn caoutchouc. 33, rueYork. NOUS achetons les motocyelettes usagées
£0-J.n.0. toute condition. Clost, 392, chemin

Richmond, Ottawa. 8-1711.
100-0 NO

Matériaux de construction101
 

 

Dactylotype 59
 

 

DACTYLOTYPES Underwood. portatives
et régulières. Aubaines, machines re
construites. Aussi machines à additionner
Sunstrad. Underwood Elliott et Fisher.
Limited. 203, rue Queen. 2-3531. 59

DACTYLOTYPES réparées ou
Aussi achat de dactylotypes.

 

louées
Qu'avez-

 

 

vous à offrir? W. B Dymond, 24, rue
Union, Eastview, Tél: 3-6412.

69-3 NO.

Automobiles 61
 

 

BAKER BROS CO. LTD.
AUTOS ET CAMIONS USAGES. achetée
pour mise en pièces. Parties neuves ct
usagées d'autos. batteries. pneus, acces-
soires, etc. 2 magasins. 2-7303.
VITRES (GLLACES) INSTALLEES
POUR TOUS LES MODELES d'autos

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 
Lui qui se croyait si bon, lui

qui ne pensait qu’à pratiquer la

charité et la justice, avait-il été

juste en faisant porter à cette

enfant le poids d’une faute à la-

quelle elle était complètement

étrangère? Somme toute, cet hom-

me qu'il considérait comme un

grand coupable n’était rien à la

jeune fille.

Maintenant, Christian avait hon-

te de lui-même. Il se disait:

“J'ai été le plus dur et le plus

cruel de tous”.

Il se pencha vers Dolly.

—Je ne voyais pas que je vous
faisais tant de mal!

Elle ne répondit pas encore.
faut-il que je l'aile blessée,

) coeur soit pareille-

ÿil savait que sous ses de-

arçonniers, elle avait une

idée: obtenir son pardon et
donner du bonheur.

A elle, surtout à elle.

Le bien qu’il avait fait déjà ne

complerait pour rien à ses pro-

pres yeux, s'il ne parvenait pas

à éclairer la vie de l'enfant aban-

donnée d'une lumière éblouissan-
te.

lui

Mais Ic petit coeur atteint ré-

sistait éperdumént. Comme tout

à l'heure, parmi les vagues, il

luttait contre l’enveloppante dou-

ceur qui descendait de lui vers

elle. Orgueilleusement, vaillam-

ment, petite Américaine, “elle se
battait, elle se battait, elle se
battait”.

Une fois de plus elle devait ne
pas être la plus forte.

Et, lorsque Christian, se pen-

chant de nouveau vers elle, lui dit:
 

ses lèvres les cheveux mouillés,

au goût de varech et de sel, sem-

blables aux cheveux d’une ondi-
ne.

—Ohé! Christian... ohé Dolly!...

Le géant blond, suivi de Jean-

ne-Marie, accourait, le visage

rayonnant d’allégresse.

Il agitait dans l'air ses bras

robustes.

—Ohé!...

Christian regardait venir les

jeunes gens. Son visage éclairé

d’un sourire, Dolly dit d’une voix

profonde:

—Comme ils sont heureux!..

Christian murmura:

-—Moins que nous-mémes.
Alors, sur le sable, en face de

“la mer sauvage” furent célé

brées leurs doubles fiançailles.
Devant tant de jeunesse, tant d'a-
mour, tant d’allégresse, l'océan irrité parut apaiser sa colère.

serrant Dolly contre son coeur:

—Celle-ci

viel...

illuminera toute ma

FIN
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jeune Lessard fut transporté à

l'Hôpital Général, mais put re- tourner chez lui immédiatement,
 

 

   Le “Droit” commencera

demain la publication

d'un nouveau feuilleton,

intitulé

‘Les trois émeraudes
par

Jean Marclay
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Question du lait

à la conférence

sur l’agriculture
La conférence fédérale-provin-

ciale sur l'agricuiture, qui s’est
ouverte ce matin à la salle du co-
mité des chemins de fer de la
Chambre des Commures, donnera
aux fermiers l'occasion de mani-
fester leurs griefs contre ce qu’ils
appellent “le déclin de l'industrie
laitière” au pays.

Depuis la cessation des subsi-
des accordés aux laitiers par le
gouvernement, ceux-ci ont allégué
que la production ©e beurre, de
fromage et des produits dérivés
de la ferme, avait considérable-
ment baissé.

En plus de marquer l’objectif
de la production laitière pour
l’année 1947, Ja conférence, qui
groupe des délégués de toutes les
provinces du Dominion, présente-
ra des recommandations pour un
nouveau système c'entretien des
troupeaux et des pâturages, ainsi
que pour remédier à la pénuric
des graines de semence.

 

Camion démoli par
un convoidu CPR

M, Alfred Gauthier. 455, rue
Besserer est sorti sain et sauf
d’un accident qui aurait pu lui coû-
ter la vie, 10rsque son camion fut
démoli par un convoi rapide du
Pacifique Canadien au passage à
niveau de l’avenue Churchill, same-
di matin.

L'avant du camion, propriété de
Joseph Dolan and Sons. fut complè-
tement démoli

M. Gauthier appliqua les freins,
mais que le camion glissa jusque
sur la vole. “Je suis chanceux de
ne nas avoir été tné”, dit-il.
Le camion roulait du sud au

nord, ave Courchill. M. Wilson
Creigton. 125 rue Bayswater. était
auv contrôles de la locomotive.

Il y a six ans, six personnes
furent tuées av même passage à ni-
veau lorsque j'auto qu’elles oceu-
valent, vint en collision avec un
train.
Le train tut retardé d’une demi-

heure ‘ans son horaire. Le voista-
ble Allan Dale de la nalice d3 can- 
ton Nepean fil enquête.

   

MONTREAL — Le comité géné-
ral de la J.O.C. sera reçu demain

Mackenzie,

M. Léopold Grenon

te depuis un an a travers le pays.

révélateurs.
couvert que 14% des démobilises
mariés vivent présentement en
chambre; 30% doivent loger chez
leurs parents ou leurs beaux-pa-
rents: 18% vivent dans des con-
ditions de logement inféricures a
une vie humaine normalc.

Vis-avis ces constatations et nom-
bre d'autres, la J.O C. proposc des
solutions et. formulera demain des
revendications de nature à amélio-
rer les conditions de vice et de tra-
vail des vétérans, leurs logement.
leur sécurité économique et leur
réhabilitation professionnelle, “Au
cours de cette vaste enquête, con-
eclut le mémoire, nous avons eu
l’occasion de constater sur place
l’esprit qui anime nos anciens mi--
litaires. On avait dit que nos mili-
taires nous revie ‘raient remplis
de caprices ct dépourvus d’inilia-
tive. Nous sommes fiers de voir

positif et constructil qui désarme

 

le président national de la J.O.C.. tivite où

i
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La J.O.C. rencontrera le ministre
des anciens combattants, demain

méme les plus sceptiques: nous
ravons pu nous en rendre compte

avant-midi par l'honorable M. lan ‘en analvsant la façon dont ils eme
ministre des Anciens ploivnt leurs gratifications en étue

Combatlants. a annoncé ce matin disant les différentes sphères d'ac-
ils aimeraient deplover

A cette oceu-‘lour talent. Nous devons Cire aussi
sion, la J.0.C. présentera au gou-iqu'ils n'attendent pas ciel ct terre
vernement fédéral un long mémoi- du gouvernement et du nuble: ils
r esur la situation faite aux jeu-{savent que c'est encore d'eux-mé-
nes vétérans. Ce mémoire est le!mes que dépend
résultat d’une longue enquête fai- ‘leur avenir.

principalement

“Nous pouvons être assurés,
Les chi fres apportés sont des plus. poursuit le mémoire qui sera pré-

C st ainsi qu'on a Ge- |senté demain au ministre des Ane
ciens combattants, que nos démos
bilisés, règle générale, ne sont au-
cunement aveusl*s d'enthousiasme

devant les cond't,ors qui leur sont
taites. Des 1mnatiilestations comme
celles des ‘souatters” montrent
clairement quails n'enteudent pas

du tout tolérer l'intolerable H faut
prendre garde. en laissant se pro-
‘onger indument les conditions que
tous venons «le “lécrire. de créer
chez ces Canadiens un esprit de
"nécontentement uu ipourrait, un
jour, s'avérer une réelle source

de trouble prmr notre vie natio-
tale. I faut les mettre au plus
tôt dans une situation qui leur
‘ermeftra de réaliser qu’ils sont
cedeverus des cilovens ordinaires,
“De toute façon, la J.C.C. consie

dere qu'avce des faits comme ceux
arelle vient de vecucithr, le pro-
piètme de In réhahil'tation civile de

qu'au contraire, ils ont un cspril'nos ex-militaires est loin d'étre de-
nitivement réglée”

 

La millième
traversée par

voie aérienne
MONTREAL — M. H.-J. Syming-

ton, CMG, CR, président d'Air-
Canada, qui assistait hier matin, à
Dorval, au départ de l'avion Lan-
caster qui effecluait la 1000e tra-

guration du service, le 22 juillet
1943, a annonce que dans deux mois

da Atlantic Limited” exploilerait

Star de fabrication enfierement ca-
nadienne.

Pour marquer la millième en-
volée trans-Atiantique, M, Syming-
ton a remis en souvenir, à chaque
passager à bord de l'avion, un cen-
trion en argent.

L'équipage de l'avion pour cette
envolée anniversaire se composail
du capitaine J.-G. Hawecs, du se-
cond, D.-E, Mcinnes, du navigateur,
G.-S. Stringer, du sans-filiste F.
Brusatore et du commissaire-ste-
wards. Jacques Champagne. Assis-
taient aussi au départ de l'avion,
MM. W.-S. Thompson, directeur du
service des relations extérieures
du Canadien National, C.-S. He-
witt, gérant de la base aérienne
d’Air-Canada, à Dorval, el son

J.-L. Rood, pilote en chef du ser-
vice trans-Atlantique, et G.-R. Wil-
son, gérant du trafic pour le dis-
trict de Montréal.

Depuis l'inauguration du service

trans-Atlantique, Jes avions exploi-
tés par Air-Canada ont transporté
6,759 passagers, 2,305,549 livres de
courrier, 112,509 livres de messa-
geries et parcouru 3,671,620 milles.
Ces avions detiennent le record
pour la traversée rapide de l'Atlan-
tique nord, soit 10 heures 15 dans
le sens de l’est et 11 heures dans
le sens de l’ouest.

Les avions Lancaster affectés à
la traversée de l’Atlantique sont
des quadrimo'‘eurs aménagés pour

le transport de 10 passagers et
d’un équipage de cing. Les avions
North Star qu‘ doivent éventuelle-
ment les remplacer peuvent trans-
porter 40 voyageurs et six membres
d'équipages. Leur vitesse maxi-
mum est de 353 milles à l’heure et
leur vitesse de croisière de 325
milles. Ils peuvent voler à une
altitude de 25.000 pieds.

 

 

Blessé en fombant
dans un escalier

———

Edward McGillivray, 70 ans, 671,
ave King-Edward, s'est infligé une
profonde coupure à la tête, lors-
qu'il fit une chute dans un esca-
lier au Bowles Lunch, rue Sparks,
à 4 h. 10 de l’après-midi, samedi.
Il fut conduit à l’hôpital par le
constable Henry Tapp.

——

Otto von Guericke, physicien al-
lemand, inventa le premier géné-
rateur électrique vers 1663.

 

 

 

ATTENTION
Nous achèterons des billes dans
un rayon de 20 milles d'Ottawa
Paiement comptant lorsque les
billes sont sur les plates-formes
(skidways), prêtes pour le char
gement sur les camions.

INDEPENDENT COAL &

LUMBER CO. LTD.

Chemin Clifton, Westboro, Ont.

Tél. 8-5882   

versée de l’Atlantique depuis l'inau-

Hausse de 10 cents

dans les chantiers

ce service avec des avions North!

adjoint, D.-F. Mathias, le capitaine !

3 MS! Limited et la George T.
environ, une nouvelle compagnie,
qui portera le nom de “Trans-Cana-

 

navals deQuébec
Le Consci] national du Travail

en temps de Luerre a accordé une
augmentation de salaire de dix
(10) cents de l'heure aux travaile
leurs de qua‘re chantiers mariti-
mes dans la province de Québec,
Les compagnics sont la Davie Ship.
building and Repairing Company

Davie &
Sons, Ltd., de Lauzon, la Marine
Industries Limited de Sorel, dont
tous les emnloyés qu'embrassent
les conventions collectives reçois
vent l'augmentation, et la Canadian
Vickers Limited de Montréal. Dans
le cas de la dernière compagnic,
I'augmentatior de salaire va aux

empleyés des chantiers maritimes
dans les catégories porfessionnelles
représentées par un nombre de
syndicats internationaux.

La décision est conforme aux

augmentations de salaires au même
montant qui ont éé récemment
approuvées par le Conseil national
pour les travailleurs dans plusieurs
autres chantiers maritimes en On-
tario et aux Maritimes.

Frnéraiiles
M. Florian Gervais

Les furérailles de M. Jlorian
Gervais, décédé mercredi le 27 no-
vembre, à l'âge de 47 ans. après

une longue maladie. ont eu licu
en l'église St-Gérard.

Le R. PP. Charles Vovycr. cure,
fit la levée du corps ot chanta
le service, assisté du R. P. A. Fer.
land, e. ss. r., recteur du scolasticat
d’Ayilmer, comme diacre, et du
R. P. F. Gagnon. c.ss.r.. profes.
seur au scolasticat comme sous-
diacre. L'inhumation se fit au ci
metiére Notre-Dame oe Hull ou le
R. P. Voyer récita les dernières
prières.
La maison Gauthier. 259. rue

St-Patrice, dirigeait les funérailles,

 

    

  

 

Le ministère des lrsvaux publics pee
esvra jusqu'à 5 heures pm, mererdi
le 11 decemire 1915, des <valimissina pour
la fourniture ot Finsialiution d'un sys
temd'exuneteuis suta maliques et d'avis
tisseurs d'incendie dans la bibliotheque de
l'hôtel du gouvernenent, Ottawa, Ont.
lejuelles zoumi--jors doivent etre see tee
adressées au suu.signé, «1 porter sur one
veloppe en sus a: Fadremar, les mots}
“Soumission pour #xs1ème d'extincteur autos
nautiques et d'avertisseais d'incendie, bie
bliothèque, hôtel du gouvernement, Uilans,
Ont.”
On peut prendre connaissance dus plana

el du devis, ct se procurer In formule

de soumission nux bureaux de l'architecte
en chef du ministère des Travaux publics,
Ottawa, de l'urvehiteele régional 1ésident,

150 ouest, rue SaintPaul, Montreal, 1. Wy

«t de Parchitecte régionul ré-ident, 36 est,
rue Adé:aïde, Toronto, Ont.

On ne tiendra compte que des soumise

sions qui seront faites sur lu formule
fournie par le ministère et en conformité
des conditions qui y sont stipulées,

Un chèque représentant une valeur égale
a 10 np, 100 du montant de Ju soumissien,

fait à Fordre du ministre des Travaux
publics or visé par unc banque a chineto

canadienne, doit être joint à chaque sone

mission. On neceptera  aus-i, comms

cautionnement, soit des hons au porteur

du Dominien du CUCrnada, soil des hons
an porteur do lu Cie du chemin de (ce
Canadien-Nation] et de <8 comnugnies
conatituanies dont le principal et l'intévtè
sont garantis rans réserve par le Domirgn

‘du Canada, soit encore lesdits bons pour
Une partie du cautionnement et un chèque
visé tel que susdit pour la balance.

REMARQUE. Sur réception d'un
dépôt au montant de $15.00, sous forme
d’un chèque de banque visé, fait à l'ordre
du ministre des Travaux publics, le mie
ni-tère fournira les bleus et le devis de
l'ouvrage par l'entremise de la division
de l'architecte en chef. Ce dépôt sera
remis au déposant dès que lesdits bleue
et devis seront retournés au ministère,
pourvu que la chose soit faite pas plus
tard qu'un mois après in date fixée pour
la réception des soumissions, Si les bleue
et le devis ne ront pus remis au ministère
dans ce délai, le dépôt sera confisqué.

Par ordre,
M. SOMENVIL.LE,

Sccrétaire,
Ministère des Travaux publics.

Ottawa,

J.

le 26 novembre 1046.
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. ons ae | Ce travai sera accompli non pas ;numérique adéquate des Cana-| nissant l'occasion de faire connaî | Château Laurier. Claxton et fit un vibrant plaidoyer leurs recommandations sont res | par le menu peuple mais par bas | Concerts Tremblay ATTENTIONdiens francais; reconnaissance dc tre toutes les croyances et les opi en faveur de la collaboration au sages el demeurent dans le do- intellectuels, Jes chefs du Canada ; 6 REla jeunesse rurale et considéra-| nions d'un bout à l'autre du pays. Canada. maine du possible. M. Ciasion II leur appartient de résoudre le | Le Contrôle OUVRE A CKOCIHtion spéciale de ses problèmes: 11 remercia lu commission qui a. rappela ses visites sur les champs problème toujours rebondissant |
’ des mesures nécessaires pour demandé les vies du Québec etl des! Semmes creme oem mm renee - de bataille de Normandie et il de- de la collat Jo vie } qu sa DEMAIN 10 a.ill. Soyez aux écoutes, CE SOIR.

prendre des décisions en ce qui| Canadiens français en général, a- clara que les meleurs ambzssu- a co atoration. lue cc ,

COT]

__Quatorze LE DROIT, OTTAWA, LUNDI 2 DÉCEMBRE 1940
 

Congrès de la Comm
Plus de deux cents d

[a Commission canadienne de
.« jeunesse, qui réunissait en fin
de semaine au Château Laurier

de demander au Conseil canadien

élégués de 90

ligion™; “Youth and
“Youth Organizalions in Canada”,
“Youth and Recreation”.

|
Ileaith”; |
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Ission canadienne de la jeunesse
LL. — O

 

sé

Collaboration possible sous le
signede l'égalité” - P. Levesaue

La Comuiissiot canadienne de'ef les Canadiens français
la Je'inesse avait invité, lors d'un | heureux d'apporte: une
banquet lonné au Château ’auricr. ration sincère et spontanec.

"Vid Qu"

Smith. président ‘e l’université de sidéré d’une zone séparée. La vol-

LE TEMPSQU'IL FFRA
apres les pronosues tourtis pas la Presse Canadienne)

Pronosticys :
DEMAIN: NUAGEUX

MINIMUM (ce soir)
MAXIMUM (demain)    lero |

no
…-.*

 

Ottawa et la résion: Beau et froid aujourd'hui et ce soir. Mardi
“rent [nuhgeux et moins (roid. Vents du nord-ouest à dix milles à l'heure

tournant au sud à 15 milles à l'heure mardi.
Températures mmimum et maximum hier: Vancouver 39. 41,

30, 54.

blus de 250 représentants de près) “Dans ces dix volumes nous samedi soir, honorable Brooke: La collaboration est possib'e |lEdmonton 9 17: Rigma 7, 16: Winnipeg 2 sous zéto, 4 sous zéro;de 90 organisations de jeunesse, avons quelque chose d'incompara- Claxton ministre de la Santé et du sous le sign: de l'égalité. Aucun [Toronto 6 34 OTTAWA zero, 29: Montréal 6, 29: Québee 7, 265
de toutes les provinces du Cana- | ble et avec la cuopération active Bien-être social. Le Dr Sidney Canadien ne consentira d'être con Saint-Jean 15, 51: Moncton 18, 44: Halifax 30. 54: Charlottetown
da, Lut autorisée par l'assemblée | des Canadiens français, le travail | : ; 23. 46: Sydney 30 51: Varmouth

du bien-être social de former une
säctlon formée de représentants
les mouvements de jeunesse afin
üe mettre à profit sur un plan
national les renseignements obte-
nus par les rapports de la com.|
mission,

Le D; llugene Forsey. qui don-
“a le compte rendu de. sugges-
tions sur le plan national, expli-

| de la commission fut une aide pour
l’unité canadienne”, déclara M.

| Smith.
M. Antoine Vesmarais, de Mont-

réal, président du comité français,
| parlant sur “La signification de la
Commission canadienne de la jeu-

inesse pour le Canada français”, a
| guaranti une collaboration conti;
nue du Canada francais avec la
commission et apport du point de

 

   
Le R. P. Georges-Henri Leves-

, Toronto, présida le banquet

heureux de remarquer que, dans

et laboration est 1aite eu respectant
présenta le conférencier aux |ce que j'appeilerai le pluralisme
deux cents représentants des asso- démocratique. Nous avons lal
ciatic.. de la jeunesse et le | grande cymplicatin et les geurue |
R. P. Georges-Henri Lévesque le ‘avantages de foruier un: nation
remercia. .dans la diversite des cultures, et |

L'honorable Claxton félicita ceux Mite grand problème est de déve-
qui accomolirent la tâche de la, 0PPer justement ces deux cul
commission, :sutant qu’il était ; [Vres. 1 s’agit de distinguer pour|

unir, pour (tre pius riches par une
qua que l'assemblée suggéra de vue canadien-français dans les dis-'  L’honorable Brooke Claxton, con- leurs conclusions, ils ne pouvaient | [USion et no une assimiliation|
tenir en considération les facteurs eussions. M. Desmarais, parlant en| férencier invité lors du congrès de que, O.P., l’un des membres de la pas dire que tout allait mal chez 4Ui serait un appauvrissement
suvants lors de la formation d'u-
ne telle section: représentation

regarde les problèmes de la jeu-
nesse et servir comme centre d'in-
formation,

LJ ° °

; En ce qui regarde o ape . ;

Sur le plan provincial. le rap , manifestatien de démocratic et les Souscriptions dux bourses scolaires | mont fader] atesoi | meilleur. Co , !

port du Dr H:M. Cassidy, deman-' canadiens-français von pas hésité ‘de la commission semblent viru Les lapports d'la commission L Ceoo
aa la création par les gouverne-
menis provinciaux d'un
consultatif de la jeunesse qui se-
rait composé de fonctionnaires. recteur de la «ommission, résumant . , 4 à ; vn apprend toujours à mirux UN AGENCE D'ASSURANCE
publics, de simples citoyens au. pour l'assembiée générale les in-- Les paroissiens de Saint-Charles d'Ottawa ont verse Part à la vie de la COMmMuUnante. s'aimer. S'il y a des querelles qui a lieu
courant des questions de jeunesse; l'éducation joue un grand rôse
«ù des représentants de la jeunes-
se le Dr Cassidy appuya énor-

mément sur l'importance du tra-.
vail pour la jeunesse sur le plan:

soit pour la sécurité,
sociale. les amusements ou dans | d'occasions de participer dans des d'Oltawa.
provineial,

le système éducatif.
IL fut également proposé que

des comites provinciaux perma-
nents de la jeunesse soient cons-
titués afin de réunir les groupes, n'avaient pabeaucoup d'espoir sur| offert par les compatriotes de St-Charles d'Ottawa esl tres réconfor-
de jeunesse dans chaque provin-. l'augmentation de sécurité au Ca- | lant pour les dirceteurs de l'Association d'Education.
ve qui manquent habituellement

conseil,

français, déelora que la commission
in fait un bien énorme en four-

joutant qu'on avait respecté el
considéré leurs opinions. Toute la

à participer au travail de lu com-
mission.

MM. REG Davis, d'Otlawa, di

formations qu'apportèrent les en-
quéles de la commission, declara
qu'ils avaient eu un
évident que la jeunesse croyait sin-
cérement dans la démocralie, mais
que les jeures désiraient avoir plus

! discussions libres et sur des sujets
!de controverses dans les classes.
| Cependant une enquête Gallop ré-
| véla que près de 50% des jeunes

nada dans la période d'après-

méthode de travail fut une grande’

témoignage

la Commission canadienne de la
jeunesse. samedi et dimanche, au

commission canadienne de la jeu-
nesse, remercia l'honorable Brooke

 
 

L'ASSOCIATION D’EDUCATION  
et à l'Association d'Education d'Ont.

;

un généreux don de $261.18.
1

Une autre belle souscription vient de nous arriver. Cette jolie
; somme a été recueillie par nos compatriotes de la paroisse St-Charles

Les membres du Comité Exéculif tiennent à remercier bien
sincèrement, au nom de tous les Franco-Ontariens dont ils sont les man-
dataires. l'organisateur de cetle souscription, M. Fugène Leduc. ainsi
que tous les dévoués solliciteurs. Ils remercient également les parois-
sient pour leur grande générosité. Ce témoignage de confiance qui est

 

{trés pratiques et les jaunes ne de

 

| pour le Canada.la jeunesse canadienne. De plus.

cxemple soit appliqu* partout et |
toujours et nous pourrons, sans

- présomption, espérer un monde :

deurs du Canada £urert les jeunes
Canadiens des armées.

peuvent mieux faire connaître les
. Candaicus lrai.çai aux Anglais et

mandent pas l'impossible mais vice-versa, Se connaissant mieux,
seulement la chance de prendre

dans les deux camps, elie existent
i plus souvenl & cause du manque
: d'informations des ‘uns sur les
autres et des stupides préjugés de
l'ignorance.

_ La jeunesse brisera les obstacles
a l'unité nationale.
TTT |

dans la vie des citoyens, mais il y à
bien des choses qui doivent être
apprises par des actes et non dans
les livres. La citoyenneté signitie
l'urgueil de la communauté, 2t s1

l'on donne un trop grand pouvoir
à l'état cn comparaison de J'in-

 

 

OPTOMETRISTES
Speriulistes pour lu vue

(.-R. LAFRENIERE J.-W.-R. LAFRENIERE
ss, Main, Hawhesburs.

Signalez 164.
rue Rideau. Ottnwa. 36,
Telephone 41-3215.

Lorrection el soulagement des detauls de refraction et musculaires des veux.
ATTENTION: Notre burenu d'Ottawa seulement fermera le samedi a 1 hi pm.

 

 

de 8 h. 530 à 8 h. 45 pour en-

Au CAPITOL | tendre M. Rodolphe Bigue,
| sanvert Na * i qui parlera pour la campagne

Pour le concert Nu ? politique dans Eastview. +    
 

 de BALTIMORE

MERCREDI, à 8 h. 30
Les abonnes sont pries de recla

mer leurs billets demain.

Disponible pour le public: Pla
ces debout à $1.20. Peut-étre
aussi quelques places réservées.

BOURQUE
ASSURANCES GENERALS

339. vue St-Andre — Tél, 3-922   |

 

 

dividu, la situation alors lend a
devenir celle du fascisme.

Lorsqu'il fut à Berlin, au cours
de sa visite en Europe, M. Claxton

déclara qu'il ne trouva pas de

En cour de comté
FF, Lambert. édifice Lisgai. |

 
 

La Galerie Nationale

du Canada !
Souscriptions déjà publiées: $71.30
A souserit 83.00: M. Marcel Parent.

Ottawa: John Thomas O'Noeil. 80
rue Flora, Otlawa ct Eehlin Ben-‘
net, de Westboro, Ont., ont payé |
| 415 d'amende ci les frais, ce matin |
en cour de comté. présidée par le |
i Magistrat Austin O'Connor, pour,

La Galerie Nationale du Cana- |!
da annonce une causerie sur lu
Peinture contemporaine anglai-

se par le Dr RH. Hubbard,
mardi. Ie 3 décembre, 3 8 h. Ju
p.m, en relation avee l'exposi-

. Jeunesse, parce qu'elle avait cie
‘ détruite par Jes agissements de
| l'Etat. C'est ce qui indique la

; nécessité d'une ration entre ‘es
| droits de l'Etat ct de l’indivior

A souscrit $1.50: M. J.-L. Charron. "Le

d'unité. Trop peu de mouvements! guerre. Les deux fiers des jeunes’
de jeunesse agissent sur un plan+ sont opposés à toute discrimina- ; . : Yee . ‘out Ve; , La at nt souserit 82.00: Le Dr R. Gagné. M. L. Brusseur, M. Noël Va-
provineal au Canada. Une men-| tion: cependant une note moins; Ont souseril $2.00: Le 148

Can spéciale ful accordée dans lc) encourageante est le fait que Jes| pasins Roland Villeneuve, M, Hermas Parent, M. R. Viau, M. A.
rapport du Dr Cassidy à la publi-_ jeunes en général regardent avec on souscrit $1.35: M. P. Rov
cité qu'on doit accordée aux rap-j cvnisme fout ce qui concerne la sow AURAS AE ONU 2

Pèrc

   

  

ports de la commission, 11 fut
suggéré de traduire cn français
des résumés des différents rap-
ports qui ne furent publiés qu'en
anglais.

M. Charles Young, qui prési-

tail la discussion sur le plan lo-
cal, appuya dans son rapport sur
le manque d'orientation
sionnelle et d'enivainement des
jeunes qui se cherchent de l'em-
ploi. Diseutant de lu vie de famil-
le ct de ses effets sur la jeunes-
se, M. Voung déclara que le man-
que de logements devenait un
problème de première importan-
ce. Dans le domaine récréatif, il
suggéra la coordination entre les
programmes privés et publics et
cans le domaine éducatif il sug-
géra des ajustements aux pro-
Srammes scolaires et une période
plus longue d'enseignement obli-
gatoire.
Les recommendations

trois rapports furent acceptéss
par l'assemblée qui remit aus
mains du comité exéculil de la

de ces

commission canadienne de la jeu-, Un sent lo besoin d'un programme |
esse la tache de les prépares ef
ls présenter au Conseil canadien
du bien-être. Le Dr Sidney Smith.
président de l’université de To-
ronto. agissail comme président
tr l'assemblée.

Le Dr Smith donna quelques
.“nseignements sur les origines
«°° ectle commi-sion dans sou dis-
«ours de bienvenue, Ce corps re-
b'ésentatif se réunissait pour la
vremière fois en 1943 aux Chutes
“Sagara. Ontario. donnart suite
à une suggestion faite Jors d'une Liun canadienne-françrste furent M.‘ son.
"emblée du conseil national du
VMCA.
21 avail
«site d'une étude organisée sur
lrs besoins de la jeunesse.

la commission conduisit
z'ande enquête pendant

etudinat BOU rapports sur difl-

en 1941. qu'il présidait.

Ysvents sujeis, préparés par des
« ‘ganisations de jeunesse, Le
cout de cet immense travail s'e-
“ve à plus de S100.000 prélevées
des sources privées.

s
e
0

v atement six rapports et quatre
t'atres doivent suivre. Voici
titres des six livres publiés
anglais: “Youth and Jobs in Can-

profes-:

les,
en

| politique, ce qui pent indiquer.
| explique M Davis, qu'ils pourraient

idées démocratiques.
Les jeunes se plaignent du [ait

qu'ils n'ont pas assez à faire dans
la société, la politique cet dans

‘ Loui.
Au point de vue religieux M.

Davis exprima son jugement sur la

jeunesse de cette façon : “dans le
| sens large du mot ils ne sont pas
| irréligieux" Amnsi la religion serait,
! pour Jes prctestants surtout, bean-

| coup (trop conventionnelle, muis
(lous réalisent la nécessité de la
| religion. Cinq pour cent seulement
déclarérent qu'ils n'allaient pas à
l'église et les autres sont convain-
cus du fait qu'ils devraient y aller.
Dans le domaine de

il y a beaucoup a faire mais les

 

 

i veurs spéciales ct M. Davis appor-
ta comme cxemple le fait que du
grand nombre de jeunes qui furent.
rejettés de l'armée pour cause de

: santé, 50% auraient pu être guéris.

comprenséhensif de santé.
; Toüs les délégués fureut les
| invités de la province de Québec à
un diner offer* après les séances de
l'avant-midi de samedi. A cette

; vecasion un film sur la vie et-les
activités industrielles des Cana-
diens francais fut présenté ot cha-

! que invité
* comment pubtie, intitulé :
| dition Québecoise”,
, Marion ct de Kirk Connell. :

Les représentants de l'Associa-'

"louis Charbonneau. D. Ph, et M.
Aimé Arvisais secrétaire de la com-

insisté alors sur la né- Mission des ccoles séparées d'Ot- | dent eut lieu sur le chemin Clo-
;tlawa. Ta Federation canadienne’!
des universitaires catholiques Ffu-:

une rent ropréseniés par MM. Maurice: à l'automobile à
trois, Chagnon, Flosian Carrière. d'Otta- Wwion, a $100,

va, ct M. Maurice Sauvé. de Mont-
rèal.

Le fédéral
—

serait
Comme | mad:

riubiat concret. on a publié pré- médiateur dans la

arève de Noranda
———--

Le gouvernement fédéra) a où,
ada”: “Youth Challenges the Edu-, fert ses services pour régler lal
vato*s”; “Young Canada and Re-:

  

   

MONUMENTS

 

|       
    
ips geand chuiv de
monument dune Oltawa,
Loy vm de vedere intérêt de
vit LUNLUIA

| J.-P. Laurin
ts. Ottana. ®rue (icorges,

‘Tél: 4-0417.
    

p
e

grève de Noranda, a-t-on appris
hier soir Le ministère du Travail ‘
a proposé à l'ho: Antonio Bar-
vette. ministre provincial du Qué-
bee, de faire venir des délégués -

‘des parties intéressées ur confeé‘
Tu rence a Ottawa.

Un porte-parole à révéls que. si :
M. Barrette accepte cette otfre, la
| conférence pourrait avoir Jlicu.
d'ici la fin de la semaine, .

La grève dure déjà depuis 1!
; jours. les mineurs de NA N
affiliés à industrial Union of IXTENS is
"Mine, Mill and Smeller Workers | EXTENSIONS
{(C.1.O.. demandent une augmen 18 à 60 pieds
lation de salaire de 16 sous dc!
l'heure rétroactive au 8 ‘évrier.
{L’union comprend 597 dos 1,147
| employés de la cmpagnie
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“ÉCOUTEZ AU
 ROSTE CKCO

CE SOIRA 7 H. 30

La Chambre de Commerce
y d'Ottawa

‘ discuter
mment sont les affaires”

TAWA WIGHT HEAT
rR R CO. L'TD.
sp Sparks - 2-480! |,

  
   
   

  

 
 

 

CHARBON
"Vikingisé”

JOHN HENEY & SON
Limited

40. rue Elgin _ 29451

“Plus de 78 ans ‘le service
impeccable de combustible.

 

SI VOUS CONSTRUISEZ
Ne manquez pas d'exiger les

Blocs de cendre Hayley

pour l'isolement de votre maison

HARRY HAYLEY
Chemin Hurdman — 3.5560

 

  

abandonner assez facilement leurs,

la santé

à: nareh
recut un volume, re | Edwards. jeune, 102, Acacia.

La Tra-| tawa, a été frappée à 2 h. 45.
de Séraphin | malin. par

A souscrit 51.20: M. Omer-Ji. Judon.

Ont souserit $1,00: M. Philippe. M. A. Dulude, M. S.-J. Chagnon,|
; Mile M. Gérard, M. 1, De Bellefeuille, Mlle V. Busey. M. S-A.-D. |
Busey, M. J.-A. Labelle, M. FE, Desjardins. M. Bernard Maisonneuve.
Mme Ld. Dorion, M. Ovila Deschamps, Mme A. Dumais, M. Emond,

M. Grenier, Mme A. Houle. Mme A. Arvisais, Mlle M. Legault, M. 1,
Legault, M. Bonhomme, M. R.-J. Vincent, M. A. Vincent. M. TLaverdure,
M. L-C. Châteauvert. Mme R. Châteauvert, M. R. Fournier. M. O. Car-
rière. M. Georges Addy. M. R. Brien, M. D. Grenier, M. R. Champagne,
M, MeNicoll. M, R. Laframboise, M. L. Major, M. Lionel) Ethier, M. Léo-
nard Chaput. M. T-P. St-Louis. M, Bernard Jeduc. M. T. Cousineau.
M M. Gravel. M, Marcel Beaudoin. Capt, R, Huneault, M. T. Champa--
gne. Mme Lecot. M, Emile Ledue, Mme Charlebois, M. C. Gautier. M.

M. A. Brault, M. J. Lariviere, M. Paul Lussault, M. A. Martel,
M. E. Leduc, M. Ronald Chartrand, M. Emile Houle. M. Rosa-
rio Boulet, M. Benoit Bourret, M. L. Clément, M. J-R. Langlois,

D.D. Roy. M. L. Vekeman, M. kK. Tissot, M. K. Gervais, M, A. Bélanger.

  M. René Jolicoeur, M. C. Landreville, M. J. Lecavalier.
Souscriptions de moins de $1.00: $102.43

SOLLICITEURS

i Organisateur: M. Fugéne Leduc.
Solliciteurs: MM. F, Gauvreau, D. Brunet. R. Joly. G.

jeunes ne demandent pas de fa--

nasse, |. Lemieux, R. Vaive. R. Lavallée, P. E. Robert, H. Chateauvert,
K. Dazé. A. Fauvel, L. Legault ! 

i+
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 ASSEMBLEE

ANNUELLE

L'assemblée annuelle de la Fé-

“par un camion
| _-.

Une automobile de marque Mo-,
1946, proprieté de Kemp:

Ot- |
ce|

un camion de la Pro-i
Dairy conduit par Jona-

Cathcart, 99, avenue Bron-

dération de l’Agriculture des

comtés de Prescott ct Russell,

sera tenue à la salle municipale

ducers
than

IT n'y cut aucun blessé. . ,
| Plantagenet, mercredi, 4 décem-

bre 1946, à ! h. 30 p.m.

L'acsi- |

constable A. Claik.!
{

verdale, Le
qui fit enquête. estime les dégâts

$250 ct au ca

 

BIENVENUE A TOUS  
VOTEZ
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R.-J. BASTIEN
UPTOMET LISTE

Specialiste pour Ja coe

9, rue NICHOLAS
(vis-a-vis Ogilvy)

En affaires depuis 30 ans   

 

ECHELLES

Eastview Hardware
Roch P. LABELLE, prop.

: 133. Chemin de Montréal,

| Kastview, 3-5732

 BILL NEWTON
Photographe i
Candidat à .

l’échevinage dans le
QUARTIER ST-GEORGES   
 

 

AVIS
Samedi soir le 14 décembre 1946

8 h. p.m. Salle St-Antoine

Assemblée générale spéciale des membres de là

Caisse Populaire Ste-Anne d'Ottawa, Liée

pour approuver les modifications de la

constitution revisée

Le Sécrétaire     

‘aux Canadiens français et qu: ces

Drouin, H.:
Maisonneuve, P. Dussault. 1. Gautier. R. Hudon, J. Charron, M. Va-'

Auto frappée | |

 

 

i vitesse au volant.
«A. G. Knowlts, 485 avenue King |
Edward. paya une amende de $2.
et les frais, pour avoir stationné ‘
son automobile sans lumière, !

Pour avoir eu dc la bière ail-
leurs qu'à sa demeure. Lawrence
Lascelle. 25 rue George. Ottawa. |
fut condamné a payer une amende
de $10 et les frais.

Gceorges-Henri

vesque, O. P., remercia le voule-
rencier en donnant un brillant
exposé de la nécessité de la colla-
boration entre les deus races au |
pays. ‘Je ne crois pas, dit-il. qu'’ii ‘
existe au Canada un exemple plus|
frappant de la nécessité et de ls
possibilité de la collaboration entre
les Canadiens d'origine, de langue |
et de religion différentes que 12 |
travail accompli par la comn:ixsion
canadienne de la Jeunesse.

Le-

 

 

 

 

 

Union Glass Co. |
PEINTRE-DECORATEUR !

Estimalion gratuite

L.-A. PAQUETTE

prop, ;

45 Ogilvie, Eastview.
Tél. 3-7511 |

Tout s'est fail sclon une t1és se
rieuse preoccupation

=

démucre-
tique. Les meilleures informations
possibles furent apportées, et l’on
fit l'impossible pour obtenu la
collaboration qu’il devait demander

derniers devaient fournir. On a
tenu compte de toutes les Gpir:ions

 
   

 

Veuillez, sv.p.,
retourner les
 

 

 

 

Votre epicier toux donnera |,
une remise au retour des bouteilles. |  à votre chauffage

i POUR SERVICE

! PROMPT et COURTOIS [1

Pour qualité supéricure
FELEPHONEZ CHEZ

D. Grandmaître
Surcau Résidence

2-0241 3-9674 |
71. chemin de Montreal

Eastview !

Charbon de toutes sortes
Livraison immédiate

   

 

   

   
    

  

 

 

 

 

 

 

141, RUE RIDEAU
 

 

 

Nous présentons

LE NOUVEAU RADIO D’APRES-GUERRE

“ASTRA”
pour livraison immédiate

$49.50
Swedlove Furniture Co.

374, rue Dalhousie Tél.: 3-5573
 

 

 

 

 

L'Association des dentistes d'Ottawa désire
annoncer le retour à la pratique privée

des dentistes suivants: |

Dr W. L. Barnabé |
37, ave Hawthorne 5-8324

Dr R. A. Copp
378, chemin Richmond 8-3250

' Dr L. M. Martin
Chambre 308, 115 Metcalfe 53-1764

Dr Rex Slemon
524, rue McLaren 2.2123

Dr A. L. Younger
391. chemin Richmond 8-2265M    

  

tion actuelle de la “Collection
Massey des Peintures anglaises”.
que lon pourra voir apres la
causeric.

 

  
 
 

Alliance Française d'Ottawa
Madame SIMONE SAINT-CLAIR

écrivain et journaliste
“GRANDS PRIX LITTERAIRES FRANÇAIS 1946”

Sau CHATEAU LAURIER

(Salle des conférences)
le mardi 3 décembre à 8 h. 30

Cartes en vente à la porte

 

 
 

BOUTEILLES Ch b

VIDES
|

D'EAU à I 0n ;

DE :
JAVELLE : |l'hiver approche…

il est temps de penser

 

 

Auditorium de l'Ecole Technique
“(Rue Albert)

Mardi, 3 décembre, à 8 h. du soir

Venez entendre les candidats à tt Mairie, au’ Bureau |

des Commissaires, à la Commission des Ecoles Publiques |

et Séparées (aussi les candidats à l'échevinage. si le |

temps le permet).

L'Association des Propriétaires d'Ottawa

R. F. Fleming,

secrétaire.
W. J. LeClair,

président,
 
 

Un Le

jeune candidat

homme appuyé 4

d'affaires par

actif vos

et meilleurs

renseigné amis *

 

pour
ECHEVIN

QUARTIER OTTAWA
 

 

  
   
 


